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CHASSE A L’HOMME EN 1889 DE Cl, DE LAcoups de revolver. Les policiers à  leur tour tirèrent à  trois reprises 
sur le fuyard  qui tom ba a u  troisièm e coup. O n s 'en  saisit aussitôt.
Il ne  fit au cu n e  résistance ».

Le procès de D onald M orrison eut lieu à  la Cour d 'a ss ise  du 
district de Sherbrooke, en  octobre 1889. Le 11 de ce mois, Morrison 
fut condam né à  18 an s de réclusion a u  pénitencier de St-Vincent de roman-fleuve, le rom an-ruisseau.

Le Journal d 'une

Intrigué, le propriétaire ouvrit 
la Bible à  l'endroit indiqué et lut :
« Seigneur, prenez patience  et ! 
le vous pa ie ra i tout

Bon en ian t et am usé, le pro- I 
priétaire répondit p ar le verset 
suivant : « Alors le Seigneur, tou g 
ché de com passion, lui fit rémis 
sion de sa  dette

Après 4 ans 
d'absence» .

Voici, pour nous reposer du
La tragédie  de St-Lambert (L évis), su rvenue en  1944, où G eor­

ges G uénette perdit la  vie frappé p a r la  b a lle  de révolver d 'u n  a- 
gent do la  G endarm erie  Royale qui le  p o u rchassa it et dont le p ro ­
cès traîne encore devan t les tribunaux  de Q uébec, rappelle  m aint 
d ram e do celte nature d an s  notre province, a lors que des policiers 
durent tirer sur des gens qu'ils poursuivaient.

Une de ces affaires les plus trag iques se p a s s a  en  1889 à  Lac- 
M egantic entre gens de langue an g la ise  et la  principale  victim e 
,Ul un nom m é Donald Morrison. File fit beaucoup  de bruit d a n s  le 
tem ps. En voici les cau ses  et les débuts.

D onald Morrison, occupant une  ferme à  Lac-M égantic, a v a it à 
p lusieurs reprises em prunté certa ines som m es d 'a rg en t a u  m ajo r

P a u l.. . . C 'est intitulé :
P assagère

Lundi : Je crois que 
m andan t m 'a  rem arquée.

M ardi : Le com m andant 
dit : Bonjour.

M ercredi : Le com m andant est 
venu me voir dan s m a cabine. 

Jeudi : Le com m andant m 'a  a-

VASCO. M arin  de  R im o u sk i en v is i te  
d a n s  s a  fa m ille

».

le com- » .

NOS PRISONNIERS POLITIQUES m a N ouveau genre d 'av is  m ortuai­
re cueilli dans un journal 
l'O uest :

de

•< Joseph B iengarder a  reg a r­
dé dans le canon de son fusil 
pour voir s'il était chargé . Il Vê­
lait. Funérailles d im anche 
chain. »

Rien de p lus am u san t et de p lus instructif à  la  fois que le r é ­
cit d 'u n e  p rom enade - à  travers les vieilles gazettes » qu 'en trep re­
nait, en  1876. Benjam in Suite d an s  l'O pinion Publique. Ce qu'il ' °.l‘° s° n am o u r- 
n o u s ap p ren d  en  particu lier des prem iers vag issem ents — on pour ei‘,..rC 1‘ " e com m andant m a  
■rail dire les hurlem ents — de notre gazette politique. Et c 'est à ce L r|U * m ettra le feu au  navire

je ne suis p a s  à  l u i . . .  
Sam edi : J'ai sau v é  la  vie à  six

plusieurs
Mutrolm-B. M -A ulay: en tout, un m ontant de S80(F Comme Mor- 
r  son était toujours en retard  dan s le paiem ent do ses billets, McAu- 
lay  fil. un jour, vendre la ferme M orrison p ar le shérif. D onald M or­
rison fils s 'in terposa. Il voulut em pêcher la  vente, d isant q u e  son 
père  lui devait de l'a rgen t pour sa la ire , et voulan t g ard er la  terre 
pour s indem niser, l a  ferme fut q u an d  m êm e vendue  aux enchères 
publiques à  Cookshire le 18 sep tem bre 1887. pour la  som m e de $1,- 
100. M cA ulay s 'en  em p ara  vu que  Morris on lui devait S8G 0 . Toute­
fois. il offrit à  M orrison de reprendre la  terre pour ce m ontant; m a is  
Morrison refusa.

wwiiv., " »U |/tU09U tttttttuttiu X* VS WUtiUUU J

Q uan d  M cA ulay voulut p rendre possession de l'im m euble, il pa ra ît, une  création  y an k ee  ». D ans The A ntiquarian  
y trouva le fils M orrison installé d a n s  la  m aison, refusant de d ég u e r­
pir Le m ajor M cA ulay porta p lain te  et M orrison fut expulsé p a r  le 
shérif, m ais il y retourna de nouveau . Alors M cA ulay le fit a rrê te r 
p a r le shérif et condam ner p a r le juge Riaux.

pro-
■ »  W IIm om ent q u 'a p p a ra ît d an s  nos a n n a le s  journalistiques le fameux 

q u e  son F leury  M esplets qui venait de l'a te lier de Benjamin Franklin, de
P h iladelph ie . Il était favorab le  à  la  participation  des C anad iens à  -enls p assag ers , 
la  guerre de l'in d ép en d an ce  am érica ine. A vant m êm e de venir au  
C a n a d a , on p rétend  que  c 'est lui qui av a it im prim é à  Philadelphie
le  m anifeste officiel lan cé  p a r le C ongrès pour entraîner les C ana- m anuscrit de Saint M arc Girar-

•diens d an s le m ouvem ent de l'in d ép en d an ce . din, qui avait écrit imulette au
D 'ap rès Suite, « la  p resse  m ilitante a u  C a n a d a  fut. à  ce qu'il ém inin et au  m asculin,

. . .  . , . ° n v0lt q “ e inscrivit am ulette au  m asculin  etle  colonel Hazen, m is a u  com m andem ent de M ontreal, dem anda  , , - . . -, ,, ,
a u  C ongrès qu 'on  lui envoyât des généraux , une arm ée et de l'ar- J T  ™  femmm. Colore de :

"qont. O n lui en v o y a  un journaliste  : M esplets. Les A m éricains é ain " a r c  7lr° r m qui soumit a .
(aient a lors battus. M esplets se mit à  l'oeuvre  quand  m êm e. Se ch°sc  a deux A cadém iciens, Cre- y a ”  J

A la suite de ces tracas. M cA ulay vendit la  ferme à  A uguste  fa isan t l'o rg an e  de i l'opinion pub lique soulevée p ar les injustices villon-Fleury et de Sacy. Ceux- ses ancêtres ava ien t 1 habitude
Duquel pour la som m e de S 1.500, ce qui naturellem ent ne fut p a s  d e  H aldim and, il pub lia , à  M ontréal, une feuille du « genre libel- ci lui donnèrent raison. Le cor- G vivre cent ans, un de ses
<l'i août de Donald M crrison, qui ne cessait de  prétendre que  la  ,'iq u e  ». selon l'expression  d 'u n  an n a lis te  du tem ps. Le rédacteur de recteur ne se tint p a s  pour battu  confrères, son adversa ire , lui ré
terre lui appartena it. En doux circonstances, ce dernier proféra d es  ce journal de F leury  M esplets était un nom m é Jotard qui, selon Pier- et s 'obstina. 11 se référa, en défini- pliqua que si ses ancêtres
m enaces contre A uguste Duquel et lui enjoignit de quitter la  fer- re  de S ales L aten ière. ancien  d irecteur d es  Forges du Saint-M auri- live-, au  dictionnaire de l'A cadé- v a *ent vécu cent an s  c 'est que,
me. sinon ou il le regretterait. Le 17 m ai. m ettant ses m en aces  à  ce . qui le rencon tra  p lus tard  en prison, était « ivrogne, taux  et m en m ie et m ontra aux académ iciens dans ce tem ps-là. on ne pendait A près 4 an n ées  d 'absence . M.
everulion. M ornson tira un coup de feu d ans la  m aison  de D uquet leur comme le d iab le  et g ran d  épicurien  ». avec  « un front d 'ai- ahuris ]"indication su iv an te : A- p a s . . .  Jules Asselin, de la  M arine mar-

alors que W arren  était a ss is  sur la v é ran d ah  de l'hôtel « A m erican- I cham pion  de cette trem pa, ou à  peu  près, pour oser jeter le gant lUl ; " C yclone : substantif femi- ; « celui de tous les lits qui fait le P ° «  un bref se,our dans sa  fa-
House ». il vit D onald M orrison qui p assa it de l'au tre  côté de  la  à  un despote a u ss i réso lu  que l'é tait H ald im and  ». n m - La cyclone est une tem pete plus rever quand  on est couché ! m llle a  Rimouski. D ébarqué a
.lie. II s o n  app rocha  m ais Morrison lui fit en tendre qu il n ava it p a s  , Indigné des articles de Jotard et de M esplets, le gouverneur col clu* b a lay e  en  tournoyant ». dessus. »
d affaires à  lui cl qu il était p référable pouV lui de  le la isser en  paix . ] *ra l'un  et l'au tre , et le journal de M esplets Tant Pis T 
Com m e W arren insistait, Morrison sortit un révolver de sa  poche d isp aru t du coup, en 1780. a p rè s  un a n  d 'existence, 
et lira sur le policier qui mourut quelques m inutes après.

%Une dam e qui assista it à  la 
m esse d em an d a  à  son voisin, au 
mom ent de l'Evangile, ce que 
voulaient dire les mots latins ; 
" In diebus illis ». Et le m onsieur

Un correcteur corrigeant un
M

de lui répondre : « Indie » veut 
dire Indien ». m ais j'ignore ce 
que veut dire « busillis ».

?

£

M. JULES ASSELIN
a-

New-York la sem aine dernière, il; a  passé  quelques jours en  notre 
ville.

tnt Mieux
Un poète, ne pouvant payer

. . . . . .  i M esplets et Jotard furent logés d an s  la  prison de Q uébec où ils son loyer, écrivit à  son proprié-
On conçoit que ce m eurtre, p récédé  de l'incendie  de la  ferm e t rencontrèren t Pierre de Sales Laterrière qui. depuis plus d 'un  an. (aire une m issive qui se term inait

Duquel, c a u sa  de 1 ém oi dan s la  région où M orrison ava it beau - 1 a ttendait là  son procès pour répondre à  l'accusation  d 'av o ir trahi a ;r s i ; „ ]e vous supplie de lire
coup d am is. M orrison avait fui ap rè s  son crime. C est alors q u e  le f iors de l'en trée  des A m éricains a u  p a y s  en 1875. Bientôt vint re- 
nouvernem ent de la province o rg an isa  une ch asse  à  1 hom m e et, : jo indre ces trois p risonniers M. Du Calvet, u n  au tre  F rançais qu'Hal- 
d rins une proclam ation du lieutenant-gouverneur A. R. A ngers, pro- I d im an d  accusait d 'ag ita tion  politique. Il ne fut p as  cependan t logé 
mil une récom pense de S400 « à  qu iconque a rrê te ra  ou fera a rrê te r ! a v ec  eux. Du C alvet ava it vendu  ses b iens en  France et était venu 
le dit D onald M orrison ou donnera  tout renseignem ent de n a tu re  a  j s 'é tab lir  à  M ontréal où il tenait une  m aison  de com m erce et rem 
le faire découvrir et arrêter

Entendu dans un restau ran t : 
— « G arçon », ces huîtres ne 

sont p a s  fraîches.
Notre jeune concitoyen fit ses 

débuts d an s  la  m arine lorsqu'il 
s 'em b arq u a  en 1941 sur un  n a ­
vire m arch an d  norvégien  au  
service des Alliés et dont le com ­
m andan t était son beau-frère  le 
Capt. Tronstad. Lorsque son 
va isseau , qui nav iguait sur des 
m ers m inées, fut torpillé et cou- 

... . . .  . , I lé, M. A sselin  s 'e n g a g e a  sur
de 1 ,1e de V ancouver et de M d 'au tres nav ires m archands nor- 
region de Kamloops, en Colom- végiens faisan t le m êm e service 

le c an a  îenne. , gur jes m ers ^  nord de l'Euro-
Ce service sera  gratuit

— M onsieur, je n 'y  puis rien; 
le verset 26 du Chapitre XVIII je ne suis p as  dedans, 
do l'Evangile selon saint M atthieu — Ca prouve que vous n ’êtes 

pas à  votre place.et de m e répondre, 
p a r le verset su ivant

si possible.
Jean BRESS.».

j p lissa it la  charge  de  juge de paix . Il p osséda it une seigneurie  sur « 
le la  rivière C ham bly . C 'était, dit M. de Laterrière. un •« honnête hom ­

m e, sévère, juste et calv in iste ».
Les prisonniers eurent bientôt com m e com pagnon un Ecos- 

fut envoyée  à  s a  poursuite : onze m em bres de la  police provinciale. \ &a;s du nom  de C harles H ay, de  Q uébec, accu sé  de corresnondan-
quinze de la  police m unicipale de M ontréal, onze constab les pro- ! Ci3 av ec  les A m éricains. D ans la  prison, M esplets, Jotard et de La-
vinciaux de Q uébec; en tout trente-sept hom m es : sergents, capi-  ̂ te irié re  se ch icanaien t constam m ent. Ils se p renaien t m êm e aux 
laines, constables. - cheveux  et ils eurent de violents corps-à-corps, M esplets et Jotard

On finit p a r réussir. M ais ce ne lut que le 22 avril 1889 que  d 'u n  côté, et de Laterrière. qui é tait d 'u n e  g ran d e  force m usculaire, 
l'an put enfin arrêter M orrison alors qu 'on  le découvrit à  la  dem eu- > do l'autre.
re de son père. L 'arrestation fut faite p a r  les constab les m unic ipaux  ‘ fl y  ava it trois a n s  que  M esplets, Jotard et de Laterrière étaient 
de M ontréal : Pierre Leroyer et Jam es M cM ahon. j e n  prison, et la  guerre am érica ine  dura it toujours. H ald im and les

Nous traduisons le rapport de l'arrestation  : « Pierre Leroyer et tena it enferm és, d an s  l'in térêt de la  cau se  ang la ise . G râce à  une 
le constab le  M cM ahon gardaien t la m aison du père  M orrison de- : c irconstance fortuite, de Laterrière fut libéré en 1883. Il partit pour 
puis sam edi. Deux hom m es y av a ien t été vus la veille. La m aiso n  • Terreneuve, la issan t ses com pagnons de geôle encore indécis sur
fut surveillée et le soir les deux policiers virent D onald M orrison à  ■ ; eUr propre sort. P robable  qu 'ils furent libérés l'an n ée  su ivan te  à
travers la  fenêtre. Il se  p rép ara it à  fuir. Com m e il sortait de la  m ai- . l'a rrivée  de lord D orchester qui rem p laça  H aldim and. 
son. ils lui crièrent de lever les m ains. M ais lui, aussitôt, tira deux  .

».
Comme il devenait de plus en  p lus difficile de découvrir 

meurtrier, la récom pense oilerto fut nunm qnjén r|p ,S4nn à  S1200. pu is 
un peu plus tard de S1200 à  S30OO. Toute une arm ée de policiers Un mois d'élec­

tricité gratuite pen- | pe et en M éditérannée a y a n t leur 
dant un mois et représen te  une port d 'a ttach e  dans la M anche, 
vaieur de S800.000 pour les con- en A ngleterre. Le jeune m arin, 
som m ateurs.

i

C 'est la  troisième qui est m ain tenant âg é  de 25 
ans, a  été décoré p ar les Alliés, 

cité est ainsi distribuée gratuite- il y a une couple d 'an n ées. Il est
L'hon. ment pour une certa ine période. ]e fils de Me R.-E. Asselin,

John Hart, p rem ier ministre de la  d ans cette région, p ar un arrêté et de Mme Asselin, de notre vil-
Colom bie C anad ienne , a  révélé  m inistériel recom m andé p ar la  le, et le frère du Capt. A ndré As-

distribuée Com mission des serv ices d'utili- selin, su rin tendant des Huttes de
l'A nnée can ad ien n e  outre-mer.

. En C o lo m b ie  c a n a d ie n n e année  consécutive que l'électri-

Vi'Voria (B.U.P.) C .T .,

l'électricité sera
Serge DUHAMEAU. gratuitem ent aux  consom m ateurs té publique.

que

Le problèm e de 1 alim en tation  j C 'est ce  principe que la  confé- 
d an s  le m onde est double : il né- ran ce  de Q uébec doit app liquer d 'idées sont en vogue 
ccssite une production su ffisan te  d a n s  le dom aine des vivres, 
et une distribution équ itab le .

La nature est a insi o rg an isée  
pour satisfaire tous les beso ins 
de l'hom m e, 
l'hom m e y contribue, 
fient aux rep résen tan ts  d e s  p a y s  
réunis en conférence com m e cel- 
e de Q uébec de conclure des

LA SITUATION 
INTER­

NATIONALE

Aux Etats-Unis, deux  courants dre inofiensive. Aussi longtem ps niste a llem an d contre tous les vec le retour à  la liberté du  vice-
au  sujet que les p a y s  seront dan s un dé- autres partis politiques. De plus, président Juan Peron. Un grand

de ce problèm e. Les uns veulent saccord  com m e celui que l'on re- les Russes ne s 'en tenden t p a s  a- dram e s 'est déroulé d an s ce p ay s
que l'on  produise cette arm e en m arque  actuellem ent à  travers vec les Alliés sur la  politique à  et les conséquences peuvent être
a b o n d an ce  pour protéger le p a y s  le m onde, l'énerg ie  atom ique se- suivre relativem ent à  l'industrie de très g ran d e  portée,
et Ton nom m e m êm e la  Russie ra  constam m ent une m enace de a llem ande. L 'assistant secrétaire d 'Etat a-
com m e un  des p a y s  contre les- destruction universelle  Seul un ^ lo rs  qu 'en  A llem agne la lutte ™ ric a in S. Braden a  déclaré , a i
quels les Etats-Unis au ra ien t a  se esprit de fraternité et de bonne ; ^  ja i, dan s le dom aine écono. vant de quitter
pro téger a  1 a ide de la  bom be a- volonté peut protéger le m onde mique e( politi d .Qutreg con. b assad eu r en Argentine, que le

contre la bom be atom ique et ce- Ji(g arm eg ge poursuivent à  b a . peuple argentin  était a lo rs 
- cl esl Plus d é c i l e  a p reparer ^  Je m onde_ se  au  régim e a u  pouvoir. Il a

verte avec  l'im périalism e hollan- A rgentine. Des m anifestations 
Ja is  et réclam ent l'indépendance  ^  , qouvem em ent argentin ,
com plète de la colonie. La lutte f* P ^ ^ ^ e r e m e n t  contre le 
qui se poursuit d an s  ce pays. J Per° n ' fuf ent ^ g a n is e e s . si 
comme celle qui se  livre dan s ^  q u e , c,° dernier dut dem is"
d autres colonies orientales, m a- S10nner ,G e gouvernem ent fut
nifeste le désir de populations "em P ^ ce P ° r u"  trium virat mill-
indigènes de s'affranchir de tout Im m ed â lem ent ap res, tous
im périalism e européen . , ° UVrlers OT5®ntin.s  «• sont sou-

r  .  . . . _ , loves et ont reclam e le retour de
En A m érique du Sud. une a u b e  M. pcron, qui Gs| revenu  et

révolté vient d éclater a u  Vene- présente à  la  p résidence de
zuela ou des rebelles m ilitaires p ay s  avec  de bonnes chances
ont réussi a  s em parer du gou- d 'élection. A insi le peuple  
vernem ent du p a y s  en un rap ide  tLn ^  d isait.on, s 'opposalt à
coup d Etat militaire. Peron le réclam e m ain tenant

La situation sem ble cependan t dépit des m anifestations m ontées 
redevenir norm al en A rgentine a- contre lui.

Le rep résen tan t de  l'Inde  à  la  
conférence a souligné l'im portan­
ce d 'u n e  juste distribution des 
v iv res en d isan t que 30 pour 
cen t de la  population  de  ce p ay s  
est sousalim enté  a lo rs  que la  
te rre  peut certa inem ent produire 
suffisam m ent pour nourrir l 'h u ­
m anité .

m ais  il faut que  
Il ap p ar- son poste d'am -

p ar la British United Press
tom ique. oppo-

D 'au tres veulent que  l'on ca 
nalise  l'énerg ie  électrique pou:
.ins hum an ita ires en p a rtag ean t i 
le secret avec  les au tres puis- léret

Us veulent un ! cherchent à faire valoir leurs in­
térêts égoïstes.

nergie pour l'em pêcher de servir Go qui se p a sse  en A llem agne 
à  des fins de guerre. j actuellem ent en est un exem ple.

C es deux opinions n 'apporten t Le g énéra l Eisenhow er a  révélé 
p a s  une  solution ad é q u a te  a u  pro­
blèm e. L 'énergie atom ique dé­
p asse  de beaucoup  les calculs 
des m athém aticiens ou des diplo-

La ville de Q uébec est de nou­
v eau  le théâtre  d 'u n e  im portan- en ten tes pour a ssu re r une produc-

ion suffisante aux  beso ins de Il a  de p lus souligné un  m al 
qu i contribue beaucoup  à  créer 
ce  déséquilib re  : la  d isparité  en ­
tre l'industrie et l'agriculture.

Pendan t que  les dé légués à  
la  conférence de Q uébec  cher­
chent à  a ssu re r le bien-être de 
l'hum anité , de nom breux lég isla ­
teurs à  travers le m onde, particu- 

' lièrem ent aux  Etats-Unis et en 
A ngleterre, cherchent à  protéger 
l 'h u m an ité  contre le d an g e r de 
l a  bom be atom ique.

Cette arm e extrêm em ent pu is­
sa n te , que  l'on  a  d 'a b o rd  a c c la ­
m ée com m e un  m oyen de m ettre 
■fin à  toute guerre, effraie m ain te ­
n an t ceux-là m êm e qui la  p o s­
sèdent.

le conférence internationale. Dans 
les m urs de la  vieille cap ita le  1 ,ous *es Pa Ys- Pour ce la  il faut 
française doivent se décider des absolum ent une entente in terna- 
m esures de portée m ondiale pour '*0_n a ' e Qfui que  les p a y s  com ­
te bien-être do l'hum anité. ploient les u ns les au tres leurs

Des rep résen tan ts de plus de productions de denrées.
30 nations un ies discutent le pro­
blèm e prim ordial de l'alim enta- que  p a y s  reconna isse  l'im portan- 
tion et de  l'agriculture d an s le 
m onde. De cette conférence pou­

les pu issancescommun.
san ces alliées, 
contrôle in ternational de cette é- co-

II importe, de  plus, que  cha-
d an s son rapport m ensuel que les 
com m unistes occupent les p os­
tes stra tég iques dan s le dom aine 
adm inistratif et judiciaire de Ber­

ce vilale d 'év iter la  fam ine par- 
out où elle pourrait se p ré se n ­

ter. Les p ay s  les p lus riches d a n s  
certains produits doivent a c c e p ­
ter de distribuer ces produits su ra ­

bondan ts à  d 'au tre s  p a y s  afin  de

vont dép en d re  des bienfaits ines­
tim ables pour l'hum anité  ou des 
fléaux redoutab les.

Il s 'ag it d 'a ssu re r une  alim en ta­
tion suffisante à  toutes les popu- j pouvoir recevoir en retour d e s  
lotions de l'univers et d 'év iter la  produits dont ils m anquen t, 
fam ine d an s  un m onde d 'abon- En principe, la  na tu re  e t les  
dan ce  com m e cela s 'est produit ' iens natu rels ap p artien n en t à

l'hom m e, à  tous les h om m es.

lin en dépit de la  commission de 
contrôle alliée des quatre  puis-

m ates. Elle sera  un instrum ent se
de progrès inouïs ou de c a ta s ­
trophe m ondiale selon l'u sag e  j  sances. 
que l'on en  fera.

son

En dépit de cette commission 
Il im porte donc d a v a n ta g e  d'o- interalliée, les com m unistes ont 

rienter les idées des autorités ' la censure des journaux et de la 
ch arg ées  de la contrôler que de j radio, facilitent 1 organisation  et 
chercher les m oyens de la  ren- la  p ro p ag an d e  du parti commu-

argen-

en

f r fdéjà .

im m édiatem ent, puisque la  guer­
re est term inée.

D’ap rès  la  constitution, la  pro­
vince de Q uébec doit toujours a- 
voir 65 dépu tés à  la  C ham bre des 
com m unes et elle sert de b ase  
pour la représen tation  des au tres 
provinces. Pour établir le nom ­
bre de dépu tés des au tres pro­
vinces on calcu le  le nom bre m oy­
en d 'é lecteurs qu 'un  député  de 
la province de Q uébec rep résen ­
te et l'on  divise le nom bre total 
d 'é lecteurs d 'u n e  province p a r 
le nom bre d 'é lec teurs m oyen d 'un  
député  de la  province de Q ué­
bec.

vinces au rain t au ssi m oins de 
députés. Par conséquent, l'influ­
ence relative de la  province de 
Q uébec à  la  C ham bre des com ­
m unes serait plus forte et c 'est 
pourquoi M. Dorion a  réclam é la 
redistribution im m édiate.

M. Jutras, député  libéral, a  ré ­
pondu à  M. Dorion que le tem ps 
n 'était p a s  opportun de  soulever

lem ent le m oyen  le p lus sûr de 
sau v eg a rd e r la pnix d an s  le m on­
de et qu 'e lle  est une nécessité  vi­
tale.

LA POLITIQUE 
FEDERALE

quatre  pour cent.
Le nouveau  budget a  été l'ob- 

iet de vives critiques de la  p a rt 
do l'opposition conservatrice. M.
J.-M. M acD onnell, critique officiel qualifié cette charte  de « 
financier du parti conservateu r, a  la  ion flag ran te  des principes les 
b lâm é le gouvernem ent de  n e . plus précieux de la  dém ocratie  
p a s  avoir réduit suffisam m ent j  et des droits hu m ain s ».

Le budget can ad ien  et les mo- l’impôt sur le revenu  d es  petits | 
dilications apportées aux  taxes con tribuables et de  ne  p a s  avo ir 
sont les questions qui occupent aboli la  taxe sur les excès de  
le p lus nos lég isla teurs et aussi 
les contribuables canad iens.

Le gouvernem ent a  décidé par 
a rrê té  m inistériel do perm ettre 
aux  em ployeurs de réduire im­
m édiatem ent l'impôt sur le rove- a

do leurs em ployés. Toutefois, rem bourse im m édiatem ent les  é- 
com m o la  réduction do 16 pour 
cent n 'es t entrée en v igueur que 
d epu is le prem ier octobre, celle- 
c i cette a n n é e  ne se ra  quo do

approuver la  charte  d es  N ations 
unies, m ais cette question a  sou­
levé de vives objections. Le chef 
du  crédit social, M. Solon Low. a

vio-

Une au tre  question u soulevé 
une vive discussion aux
m unes; elle fut soulevée 
fois p ar un dépu té  C.C.F., M. A.. 
M. Stewart, dépu té  de W innipeg. 
Il a  dem andé
d 'app liquer une politique d 'im ­
m igration p lus généreuse 
les U krainiens qui s 'opposent a u  
régim e soviétique. M. Fred Rose, 
député ouvrier progressiste (nou­
veau  nom  de l'ancien  parti com ­
m uniste), a  protesté que les U- 
krain iens qui cherchent la  p ro ­
tection des Etats-Unis et de  l'An- 

De son côté, le m inistre de la  gleterre devraien t être 
justice, l'hon. Louis Saint-Laurent, tre les m ains des autorités so- 
a  annoncé  que le gouvernem ent viétiques afin, dit-il, que ceux qui 
ne fera pas, cette an n ée , la  re- ont collaboré avec  les A llem ands 
distribution des s ièges élocto- soient punis p a r les Russes et 
raux  et qu 'il rem et le projet à  
une an n ée  subséquente .

corn-
cetteni

Un dépu té  indépendan t 
“rédéric Dorion, député de Char- 
levoix-Saguenay. a  soulevé une 
question depuis longtem ps a t­
tendue. Il a  dem andé de modifier 
im m édiateim ent la  redistribution 
électorale. Cette redistribution 
doit se  faire ap rès ch aq u e  recen­
sem ent et elle au ra it donc dû 
être en treprise en 1941, m ais a- 
lors le gouvernem ent a  invoqué 
la  ra ison  de l'é ta t do guerre  pour 

! la  rem ettre à  l'après-guerre.

M.
au  gouvernem entla British United Pressp ar

envers
Un député progressiste-conser­

vateur. M. Jonh Diefenbaker, a 
recom m andé que la  charte soit 
m odifiée pour répondre aux be­
soins nouveaux créés par la bom­
b e  atomique.

i
cette question puisque le 
vernem ent n 'a  p a s  encore officiel­
lem ent déclaré  la  fin des hosti­
lités et que le budget n 'est p as  
encore approuvé.

gou-
pro'its.

D 'après M. MacDonnell, le 
budget du gouvernem ent nuit à  
l'en treprise et à  l'initiative a v ec  
les taxes lourdes qu'il Impose. Il

réclam é que le gouvernem ent Chambre des communes appuie
la  charte des Nations unies qui ;
doit établir un organism e d a n s 1 Maintenant, M. Dorion, ap- Si cette c lause  constitutionnel­
le  but de sauvegarder la paix. I p uyé  p a r  son collègue de Chi- le ava it été ap p liquée  en 1941, la  
Les partisans de cette charte ont coutimi. M. G agnon, dem ande  province d ’O ntario  au ra it huit

se fasse  i dépu tes de m oins et d 'au tres pro*

Malgré cette opposition, la
rem is en-

nu :
t  a ran es  obligatoires perçues pen­
dant la guerre aux ouvriers tem ­
porairem ent sans travail.

Le parlement a  été ap p elé  à  soutenu qu'elle constitue actuel- que la  redistribution
que les autres travaillent pour 

la reconstruction de la Russie.
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a rc h i te c te , e t  d e  M . L o u is  L. D o y ­
en , a rp e n te u r -g é o m è tr e ,  
d e  c e d e r  g ra tu ite m e n t ,  s o u s  c e r ­
ta in e s  c o n d itio n s , l a  p a r u e  d e  
le u r  te r ra in  n e c e s s a i r e  a u  p r o ­
lo n g e m e n t d e  la  ru e  d e  l L v ech c , 
a  1 e s t d e  l a  ru e  B olzile.

Une carte montrant le projet 
d un drapeau national, oniciei- 
lement soumis a Uttawa par la 
cite de Quebec.

propose et résolu de deman­
der 1 installation de deux lampes 
.aaditionnelles, une sur l'ave, du 
nocage et 1 autre sur la rue La­
voie.

Propose ei résolu que la d e ­
mande ue M. Bluncnetie soit re- 
leree au Comité general pour e- 
tude et consideration.

Propose et résolu qu une licen­
ce de cocher soit accordée a M. 
benoit Banville, sur demande pro­
duite le 1 /  septembre dernier.

Propose et résolu qu'un regle­
ment soit adopte pour amender 
le reglement Mo 111, comme suit:

1. — L alinea suivant est ajou­
te après l'article 4 du sous-titre 
•« U orage pueme >>, dudit règle­
ment Mo n i ;

a ;  Le co n se iL  d a n s  c e r ta in s

rô le  do  d a n s e u s e  d e  c a b a r e t ,  e s tU n e  le ttre  d e  M . W illie-B . C y r  
o ti ra n t | s e  p la ig n a n t  q u e  d o u x  d e  s e s  

e n ta n ts  n 'o n t p u  tro u v e r  p la c e  à  
l’é c o le  N o 1.

AU CONSEIL 
MUNICIPAL

d iv e r tir  e t v o u s  fa ire  r ire
C 'e s t  u n  a g r é a b l e  a u s s i  d e s  p lu s  c h a r m a n te s .

En p ro g ra m m e  d o u b le  a v e c  
J. C a rro l N a ish . R a lp h  M o rg a n  

d a n s

v o u s  
a u x  la rm e s .
s p e c ta c le  p le in  d e  b o n n e  h u m e u r .

V o u s  v e r re z  a u  m é m o  p r o ­
g ra m m e  u n e  c o m é d ie  et u n  s u ­
je t cou rt.

28-30-31 o c to b re  1945
C h a r le s  B oyer, Jo u n  F o n ta in e  

d a n s

U n e  le ttre  d u  S e rv ic e  d 'in s p e c ­
tion  d u  M in is tre  d u  T ra v a i l  d e ­
m a n d a n t  d ’e ffe c tu e r q u e lq u e s  a -  
m é lio ra tio n s  à  l 'é c o le  N o 6.

U n e  le ttre  d e  l‘i* s s o c ia tio n  d e s  
C o m m is s a ire s  d 'é c o le s  c a th o l i­
q u e s  d e  la  p ro v in c e  a n n o n ç a n t  
so u  p re m ie r  c o n g rè s  d u  17 o c to ­
b re  1945.

U n e  le ttre  d e  M . E m m a n u e l 
iio y , se c .- tre s o r ic r  d e s  C o m m is s a i­
r e s  d ’é c o le s  d e  S t-F a b ie n , c o n ­
v o q u a n t  M M . le s  C o m m is s a ire s  
p o u r  u n e  r e u n io n  q u i s e r a  te n u e  
à  R im o u sk i le  21 o c to b re  c o u ra n t ,  
d a n s  le  b u t d e  fo rm e r u n e  a s s o ­
c ia tio n .

U ne le ttre  d e s  R év . S o e u rs  d e  
la  C h a r ité  p o u r  a m e n d e r  le  p rix  
a u  lo y e r  d e  le u r s  c la s s e s .

P ro p o s é  p a r  M . C h a s s é  e t r é ­
so lu  q u e  les C o m m is s a ire s  n 'a c ­
c e p te n t a u c u n e  d e s  so u m is s io n s  
rio u r la  c o n s tru c tio n  d ’u n e  é c o le  
d e  lü  c la s s e s  à  N a z a re th  e t  q u e  
le s  c h è q u e s  d é p o s é s  so ie n t re -

i 27-29-30 o c to b re  1945
Stem L a u re l , O liv e r  H a rd y  

d a n s

M O N ST E R  M A KER 
T o u s  c eu x  q u i a im e n t  le s  film s 

d 'h o r re u r s  s e ro n t s e r v is  à  s o u h a i t  
ce lu i-c i. L es s c è n e s  d 'a c l i m

A l'om bre de son coeurL u n d i, le  15 o c to b re  1945, à  
g é n é r a l e  d u  c o n s e i l

I 31 o c t. 2 n o v e m b r e  1945 
W illia m  B cn d ix , G ra c e  B ra d le y  

d a n s
Pack up your tro u b les a v e c

cl c la m o u r  so n t a u s s i  d e s  p i ' s  
c a p t iv a n te s .  C e s  film s  s e ro n t à  

aH icli '  d u  R im o u sk o is  p o u r  d e u x  
co irs  s e u le m e n t .

D a n s  c e  tilm , v e rs io n  f r a n ç a i­
s e  d e  « C o n s ta n t N y m p h  ». C h a r ­
le s  L o y e r  jo u e  le  rô le  d 'u n  m u ­
s ic ie n  e t e s t  m a r ié  à  u n e  a n g la i ­
s e  d a n s  la  p e r s o n n e  d 'A le x is
binitl». C e p e n d a n t ,  le  m u s ic ie n  le- p l , , l c s - C o s  d c u x  c o m é d ie n s . d a n s

u n e  d e s  m e i l le u re s  in te rp ré ta -  ■ 'r i d a n t e s  
! io n s  do  le u r  c a r r iè r e ,  s a u r o n t  B en d ix . G r a c e  B ra d le y , d a n s  u n  R O W . -

u n e  s e a n c e  
m u n ic ip a l  d e  la  v il le  d e  R u n o u s- 
ki. te n u e  à  l ’h ô te l  d e  v ille , à  8 
h e u re s  p .m .. so n t p r é s e n ts  : M . le  
m a ire  P.-E. G a g n o n  e t M M . le s  
c o n s e i l le rs  Jo s e p h  D e s ro s ie rs , A l­
b e rt M ic h a u d . F ra n ç o is  G a g n o n  
et O s c a r  M o ris se tte , fo rm a n t q u o - 

la  p r é s id e n c e  d e  m o n -

U n film  a v e c  le s  fa m e u x  
m é d ia n s  L a u re l e t H a r d y  e s t  cor- 

• ta in ^ m e n t  trè s  b ie n  v u  d e s  c iné-

co-

Taxi m iste r
A il uu-m o p ro g r a m m e  le  7o  é-T a x i M is te r e s t u n e  d o s  p lu s

c o m é d ie s  d o  W illia m  : d o  l.i s é r io  BLACK AR-ra  la  r e n c o n tre  d e  la  je u n e  Jo a n  
» o n .a in e  q u i lu i in s p ir e r a  la  com - 
p o s i io n  a  u n e  p iè c e  d e s  p lu s  re- 
.n a r q u a b le s .

C 'e s t  u n  b e a u  film  d 'a m o u r  j 
q u e  p e r s o n n e  n e  d o it m a n q u e r  d e  I 
voir.

ru m  so u s  
s ie u r  le  m a ire .

L a  s é a n c e  e s t  o u v e r te  p a r  la  
ré c i ta t io n  d e  la  p r iè re .  L es p r o ­
c è s -v e rb a u x  d e s  17 s e p te m b re  e t 
1er o c to b re  1945 s o n t lu s  e t a -
d o p té s .

P ro p o s é  e t r é s o lu  q u e  le s  
c o m p te s  s u iv a n ts  so ie n t a p p r o u ­
v e s  :

?b. j.*V o u s  v e rre z  a u  m ê m e  p ro g ra m - f.
V i s a?

m e  le s  n o u v e lle s .
2-3 n o v e m b r e  1945 
P a u l M u n i. M a rg u e r ite  C h a p m a n  

d a n sL iste d e  p a y e  N o  35 574.00, 
L iste d e  p a y e  N o 36 46.95, L iste  
d e  p a y e  N o 37 150.00, L iste  d e  
p a y e  N o  38 41.00. L iste  d e  p a y e  
N o 39 12.000, D u s tb a n e  P ro d u c ts
22.50, F e r ro n n e r ie  d e  R im o u sk i 
13.93, F re t 1.17, F re t 2.82, Im p e ­
ria !  OU Ltd., 164.26, Im p rim e rie  
G ilb e r t 3.06, M ic h a u d  E nr. 3.76, 
M u e lie r  L im ited  190.26, P ro d u its  
C h im iq u e s  E m p ire  2.25, R o u leau "  
L im itée  483.25, O rp h e l in a t  d u  S a ­
c ré -C o e u r  3.52, L a  C ie  d e  P o u v o ir
92.50, C o o p e ra t iv e  F é d é ré e  7.50, 
C o rp . d e  T e le p h o n e  1.84, A n s . 
C ô te  & F ils, L tee  41.10, R o d o lp h e  
C ô te  2.30, E x p re s s  .61, E x p re ss
2.50, G a r a g e  M a d a r e  E nr. 38.44. 
F. H a n k in  & C o . L im ited  21.38, 
Im p rim e rie  G e n e r a le  .47, H .-G . 
L e p a g e  E nr. 1529.08. M in e  S a fe ty  
A p p lia n c e s  49.12, W ilfrid  Q u e l­
le! 155.05, R im o u sk i T ra n s p o r t  
16.64, Em U e S t-P ie rre  .82.

V u le s  m u ta t io n s  d e  p ro p r ié té s  
u iv a n te s  : n u m é r o  519p d e  M . 

C h a r le s  L o n g c h a m p  à  M . Jo s e p h  
G e n d r e a u ;  n u m é r o  506p. 507 et 
516 d e  M lle  P a tr ic i a  D u m o n t à  
D m e  P ie r re  M a d o r e ;  n u m é ro  Bp 
d e  M . A lb e r t D io n n e  à  M m e  A l­
b e r t  L ec le rc ; n u m é r o  5 2 l p  d e  
D m e  A m e d é e  L e v a s s e u r  à  M lle  
B e rn a d e t te  D e s ja r d in s ;  d e u x  te r ­
r a in s  f a i s a n t  p a r t i e  d u  n u m é r o  2 
d e  M . F ra n ç o is  D u m a is  à  D m e  
A lb e r t F io la ; u n  te r r a in  f a i s a n t

/Counter a tta c k / Ai<< C o u n te r-A tta c k  », e s t u n  b e a u  
d ra m e  d e  g u e r r e  d o n t l 'a c t io n  s e  
d é ro u le  e n  R u ss ie  e n  1942. p e n ­
d a n t  q u e  l 'a r m é e  r u s s e  é ta it m a s ­
s a c r é e  p a r  l 'e n v a h i s s e u r  a ile -  ; 
m a n d .  T o u s  le s  a m a te u r s  d e  film s ! 
d  a c tio n  n e  d e v ra ie n t  p a s  m a n - 1 
q u o r d e  v o ir  ce lu i-c i. C e  film  s e ­
r a  à  l 'a f f ic h e  d u  C a r tie r  p o u r  
d e u x  s o ir s  s e u le m e n t .

V o u s  v e rre z  a u  m ê m e  p ro ­
g ra m m e  le  13e é p is o d e  d e  la  s é ­
rie  A D V EN TU R ES O F  FLYING 
C A D E T S e t su je t co u rt. —

^  r y ' f i

■■

i f e l t
m is  a u x  s o u m is s io n n a ire s .

• P ro p o s é  e t r é s o lu  q u e  le  c o n ­
çu s , p o u r r a  p e rm e ttre  d e  d é ro g e r  ira i e n tre  le s  R év . S o e u rs  d e  la  
a  c e tie  d is ta n c e  d e  v in g t p ie a s .  ' v n a r i t é  e t la  C o m m iss io n  S c o la i-  

2. —  Le p re s e n t  r e g le m e n t  en- ie  so it r e n o u v e lé  p o u r  le  m ê m e  
ir e ra  e n  v ig u e u r  d a n s  le s  d e la i s  te rn ie  e t a u x  m ê m e s  c o n d itio n s .

m *0
:;

- I l
1

f i i
! A-

iU es p a r la  loi.
Propose et unanim em ent réso ­

lu que le conseil m unicipal de

L es C o m m is s a ire s  p r e n n e n t  
c o n n a is s a n c e  d e  la  v a le u r  esti- 
m e e  d e s  b ie n s -fo n d s  im p o s a b le s  
d u  rô le  d  é v a lu a t io n  d e  1945 d e f i

mc e .le  ville  d o n n e  s o n  a p p r o b a ­
tion  a u  n o u v e a u  d r a p e a u  d o n t le  
p ro je t a  e te  so u m is  a  O t ta w a  p a r  
ia  c ite  d e  Q u e b e c , c o m p r e n a n t  
le s  c o u le u r s  ro u g e  e t b le u e ,  u n e  
c ro ix  b la n c h e  e t l a  le u i l le  d 'e ra -  
b le  à  n e u f  lo b e s , e t p r ie  in s ta m ­
m e n t le s  a u to r ité s  f e d e r a te s  d  a-

Ca-

: ic e tte  m u n ic ip a l i té , a u  m o n ta n t  d e  
54.328.388,25, e t d e  l é t a l  d e s  d é ­
p e n s e s  p o u r  l 'a n n é e  c o u ra n te .

En v u e  d 'a c q u i t te r  le s  d é p e n ­
s e s  o rd in a ire s ,  le s  in té rê ts  s u r  
b o n s , le  d é p ô t a u  fo n d s  d 'a m o r ­
tis s e m e n t e t le  r a c h a t  d e  b o n s  
p o u r  i a n n é e  1945-46. c o m m e  s u i t : 
in té rê t  su r  530.000.00 à  

5 / o
T o n e s  d 'a m o n is s e m e n t  
In té rê t s u r  517.500.00 a  5%  875.00 
R a c h a t d e  b o n s
in .c r é t  s u r  5 i7 .6 0 0 ,0 0  e  4 o 688.00

5400.00
in té rê t s u r  519.900,00 à  3°o 597.00

200.00
in te re t  s u r  6o.000.00 a  3°o 1.950.00 
R a c h a t  d e  b o n  
t r a i t e m e n ts  a u x  in s ti tu tr ic e s  

e t in s ti tu te u rs  
E n tre tien , lo y e r s  e t ch au f- 

ta g e  d e s  é c o le s  
la  fo u r n i tu r e s ,  m a té r ie l  

s c o la ire

I II L L -  X
> r« S is te r  P e te r  », q u i  a  p e rd u  u- 

n e  ja m b e  e t u n e  p a r t ie  d 'u n e  
m a in , fut té m o in  d e  la  m ort d e  
n e u f  d e  s e s  c o m p a g n e s  re l ig ie u ­
s e s  p e n d a n t  le  b o m b a rd e m e n t .  L a 
nu it, e l le  fut tr a n s p o r té e  d e  l 'h ô ­
p ita l  e n  ru in e s  p a r  d e s  g a rç o n s  
d 'I ç o rc t ,  e n v e lo p p é e  d a n s  u n e  
c o u v e r tu re  s u s p e n d u e  à  d e s  b o m ­
b e r s .  P e n d a n t  d e s  jo u rs , e lle  d o r ­
m it s u r  la  so l s a n s  a u c u n  s e c o u rs  
m é d ic a l ,  s a n s  r ie n  a u tr e  c h o se  à  
m a n g e -  q u e  d u  riz  e t p a rfo is  d e s  
p o m m e s  d e  te r re  a p p o r té e s  p a r  
le s  g a r ç o n n e t s  d é v o u é s .  F in a le ­
m e n t e lle  fut t r a n s p o r té e  à  la  
M iss io n  d u  P è re  S c h e u t à  T u b o  
e t d e  là ,  p a r  a v io n , à  M a n ille  o ù  
le s  S o e u rs  M a ry  k n o ll e n  p rire n t 
so in . A u ss i tô t q u 'e l l e  a u r a  u n e  
ja m b e  a r t if ic ie lle  —  fo u rn ie  a u  
m o y e n  d e  fo n d s  r e ç u s  d e s  le c ­
te u rs
g iq u e  à  la  m a is o n -m è re  d e  s a  
c o m m u n a u té .

il s'inscrit pour l’achat

d’uns Obligation de la Victoire !

copier ce d rap eau  pour le 
nad a ; et que  copie de la  presen-

' t-xViCTC'iDpi
Punt ad ' ' 

m ■ SUN Al. j

te so it e n v o y é e  a  l'H o n . P re m ie r  
M in is tre , à  l 'H o n . L o u is  St-Lau-

S 1.650,00 
354.81 V

■ V W -+ L

Les Obligations de la Victoire sont des acomptes 
à valoir sur notre sécurité future, sur celle de 
nos combattants et de notre pays.

Lorsque nous achetons une Obligation, nous 
aidons un vétéran blessé à  recouvrer la santé— 
un combattant à reprendre sa place dans la 
vie civile. En plus, nous prévenons l’inflation et 
conservons notre pouvoir d ’achat.

Alors, souscrivons aussi généreusement que 
possible et prêtons notre argent pour un Canada 
prospère, peuplé de fils robustes.

Ensemble gagnons la paix.

re n t e t a  M . G le a s o n  B e k ile , d é ­
p u te  d u  c o m te .

Lt l a  s e a n c e  e s t le v e e .
100.00 v

e BR a c h a t  d e  b o n s
T

A la Commission 

Scolaire

R a c h a t  d e  b o n sI L100,00

Contritt<é« pnr Ij
bR ASSEKIE28.950.00

, /
8 .600.00A  u n e  s e s s io n  re g u l ie r e  d e s

p a r t ie  d u  n u m é r o  2 d e  D m e  A l- C o m m is s a ire s  d 'é c o le s  p o u r  
b e r t  F io la  à  M . E rn e s t A u c la ir ;  m u n ic ip a l i té  s c o la ire  d e  la  v ille  
n u m é r o s  477p  e t 478 d e  M . A l- d e  R im o u sid , te n u e  à  l 'h ô te l  d e  L iv res  d e  ré c o m p e n s e  
b e r t  G a g n é  a  M . E m ile  T h ib a u lt ;  v ille , m a rd i,  le  16 o c to b re  1945, In té rê t s u r  e m p r u n ts  te m ­

p o ra i r e s

900.00
500.00 S is te r  P e te r  ir a  e n  Bel- MONTREAL

e s s e  a s  mssssmammkDI IM

200.00
500.00

2 2 Ip  d e  M lle  A lic e  M i- a  4 h . d e  l 'a p re s -m id i . a  la q u e l le
u n  s e s s io n  s o n t  p r é s e n ts  : M . l 'a b b é  D é p e n s e s  g é n é r a le s

S a la i r e  d u  c o n trô le u r

n u m é ro H

c h a u d  à  M , C a m il le  T a rd if ; 
te r ra in  f a i s a n t  p a r t ie  d u  n u m é r o  C a m ille  M ic h a u d , p ire , c u ré , p ré - 
570 d e  M . F ra n ç o is  G a g n o n  à  s id e n t, e t M M . Ju les-A . B rillan t, 
D m e  A d o lp h e  T re m b la y ;  n u m é -  eq rq ^  e i i e jd  ;e  a s s n q ^  e s u o q d [ y  
ro  521p  d e  M . A r th u r  R o u s s e l  à  j to u s  c o m m is s a ir e s  d 'e c o le s .  Le 
M . J o s e p h  C a ro n  a u  c a d a s t r e  ol- s e c ré ta ire - tré s o r ie r  e s t a u s s i  pré-1  
iic ie l d e  l a  v il le  d e  R im o u sk i, le  sen t.

e t d é p e n s e s  
S a la i r e  d u  s e c ré ta i re -  

tr é so r ie r

130.00

■ T )É M C N E Z  PO U R AVOIR DEM AIN 4?675,00
S47.769.81 aTO TA L 

A  d é d u ir e  : 
l a  P r im e s  d e  t r a ite m e n t 

e t s u b v e n t io n s
L a s é a n c e  e s t o u v e r te  p a r  

ré c i ta t io n  d e  la  p r iè re  e t le s  m i­
n u te s  d e  l a  d e rn iè re  s e s s io n  so n t

u e c re ta ir e - tr é s o r ie r  e s t  c h a r g é  d e  
n o te r  c e s  m u ta t io n s  d a n s  le s  li­
v re s  e t rô le s  d  é v a lu a t io n  e t d e

45.00
S u b v e n tio n  s p é c ia le  
p o u r  ré tr ib u t io n s  3.800.00 
In té rê t

i
h -ne  e t  a p p ro u v é e s .

P ro p o s é  e t r é s o lu  q u  u n  p e rm is  j C o m p te s  a p p r o u v é s  : L a 
d e  b â t i r  so it a c c o r d é  à  M M . A l- S a n te r re  
b e r t  M ic h a u d

p e rc e p t io n  d e  l a  m u n ic ip a l i té .
500.00 8.800.00C io / Y-56.70. P.-E. D 'A n jo u  & 

e t Jo s .-T h o m a s  F ils. L iée  53.60. L’Im p rim e rie  G il­
b e rt. L iée, 54.14, l 'A c tio n  C a th o -

^  SB a la n c e  à  c o tise r
Il e s t  p ro p o s é  p a r  M . B rillan t 

q u 'u n e  ta x e  o u  c o tis a tio n  d e  q u a ­
tre  v in g t-d ix  c o n tin s  p a r  c e n t d o l­
la r s  d  é v a lu a t io n  so it im p o s é e  s u r  
le s  b ie n s -fo n d s  im p o s a b le s  d e  c e t­
te m u n ic ip a l i té ,  s u iv a n t  le  rô le  
e n  v ig u e u r  d e  1945, et q u 'u n e  ré - ] 
tr ib u tio n  m e n s u e l le  d e  d e u x  d o l - 1 
la r s  p a r  e n fa n t  d e  la  10e a n n é e  
so it p e rç u e  p o u r  l 'a n n é e  c o u ra n -

538.969,81

T h e rr ia u lt  c o n fo rm é m e n t a u x  c e r ­
tif ic a ts  d o  l ’In s p e c te u r  e t a u x  ré -  i i iq u e  55.20, L a  C ie  d e  P o u v o ir  
g le m e n ts  d e  c e tte  v ille , a in s i  519.22, L a C o rp o ra t io n  d e  T élé- 
q u 'a u  p la n  d é p o s é  d a n s  le  c a s  
d e  M . T h e r r ia u lt ,

Le c o n s e i l  r e ç o i t  le s  co m m u n !- 514.49, L a  C ie  d e  P o u v o ir  55.99. 
c a t io n s  s u iv a n te s  ; \ L a L ib ra ir ie  L a n g lo is , L iée  57.14,

U n r a p p o r t  d u  C o m ité  g é n é r a l  La F e r ro n n e r ie  d e  R im o u sk i, Enr. 
d a te  d u  9 o c to b re  c o u r a n t  le- .46. La P lo m b e rie  d e  R im o u sk i 

q u e l  r a p p o r t  e s t  a c c e p té  e t  ra t if ié . S I .50, E x p re s s  .40.
U n  ra p p o r t  d e  V U nité S a n i t a i ­

re  c o n c e r n a n t  l ’a n a ly s e  d e s  é- c o m m u n ic a t io n s  s u iv a n te s  : 
c h a n ( l i io n s  d 'e a u  p r é le v é s  le  24 
s e p te m b re  d e rn ie r .

U n e  d e m a n d e  d e  M . J e a n -M a ­
r ie  R o u s s e a u  p o u r  d e u x  la m p e s  
d e  ru e  s u r  l 'a v e ,  d u  B o c a g e .

U n e  le ttre  d e  M . V a lm o n t B la n ­
c h e t te  so l l ic i ta n t u n e  l ic e n c e  p o u r  
u n  c o m m e rc e  p a r  le s  r u e s  d e  la

v in " . > â  • i . â i f i H  , . ,
U n e  le ttre  d e  Ju s t E q u ip m e n t m a in te n a n t  é p u is e .

S u p p ly  C o. L td a u  s u je t  d e  la  
d e m a n d e  d e  la  v il le  p o u r  a v o ir  
u n  tr a c te u r .

U n e  le ttre  d e  M . A lb e rt L ec le rc ,

/
V T ^ r r ' - ’T : %rr.7 ~a/ .  ■:.'-•■it »:

■/•■ ;■y// np h o n e  S9.80, A n s . C ô té  & F ils, 
L iée  22.01, D u s tix m e  P ro d u c ts

/ ►> r"n " 6 : 1
m -3 1
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SL es C o m m is s a ire s  r e ç o iv e n t  le s to. ■r%A d o p té  u n a n im e m e n t .
Et la  p r iè re  c lô t la  s é a n c e . r jU ne le ttre  d e  l'H o n . S e c ré ta ir e %» j  t

d e  la  P ro v in c e  e n  r é p o n s e  à  la  
d e m a n d e  d 'o c tro i p o u r  la  c o n s ­
tru c tio n  d 'u n e  é c o le  à  N a z a re th .

JOURS D'EPREUVE
1S f i ï_jV >'\ i r ’v 1 - î v

v u v. 1")
•4•t .. -V

S L i- ,
U n jo u rn a l d e  N ew -Y ork  ra p -  

d is a n t  q u e  to u s  le s  o c tro is  d 'S -  p o r ta it  d e rn iè re m e n t  l 'h is to ire  d e s  
p o n ib le s  p o u r  p o u rv o ir  a u x  di- b le s s u re s  in f lig é e s  à  u n e  C h a n o i-  
v e r s e s  c o n s tru c tio n s  e t r é p a r a -  n e s s e  d e  S . A u g u s tin , « S is te r  
lio n s  d 'é c o le s  c e tte  a n n é e  o n t é té  P e te r  », lo rs  d e s  b o m b a r d e m e n ts

i c

' B4? m* ' v■ ■Er
i. ■■■lF~

------- 0  :. :

, 1  t  i ¥ ; ü i i  ü  ! l i s  < >Mi^:ifions tic | « Y 
vous sicltvic/

d is tr ib u é s , e t  q u e  s o n  b u d g e t  e s t a u x  P h ih p p in e s .  C e p e n d a n t ,  le s
d é ta i ls  c o m p le ts  d e  la  fu ite  é- 

U n e  le ttre  d e  M lle  B e rn a d e t te  p e r d u e  e t le  s a u v e t a g e  d e  ce tte  
D e s ja rd in s . in s titu tr ic e , d e m o n -  b o n n e  r e l ig ie u s e  v ie n n e n t  d e  
d o n t d e  d iv is e r  s a  c la s s e  v u  le  n o u s  ê tre  r é v é lé s  p a r  le  R ôv . Er- 
tro p  g r a n d  n o m b re  d 'é lè v e s .

i. m u r  ,,uc 
•H lm II- men; r,\ 1 ’ft vu- 

• humt* m.«I\mi. 
•flulvs lofwiniK 

l e ivnips t si i l ’viiarvn.

tent l i  l'I.tu tk \ 
Itâtissez 
financières.

îlesur

n e s t  D ie ltien s , C .I.C .M . m
Que vous projetiez de construire ou d'améli 
disposerez des matériaux de 
modernes, d ’appareils 
tout-à-la-main, etc. 
vos Obligations de la Victoire.

Vous ferez en ou tre  oeuvre patriotique et  humani­
taire. Nous devons co llaborer  avec nos a l l i é s  pour 
secourir l’Europe, 
pair  avec la p roductionpour l in s  
sucera un plein embauchage.

En é p a r g n a n t  
a u t a n t  q u e  p a r  
l e  p a s s é ,  v o u s  
d o u b l e r e z  v o s  
a c h a t s .

ont.  vous

J construction les plus 
chauffage,

Achetez-les demain au moyen de
de l i e c u i s i n e s

e
i

. V €yi ?

wÈ
La production pour tes lins. îleMà

4
£ci Toiti® in e s t i tp iu s ,<lo as-

v g # >
%
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% LA MAISON ANSELME COTE & FILS, LIMITEEm

e t la  C IE  DU B O N  THEA TRE. LIM ITEE, 

o p é r a n t  le s  th é â t r e s  C ARTIER e t R IM O U S K O IS<)!A»
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ACHETEZ DU 9e EMM  »H O T E L  G E O R G E  VI
L'HOTEL OU L'ON TROUVE LE BIEN-ETRE ET LE

CONFORT DU -  CHEZ8CH » b



Rlmouskl, vendredi, 26 octobre 1945 LE PROGRES DU GOLFE
L'OEUVRE DU DIX SOUS 1 ,qu 'ollc nu ra  r c u  do voir -> r 'n . ;  

rosué et vuu=
ta rd e ro n s  au ssi la  contribu- 

i . 'X des écoliers. Q uel en ian t ne 
se priverait de quelques frian­
dises pour donner un  peu de 

.. à  ceux qui sont m oins favo

blés de notre ville organisaient, 
chaque automne, une partie de 
cartes dont le produit servait à 
o.irir que lques douceurs aux m a­
lades de notre hôpital. Un arbre 
J.ù Noël, g a rn i de jouets et de 

j n ian d ises  par les soins de per- 
! sonnes dévouées, faisait oublier 

pour un jour aux orphelins leur 
pàniole isolem ent. Durant leurs 
loisirs, d au tres dam es ou demoi-

quelque joie .
Et, com m e la charité  ne doit 

pas se limiter à  la  saison des iê- j son adm inistration, 
tes et que  les beso ins des m ala- 1

ce de tous ceux qu'elles ont cha- des, des orphelins et des vieil- do 
ritablement assistés. Cependant, lards se font sentir durant toute suit : 
si tous les efforts étaient concen- l'année , on a  jugé à  propos d 'e- 
trés, toutes les bonnes volontés 
groupées, ne pourrions-nous fai­
re encore plus de bien ?

Les m alades, les pauvres et cours.
sont pas les 1 O n a  donc songé à  former ti­

ran ts g roupes do d am es charita- do» .ricots pour les distribuer aux seuls qui ont besoin de notre sol- ne association  des oeuvres de
licitude. Les vieillards de l'h os-1 charité  de la  Ville de Rimouslti. 
pice seraient sans doute heureux laquelle se ch arg era  de dis 
que Noël leur apportât

— A Price, le 18 octobre, est 
décédée  Mlle Rachel D eschênes, 
i le de M. et Mme Xavier Dos- 

chênes. Elle était âg é e  de 20 
ans.

pauvres.
Tout cela  est très bien et les  

personnes qui se  sont ainsi dé­
vouées méritent la  reconnaissan-

\ L CtiUi U

Comité de Bienfai­
sance et de 

Secours

Ce Comité de liicniuisar.ce ci 
Secours se  com pose comme

i s . s i — M ardi, à  Ste-Françolse, ont 
eu lieu les funérailles de Mme 
Xavier Bcrubé (A lm a Q uelle!), 
décédée  à  l'âg e  de 49 ans.

— Mlle M arie-Louise Rioux, 
insti u trice, est décédée le 20 oc-

(C om m uniqué)Président honoraire, M. le Cu-
tablir un organism e perm anent r6 M ichaud. Présidentes ho 
qui perm ettra d a ider en tout j noraires. R évérende M ère Supé- 
tem ps ceux qui ont besoin do se- Décèsrieure de l'Iiôp ita l et R évérende .

M ère Supérieure de l'H ospice.— ■
Présidente. Mme Krs Joly. Vice- — A l'hônilal St-Joseph de Ri- tobre à  l'hôpital de Rivière-du- 
Présidentes, Comité des m ala  m ouski. le 18 octobre, est décé- Loup. Elle était la fille de M. et 
des : Mlle Thérèse D 'Anjou; Co d és  M me Pierre Plante fils (Dé- Mme Fabien  Rioux, de St-Fabion. 
mité des •.ieillard;; : M me C am ille lim a L a g a c é ), de Pointe-au-Pèrc. O utre ses paren ts, lui survivent

• ’ lie c ti'!1 âg ée  de 44 ans. O utre cinq frères et cinq soeurs.
Mm ; G leason  Bclzile; O uvroir : son m ari, deux fils et quatre  fil- — Au presbytère des Hau- 
Mme J.-O I.egard. Sc crétaire-tré- j es lui survivent : MM François leurs, le 22 octobre, est décédée 
soricre, I Ti . Antoinette Banvil- et Albert, Mme Em m anuel Côté, Mlle M arguerite Lavoie, âg ée  do 
le. A ssis,unie secrétaire,
A rm andine Peilstior. Conseillé» trude et Jeannine Plante.
res : Comité des m alades, Mme 
J.-O. D rapeau, Mme Paul Hubert,
Mlle Thérèse G agnon et Mlle j 
M arguerite Beaulieu; Comité des j 
vieillards, Mme P.-E. G agnon, j 
M m e Hcnri-A. Martin, M me Ro­
bert D essureault et Mme Henri j 
Lab rie; Comité des orphelins, |
Mme Alph. C hassé, Mme W alter 
Burgess, Mme A rthur R aym ond 
et Mme G aston Bélanger.

D epuis p lusieurs an n ées, diiié- s jlle s  fa isaien t des vêtements ou les orphelins ne

A aussi tribuer. selon les besoins. ce , ! 1 ru! ( :H Ce : phelins

9e EMPRUNT DE LA VICTOI

Unité 017, Ma-
tapédia

ipi

Mllo Mme Ed. B lanchard, Mlles Gcr- 33 ans. Ses funérailles ont eu
lieu m ardi.

LE MILITAIRE LICENCIE Unité 013, Rimouski
(Objectif global de $734.000)P E U T  REPRENDRE SON A N C I E N  E M P L O I

ALa Loi de 1912 sur la réintégration dans les 
emplois civils prévoit les conditions auxquel­
les les employeurs DOIVENT RÉINTÉGRER 
en service leurs anciens employés après leur 
licenciement militaire.

Cette loi et ses règlements sont appliqués 
par le ministre fédéral du Travail, par l'entre­
mise du Service national de Placement. Des 
préposés à la réintégration sont disponibles 
dans tout bureau du Service national de Pla­
cement pour répondre aux demandes de ren­
seignements et pour aider à l’ajustement des i 
cas.

Les em ployés — hom m es ou fem m es — jj 
seront réintégrés si —

(a) ils ont travaillé pour leurs employeurs pen­
dant trois mois immédiatement avant de 
s’engager dans les forces de Sa Majesté, et 
ne remplaçaient pas un autre employé qui 
a été réintégré depuis;

(b) ils ont quitte leur emploi pour s'engager 
dans les forces de Sa Majesté, dans la 
Marine marchande ou dans le Corps des 
pompiers;

(c) ils font A leur employeur, de vive voix ou 
par écrit, demande de réintégration dans les 
trois mois qui suivent leur licenciement au 
Canada ou les quatre mois, leur licenciement 
outre-mer.

On peut pourvoir à l'extension de temps si la santé % 
de l’employé l'empêche de reprendre son emploi dans 
ce délai. Dans ce cas, l'employeur doit en être avisé 
dans les trois ou quatre mois, selon le cas.

Les aspects suivants dans la législation  
sont aussi im portants —

1. Les hommes et femmes licenciés recevront, à 
leur réintégration, des conditions non moins 
favorables que celles dont ils auraient joui 
s'ils avaient conservé leur emploi au lieu do 
s’engager dans les forces de Sa Majesté.

2. La durée de service dans les forces de Sa 
Majesté comptera pour les droits d’ancienne- T 
té, les droits de pension, les vacances payées 
et certains autres bénéfices.

3. Les militaires licenciés qui ne peuvent rem­
plir leur ancien emploi doivent être réintégrés 
dans l'emploi le plus approprié qu’ils peuvent 
remplir.

4. Si un employeur renvoie un employé dans les 
six mois qui suivent la réintégration, il est 
tenu de prouver en justice qu’il avait une 
raison valable.

>
(Objectif g lobal de S370.000)Objectifs

$425.000
20.000

Paro isses
Rimouski ____
Rim ouski Est 
Ste O dile et Rlmouskl- 

Paroisse
St-Robert-Bellannm 
St-F.ablen
Ste-Luce-sur-Mer .
Lucevüle ................
Bic-St-Valérien 
St-Anaclet 
St-M atthleu
St-Simon ...............
Sl-Gabriel
N.-D. du  Sacré-Coeur
St-Donat ........ _...
Pointo-au-Père 
Ste Blandine 
St-Narcisse 
St-Frs-Xaxler des H auteurs 10,000

10.000
____ 5.000

8.000
........ 5.000

X Vv ri

Objectifs
100.000
55.000
45.000
30.000
53.000
17.000
12.000 
6,000

10.000
10,000
10.000

6,000
6,000
6.000
4.000

Paroisses
Amqui
C au sap sca l
S ayabec
Val-Brillant
Lac-au Saum on
St-M oïse
St-Léon-le-Grand
Lac H um qui
St Alexis
Padoue
Ste-Florence
Ste-Jeanne-d'A rc
St-Dam ase
St-V ianney
St Tharcisius

mr.... 7.000
6.000

23.000
10.000
25.000
34.000
20.000

........  20.000
23.000
23.000

.......  20.000
.......  10,000
...........10.000

15.000 
...........  5.000

S f c y o0f r»VL*4îf f i MFS;mpour atte indreNotre comité, 
son but, au ra  besoin de la  colla- e■ O P ,

v

boration de tous. C 'est pourquoi, j 
ch aq u e  année , duran t le m ois de 
novem bre, il lancera  une c a m p a ­
gne du dix sous dont les recet 
•es serviront à  distraire, p rocu­
rer des douceurs et quelquefois 

vêtir nos m a lad es de  l'as-

F))*
1 2  l vs

\ f l ® :MI
j m em e

sistancc publique, nos orphelins 
et nos vieillards.

La C om pagnie Santerre, Limitée
Q U IN C A IL L E R IE  

S P E CIA LITE  : M a t é r i a u x  d o  c o n i t r u c t i o n

»
P EIN T U RE

'h
Cette cam p ag n e  d u rera  quin­

ze jours, du 10 au  25 novem bre. . 
Durant ces deux sem aines, des 
jeunes filles vous solliciteront 
pour l'O euvre du dix sous. Nous t

, f f l f 7 f / * 9 » E M P R U N TÏ
$370.000.

Biencourt
Esprit-Saint
Lac-des-Aigles
St-M arcellin

Unité 016, Gaspé
V % ,1

rate pas une accession
grossir mon magot

(O bjectif global de 5397,000)
L . < 1  [•" 
tiÿ <J' k  J! Vu#*

xt-
$734.000,

Objectifs !
65.000
65.000
25.000
25.000
50.000
12.000
5.000

20.000 ' 

12.000 
12.000 :

12.000 j
11.000 i
8.500
8.500

10.000
9.000 :

8.000
7.500
7.500
6.500 ;
6.500
5.000
6.000
3,000

Paroisses 
G aspé 
C hand ler 
Rivière-au-Renard 
G rande-R ivière 
Iles-de-la-M adeleine 
Cap-d'Espoir 

O bjectifs Newport 
$235,000 D ouglastow n

15.000 Mont-Louis
20.000 G ran d e-V allée
50.000 Cloridorm e
12.000 Percé
10.000 Peninsula 

Ste Thérèse
25.000 Cap-des-Rosiers
40.000 M albaie  

235,000 M arsoui
18.000 Rivière-M adeleine
30.000 Ste-A délaïde-de P abos

5.000 St-Maurice- de-l'Echouric
5.000 Rivière-à-M artrc

25.000 Cap-aux-os
35.000 St-Joachim-de-Tourelle
25.000 V al-d 'Espoir

N.V
# #IIUnité 014, Matanert'S

(O bjectif g lobal de $585,000)
■ C #-'-Tri IO :

P aro isses
Mont-Joli
Ste-Angèle-de-M éricl 

I St-Octavo-do-M étis 
Priceville
Ste-Flavie .........
M etis-Beach 
B aie-des-Sables — Les 

Boules 
St-Ulric
M atane  ........ ..............
St-Luc  ... - - ...
Ste-Féliclté . ...............
G rosses-Roches
C apucins ........
Les M échlns 
C ap-C hat . .. 
S te-A nne-des-M onts

" - “^ 3: t iK - r«__% L_a—'
' '
? OB% - j

& , ! • c£

I■ T
: S ) - v  f [1 ^ 4 ^  I «

». i ‘•*i

, i iv ) M
»

» «sa-,
j e> r - J• -

: |  I :

V s s
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' : ; ' A .NOUS PUIONS TOUS LES E X -M IL IT A IR E S ,  DES  
DEUX S E X E S . DE SE  PREVALO IR  DES FACILI­
TÉS DU SE R V IC E  N A TIO N A L DE PLA C E M E N T  I 

S ’IL S  SE  CHERCH ENT DU TR A V A IL .

E 1 3A
r  ( J i - l_  1 U

r -Y*f vCf"
i P LJ53—)> »

m

m
V

MINISTERE DU TRAVAIL 1 r

rm-=SB86
A. MacNAMARA S397.000.HUMPHREY MITCHELL $585,000. >>

Sous-ministreMinistre du Travail .
R eprisage dem andéi4»-w-«o r>

Pour dem ander du  reprisage 
dan s les habits. S 'ad resser à  4, 
Ste-Anne, Rimouski. C.P. 375, 
Mlle M arie-Laure D esjardins.

TES gens les plus favorisés seront ceux qui possèdent un bon magot d ’Obligattons 
de la Victoire.

Grâce à leurs épargnes, ils pourront mieux que tou t autre m atérialiser leurs
plus vifs désirs.

Voici que le 9e Em prunt de la Victoire vous offre encore l’avantage d ’acheter 
des Obligations et de grossir votre magot. Même si vous ne vous êtes pas prévalu 
des autres Emprunts, ne ratez pas cette occasion.

'

:t*rx
.

e  i.

m
Le Canada a besoin que vous lui prêtiez votre argent —plus que jamais — pour 

l’énorme fardeau imposé par la guerre . . . notamment lapouvoir supporter  
réadaptation de nos démobilisés, et le soin de nos blessés . . .

Aidez-vous tout en aidant votre pays . . . Achetez des Obligations de la0 °"A .

Victoire.ENSEMBLE 
GAGNONS LA PAIX fcnA&mblsL ÿ a q n x y n A , Lcl f i a b c

W) ACHETEZ DU 9 e  EMPRUNTV
?

. 4
"J'exhalerai sans cesse ’ 
Mon chant reconnaissant 
A Sultana qui m’rend ^ 
Ma première jeunesse." 53,
1 F T W W 3 Î T 3 Ï T

LE M A G A S I N  
V E R R E A U L T  L I M I T E E
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RimouskiAve de la Cathédrale : .3 «j
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31 hommes échap­

pent à un grave

accident

(G a s p é ) , L. Pelletier, des Bou- Irai, E. Banville, de Rlmouskl, J.
' les, L. Pinel, de C abano. T.-A. Bcrthelot, de St-Charles de C a-

D am boise et A. Flowers, de New plan, L. C harlré. do Rlmouskl, O
Carlisle, P.-E. Plante, do G aspé, Dcroy, de Sl-Léon-le-Grand, R
L. Plourde, de St-Arsène, R. Huard. Durutto, d 'A m qui, J.-A. F ourrier
de  St-Godefroi (Bon.). G.-iC. d 'A m qui, L. Fournier, do V al
Kennedy, do Douglostown,
Pelletier, de Sle Anne dcs-M onts M allette, de G ascon  O uest. A
C.-E. Philibert, de Petil-M atane de Mont Joli. A. Poulin

H. Le- d 'A m qui. I. Robert, de  Fontenel

Zone No 8 ( RimouskL Rivière-
du-Loup, Tém iscouata, Kamou-
ra sk a  et l'Islet) : M. A lired M as­
sé, de St-Louis de K am ouraska.

Après un goûter à  la  résid en ce
du père de la mariée, les nou ­
veaux époux et les invités se
rendirent à  l'Hôtel Rouleau et
de là au  Georges VI où un som p­
tueux banquet leur lut servi. Les
mariés ont fait un voyage à
Quebec, Cap-de-la-Madeleine et
Montréal. M. et Mme H. Fortier

Ste-Luce Rapatriés

Plusieurs m ilitaires do la  région
viennent d 'être rap a trié s  à  bord
du paquebo t V « Ile-do F rance »,
arrivé à  Halifax d im anche. P ar­
mi eux, se trouvaient le lieute­
nan t Joan W arren, de Percé, lieu­
tenant Emilien Amiot, de Rimous-
! i, H. M ahan, de  W ey g an d

M ariage Rouleau-Racine. —
Jeudi matin, le 4 octobre M. l'ab ­
bé Euclide Fournier, professeur
au Séminaire do Rlmouskl, a  bé­
ni le m ariage de M. Antonio Rou- les accom pagnaient,
leau, fils de M. et Mme Fortuna!
Rouleau, de Pte-au-Pere, avec Racine, qui a  subi une grave
Mie Thérèse Racine, fille de  M. opération à  l'Hôpital Notre-Da-
et Mme Willie Racine, d e  Ste- me de Montréal, est d e  retour
Luce. MM. Rouleau et Racine dans sa famille,
servaient de témoins aux m a­

lt Brillant. R. G agné, de St-Fabion
D im anche, eut lieu à  Rimous-

ki l'initiation de 65 nouveaux
C hevaliers de Colom b. Des c a u ­
series furent prononcées par M.
l'ab b é  C.-H. F a la rd eau , de Q u é­
bec, et M. D esroches, de M ont­
réa l.

A. Bernier, de S ayabcc ,
clerc, de M aria. L. Roy, de New le (G a s p é ) , P.-E. Ross, de S t (J1
Carlisle, L. H uard, de St-Godc- tic.

M. Théo. Roy, de Lac-cru-Sau-
mon. a  failli être victime d 'un
grave accident, récem m ent. Le
w agonnet du C an ad ien  N ational
dont il se servait pour voy ag er
étant en répara tions, M. Roy fit
le trajet sur un cam ion av ec  tren­
te hom m es. Com m e le cam ion
s 'en g ag ea it sur un pont entre
Ste-Florence et Heppell, le con­
ducteur s 'ap erçu t que l'un  des
pontons hau t de 12 pieds était
défectueux. Il accéléra  la  vites­
se  pour p a sse r et le pont s 'écrou ­
la  aussitôt a v ec  fracas.

Notes diverses. — M. Roger

N O U V E L L E  C O M P A G N IE iMlle B. Desrosiers est partie
Une charte v ient d 'ê tre  accor- ries. L'orgue était tenu par Mllo pour un séjour de quelques mois

dée  à  S irais & Fournier, de Ri- J.-A. Côté. Mme René Rouleau à  Montréal.
vière-M adeleine, av ec  un cap ita l .mita des cantiques appropries.

s. '

I P . .
■38M. W. Racine est parti pour

Halifax où il reprendra son tra ­
vail laissé il y a  quelques mois
pour cause de maladie.

1 assistance on rem arquait son Mlle Thérèse Tremblay est de
épouse nee (Rita) L echasscur, ' d'une prom enade à Mont­
ée  Ville-Mont-Royal (M ontréal). - et St-Jean Iberville.

M. A m édée Lebrun vient d être qui était acco m p ag n ée  de sa  MM. Antoine Desrosiers, do
nom m é gérant de la  Banque Pro- m ére Mme A ndré Lechasscur. de Lyu: Mass, et son frère Ernest,
vinciale à  Val-Brillant.

VX 5?de S50.000 pour faire le com m er­
ce  du  bois. I !

!I 3v <-

Nouveau gérant i
: <m mij

!> <jLÎ I

p i , .
r  *■ „ ; /  j  -41’'

I
Directeurs de zones

éducatives

i? T & s I-> IM. Le- Rimouski, le père et la  m ère du de Miles City, Montana, sont re­
brun, dont la  fam ille dem eure à  deiunt, M. et Mme François Ga- partis après avoir passé plu-
St-Léon le G rand, où il est né, gnon, ses frères MM. A déodat, ;rs sem aines en visite chez
fit ses débuts à  cette succursale  Léonce, Félix et Yvon, ses  soeurs M. Florian Langlois et autres
il y a  12 ans. Mlles A dèle et Yvette, se s  beaux- parents.

:*  %
m ifS?

1KÀ

' 'X  *a: > v i-*2*
sHBjte'Y  4  J ^8 5 » = - .frères MM. G érard  Dubé et G é­

rard Côté, ainsi que M. Jules bec, était de ; issage chez M.
1 inguet, de S ayabec , qui dirigeait William Burton récemment,
le choeur de chant. Un g rand  M. l'abbé Ls LeCavalier, de

Sam edi, le 19 octobre, avait nombre de paren ts  et d 'am is  de Montréal,
lieu en  l'église de St-Moïse le la famille assista ien t égalem ent cours de la sem aine démit re. Le
service ann iversa ire  du Cpl Léo- à la cérém onie funéraire. Mme Dr L- vesque, de Montré, il, qui é-
nard  G agnon, qui fut tué au  corn- Bérubé, cousine du défunt, tou- tait en visite chez M. B. Baril, est
b a t en  Italie l 'a n  dernier. D ans chait l’orgue.

Mme Lawrence Burton, de Qué-Le C ongrès de l'A ssociation
des C om m issaires d'Ecoles C a­
tholiques de la  Province, tenu à
Q uébec, a  fait l'élection dos di­
recteurs des 15 zones éducati­
ves.

.  î :S E R V I C E  A N N I V E R S A I R E  DU
C P L  L E O N A R D  GAGNON

- mMK*■ i ® g g }K- '■' $-r< %
«'*hi>X x*

était à  Ste-Luce an <W:«. ■ -■:'•? ftp I-
i ï r *fa Y.IK L ?Zone No 7 (M atapéd ia , M ata-

ne, Gaspé-Nord et Sud) : M. Al­
phonse Ross, de  S ayabec .

1 , segrus
-%?k.. % % % X:< Iretourné avec lui. M#':. T*■
m

m '
:•

V
I/ n

<17:771 l
I

/ :

!
I$ /MAGASINS Crft. ! 9t t 5?

NT , VOUS CAUSE-T-IILEV ; i> ilJ / h.

'é$û£tà% y
— r AUTANT DEï

V t1

û v . .
g â t io n s  tic l.t V ic to i r e  jouet:f m i double rôle:
ils t r a v a i l le n t  p o u r  leur  p ro p r ic  ta ire ,  c 'e st-à-
d i r e  p o u r  vous,  et  il* a id e n t  v o t re  pays  à
r e p r e n d r e  s o n  ex is te n c e  n o r m a le ,  c ar  il faut
r a p a t r i e r  les c o m b a t t a n t >. s o i g n e r  les b les ­
sés c: les r é a d a p te r  à la vie c i \ i l  . < vs d o l l a r s
s o n t  u n  p la c e m e n t  d a n s  la v ic to i re  m êm e .

T i r e z  u n  pa r t i  m a x im u m  d e  ce t te  neu v ièm e
o p p o r tu n i t é ,  l a i t e s  t r av a i l le r  \<>s d o l l a r s
p o u r  v o u s -m ê m e  e t  pOur le < anat la.  I n gagez
vos  é p a r g n e s  ac tue lles  et  future \  . . . SK.M Z
POUR LI S OBLIGA1 IC )NS DI J \ V i< I • H RE,
A i jO U R irm  I MÏ MI .

POUR ce c h a t  d e  P e r s e  b leu  — c o m m e  p o u r
to u t  au t r e  f é l i n —la t r a d i t i o n n e l l e  “ neuv ièm e
vie" es t  u n  o b j e t  d e  sa t is fac t io n  aussi  c o n ­
s id é ra b le  q u e  les huit  p ré c é d e n te s .

l es C a n a d ie n s  r e n s e ig n é s  s u r  les b o n s
p la c e m e n ts  é p ro u v e n t  la m ê m e  sa tis fac tion
à p r o p o s  d u  9 i è m c  e m p r u n t  d e  la V ic to ire .
A leur  avis,  les o b l i g a t i o n s  d e  la V ic to i re
c o n t in u e n t  d 'ê t r e  un ex ce l len t  p lacem en t .
Ces C a n a d ie n s  avisés c o n s ta te n t  à c h a q u e
nouvel e m p r u n t  q u 'a u c u n  a u t re  p la c e m e n t
au  m o n d e  n e  pouvait  l e u r  ê t r e  p lus favorable .

L es d o lla rs  q u e  vous p lacez  d a n s  lus o h l i -

i
i

(1 )  M A R G O T  L'ÉTOURDIE TO U CH E SA PAIE, ET S'AFFAIRE ET C O U R T

DÉPENSER S O N  AR G EN T À LA LÉGÈRE.

(5 )  JEANNETTE L'AVISÉE, ELLE ACHÈTE LE NECESSAIRE ET C A L . "E  F r ‘
M ÉN A G E . ELLE SUIT DE PRES S O N  AFFAIRE. i

fm !
f: \'

\3 B a n  o u i :  d e  M o n t r é a l

I
/Yrv i h - G ardez  v o s  O hÜ qations en  S û ir t  1 . . .  N  Ç

V os o lilig .itio n s  «le l;i Y irto in*
Tronic v a le u r  qu* <:• «i 1
Pour 10e par -> 1 «H * J* .r a i r  - I t
ganterons vos olili • itimv. •! .i

•heron !«• « » •, « -■ • » ■

A vez-vous b e so in  d 'a id e  pour a c h e te r  d e s  O bligations
de  la  V i c t o i r e ? . . ,  J-*n y  r u n i  tm  I«’.:rr  n m n .p t c . voit.;
p o u v ez  fm  il '-m c n t riér.ocier 1 "aeti.it d e  v o s  o t it i ju tio n s
p a r  l 'in tv r iu .  « li.iirf «lu n o t r e  p la n  « l 'e m p ru n t à  te rm e
e t  p.«> e r  le  Kiltlv f».«r v e rs e m e n ts  m en su e ls  co in
m o d es, l 'a n  p ro c h a in .

'I
lit I

*

r  credit.

( 2) EUE ACHÈTE TANT DE BIBELOTS ET DE C H O SE S NUVLES Q U  ELLE RENTRÉ

LE SO IR  CHARGÉE C O M M E  UNE MULE!

(6 )  RLE A LE M A G O T ! SES O B L IG A T IO N S DE LA VICTOIRE S'EMPILENT,

DOUBLE M O N TA N T , CETTE FO IS-C I, V O IR E ' O % .t.
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13) FOURBUE ET À S E C  ET U  PAUVRE DEMOISELLE EMPRUNTERA P O U R

SUBSISTER JU S Q U ’A LÀ PAIE NOUVELLE.
(7) JEANNETTE S ATT QUEL B O N  ET SUR PLACEMENT D'AVENIR ELLE FAIT;

QUELS DIVIDENDES EUE PO U RR A . UN  JO U R , S'OFFRIR.

t
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A DEFAUT tl’autre motif, le
île nos blessés île guerre nécessitant îles soins
assidus serait déjà suffisant par lui-même pour
nous pousser à acheter, dans toute la mesure
de nos moyens, îles Obligations du Ve Emprunt
de la Victoire.

i  Mais notre dette envers eux n'est qu'une seule
‘ ; des obligations du Canada envers ceux qui

i ont servi et servent encore dans les forces
armées.
Transformez toutes vos économies en Obliga­
tions tlu Ve Emprunt île la Victoire. Elevez
votre objectif personnel, pour que l'objectif
total île l'Emprunt soit atteint et même large­
ment dépassé.

M seul spectacleA
, ,

X ! 7 "
' ' T l

?

. ■>
(4 )  p u i s  t a r d , s u r  le  m a r c h é , il y  a u r a  d e s  a u b a i n e s , e t  m a r g o t

S A N S  LE S O U  SERA PORT EN PEINE I
(81 PO U R  ACHETER C H O S E S  DESIREES DEPUIS SI LO N G TEM PS ET PEUT-

ÊTRE AV OIR S O N  A U TO  EN MÊME TEM PS!
m

j m
■<
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çjrtAew&le, 'Paix
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m
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-> V  'X IACHETEZ DU 9 e  EMPRUNT
UN BON ET SUR PLACEMENT D’AVENIR

/
R
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J ACHETEZ du 9e INT
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BIENVENUE AUX MARCHANDS W I L F R I D  Q U E L L E !
— RIMOUSKI ET BIC —

R eprésentan t de  G enera l Motors — Tous accesso ires
d 'au tom obiles et do C am ions◄ ►A L'OCCASION DE LEUR CONGRES QUI SERA TENU AU THEATRE CAR­

TIER. DIMANCHE LE 28 OCTOBRE. L'ASSOCIATION DES MARCHANDS
DETAILLANTS RIVIERE-DU-LOUP. TROIS-PISTOLES. RIMOUSKI. MONT-JO-

LL AMQUL MATANE.

\
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y e n n e s  p a rv ie n n e n t à  a u g m e n te r  

' leu r re v e n u  d e  façon  su b s  a .;  ici- 
1 le. C e qu i n 'e s t  p a s  d e  irep  ors- 

q u 'o n  so n g e  à  q u e l po in  l 'iii ,lo ­
tion a  fuit m o n te r  d é m e su ré m e n t 
le prix  d e s  m o in d re s  co m m a liés % 
on C hine.

M atérie l é le c tr iq u e:r;
f iù » N ous a v o n s  en  m a g a s in  un 

stock com plet de m o te u rs  eiectri- 
gués, m e u le s  é lec triq u es, pom pes, 
éven ta ils, foreuses, e tc. F .cri/ez 
nous pour tout a p p a re il  é lec trique 
désiré .

M. Z ag o rm a n  <ü C ie, Liée. Bay- 
view  R oad . O tta w a . O nt.

J.-A. GENDREAU. 0 .  D.\

d T
K  ^

Tv
OPTOM ETRISTE-OPTICIEN —  ST-FABIEN

BUREAUX :
2èm e LUNDI DU M OIS, HOTEL LANGIS.•1. - i AMQUI

MONT-JOLI - 1er LUNDI DU M O IS, HOTEL CHAM PLAIN. 
M ATANE —  1er MARDI DU M O IS, HOTEL SIMARD. 
THOIS-PISTOLES —  1er JEUDI DU M O IS, d e  9 h. à  midi, 

HOTEL TROIS-PISTOLES.

"H T-

„ 4. iNr;
. . .

; Les la n g u e s  o fiic ie llss do  la  
P a le s tin e  son t l 'a n g la is , l 'a r a b e  
e: 1 h éb re u .

-
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T élép h o n e  : 251
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'  r  ,

En 1C84, R obert Koch cl -ouvrit 
le b a c ille  tu b ercu leu x .

V P-1 > . . .  ,

f
% A l ']

H J1 - A V O C A T S -j j y.i  : . UN APPEL DES INDESH Le P ro g rè s  du Golfe-*
/ ' / %  yj A sselin  &  A sselln

à  l î f c r i -  \  ' '
S ain t-F ranço is-X av ier n ai'. Vha- 

, b itu d e  d e  d ire  q u e  les In d es  pou- 
I v a le n t ê tre  é v a n g é l is é e s  s e u le ­

m en t p a r  les p r iè re s  et la  pén itcn - 
' ce. Les m is s io n n a ire s  d e s  tem p s 

a c tu e ls  so n t d u  m êm e av is , ca r 
ils co m p ten t d e  p lu s  en  p lu s  su r 
le  se co u rs  sp iritu e l fourni p a r  
les O rd re s  con tem p latifs .

« C h a q u e  a n n é e , n o u s  so m m es
d e m a n d é e s  p o u r  d e  n o u v e lle s  ion- ! p re sb y tè re  d e  c a m p a g n e , 2 p ré ­
d a tio n s . écrit S o eu r M arie E lisa- *rc s - S ; 
b e th  d e  la  Trinité , du  C a rm e l du  ■■ A\e, R iniouski.

N ous — -  TTT.TTT. . —

3., .

C ltir

i l
A v o ca ts

R.-E. A sselin , LL. L. 
D érom e A sse lin , B. A.

B ureaux  : 158 d e  l'E vêché 
RIMOUSKI

Publié p a r  —

LA CO M PA G N IE DU 

PROGRES DU GOLFE

[ y P j i U ^
/:•>  l-U T U R S  C H E V A L IE R S  D E L A  T O Q U E  B L A N C H E .—Pour
f.'-j la prem ière  fois au Canada, un cours de deux ans pour apprentia^cuiainier» 
. y  e s t  o ffert par le Pacifique Canadien aux jeunes gens qui se  destinent à  la 

i  carriè re  d e  chef de cuisine dans les grands hôtels. Sous la  direction experte 
d u  chef lam est J. W etli (en Iras il gauche) du service des H ôtels du C .P .R ., 

I .■ s cours se ro n t d o n n és dans les principales hôtelleries d e  cette  com pagnie, 
au  “ Hoyni Y ork" il T o ro n to , nu Château Frontenac il Q utijcc e t  ailleurs.

. l a décision du C .lM t. d ’organiser ces cours d'art culinaire n é té  m otivée
• "'ii ,-i p arla  rareté de bons cuisiniers en ce m om ent au Canada e t  par la  réouverture 

‘ 1 | ,, ,;-liable des grands hotels de villégiature que la com pagnie exploite dans les
Korlieuses. I.es é lèves oui suivront rcs cours e t  passeront le s  exam ens fieront 
ou île a- tirés d 'avoir de bons em plois à, des salaires tri-s intéressants, car 
tou t indique <|u’il n’y  aura pas d ’encom brem ent de sitô t  dans la  profession.

. . . . ACHETEZ DU BON 
PAIN

T" -i

Bureau :

m m FiV ' A
174, ru e  S t-G erm ain  

R im ouskl

« O » »>V.
MENAGERE DEMANDEE

d e m a n d é e
rJ-yl J

G agnon &  G agnon% Ménci-j'.re j o u r«K►
A bonnem en t :

S 1.00 p a r  a n n é e
$1.50 p a r  a n n é e  à  l 'é tra n g e r.

vtrït.'* A V O C A T
P aul-E m ile G a g n o n , C. R. 

G ille s  G a g n o n
Im m e u b le  d e  la  C le  d e  Pouvoir

Sr. d uGS

Christ-Roi à  B a n g a lo re , 
v o y o n s , d a n s  c e s  d e m a n d e s , la  
vo lon té  d e  D ieu  p u isq u 'il  d a ig n e  ro n * trouver 1 a rtic le  q u e  
no u s e n v o y e r  d e  si b o n n e s  voca- cherchez . E ssayez-le  ! 
tiens. U ne c h o se  se u lem en t n o u s  
a rrê te .
v e lle s  fo n d a tio n s , q u a n d  no tre  
p ro p re  c o u v e n t n 'e s t p a s  term ! 
n é  ? »

Les p e tite s  a n n o n c e s  vo u s le ­
vonsFunérailles d u  

Dr Pieux

-m ud  R icux et L ionel Rioux, E.E.
: d is  d u  défunt; M M. C h a rle s
, n ioux , d e  Mont-Joli, e t D.-B. Rioux, 

de Trois-Pisioles, s e s  frères; M.
/n ilw e r t  H en ley . d e  S te-A nne- M a ria g e . —  Le 26 se p tem b re , 

, dos-M onts, son  beau -frère ; MM. M - R aoul O u elle t, fils d e  M. etA HlViere-aii-Henar.< (GaSpB) -e rm a n  H en ley  et le  lie u te n an t M m e E phrem  O uelle t, a  é p o u sé
; d  a v ia tio n  F e rn a n d  H en ley , d e  M lle R a ch e l D astous, d e  Saint- 

soui; se s  co u sin s , MM. H ector ! F ab ien .

R1MOUSKISt-Simon i. V ««

G eo rg es MASSON ««o»»
C o m p ta b le  a g r é é  

C h a rte re d  A cc o u n tan t 
i 149, S t-G erm ain , R im ouski.

C a sg ra in  &  T e ss ie r
A V O C A TS

H on. P e rra u lt C a sg ra in , C. R 
M a u ric e  T essier, LL L. 

Im m e u b le  BANQUE 
CANADIENNE NATIONALE 

R tm ouski, P. O.

C o m m en t foire d e  nou- I
.

SI VOUS AVEZ DES TAPIS 
CROCHETES, n o u s  le s  a c h e to n s  

. e n  q u an tité s  illim itées. Les m eil- 
U ne q u es tio n  v ra im en t perti- ]eu rs  p rix p a y é s  co m p ta n t. Ecri- t 

n e n te  q u i p e u t trouver s a  rép o n - vez à  : La C o m p ag n ie  La F ay e tte , “ 
se  a u  C a n a d a  !

T ~ïA

11
D 'im p o san tes  fu n éra ille s  ont é té  

fa ites jeudi, le  11 octobre, à  Ri- 
v iè rc -au -R enard , a u  docteu r Eu­
g è n e  B. Rioux. m éd ec in  d e  cette
p a ro isse  d e p u is  1930, et coroner- ^ n s  le cortège, s ig n a lo n s  d a- 
ad jo in t d u  d istrict ju d ic ia ire  do '~ ° 'c‘ 1®S m é d ec in s  d e  la  G aspé- 
G a s p é . kie, le s  d o c teu rs  S. Belzile, G uy

D e to u s les co in s  d e  la  G asp é - ; '° r ;ie r ^  ^
s ic  a c c o u ru re n t d es  m é d ec in s , "" , *U ^  \  6 , a a  er’
h o m m es d 'a ffa ire s , industrie ls . C‘ "  DJ HerVe N a d e a u ' d e  MonV 
p ê c h e u rs , etc., pou r ren d re  un ^  ^ « q u a i t .  e n  o u k e .
d e rn ie r  h o m m a g e  a u  reg re tté  dis- 1 J". J '  °  a n c ie n  e-
p a ru  q u e  la  m ort a  fau ch é  subi- ' a d ^ f  d = , Ç a s p e ;  J.-E oi
,ornent, à  l 'a p o g é e  d 'u n e  b rillan - PK':;la‘ R e" e  G ° “ 1? 1' A nto ine Le- 
,o ca rriè re  m é d ic a le  rem p lie  a v e c  Terry  P '^ e o n .  Joachim
un d év o u e m e n t in la s sa b le  ou i a  d d a n g e j  e ‘ 2 cn 0 n  B e langer agro-
c e rta in e m e n t a b ré g é  se s  jou rs. n 0 :n e ' d c  U a s p e '‘ b ,o n e}

L 'hon. C am illc-E . Pouliot. M.D.. Q u e b e c ; J.-A. P lourde, J.-H
m in istre  de la  C h a sse  et d es  Pê- A n '°™ . Fourr“ e r ' S °"
c h e rie s  d a n s  le g o u v e rn e m en t ‘° m ° n  ^ e rn ‘e r ' ^ e v e rm  NoeL E- 
p ro v in c ia l. con frère  du 0  Rioux. ü •"*' P n u ib ^ 1' J o s e p h  Bem ier. 
re te n u  à  Q u é b e c  pou r u n e  im por- u ^ l0n ^ r a l d .  H o race  S am uel.
ta n te  affa ire , se  fit re p ré se n te r  AnXo™ ' * a m u c l‘ P‘erre . el ChDa r ' 
p a r  son  sous-m in istre  ad jo in t, M. os D u lresne , d e  Riviere-au-Re- 
Roland-L. E nglish . I.e p e rso n n e l ! :n rd :J h o m u a ld  C oulom be. de

d u  h u r e a u d e G a s o é d u m i n i s t è - | ^ d ^ ' / T  r '  ^  , rt'ro  d . s  P êch e rie s  a s s is ta  a u s s i en  I d a  « « ^ ^ I d  m es a u  re g re t d a n n o n c e r q u e
g ra n d  n o m b re  a u x  fu n éra illes . w<' J 110,-1 

M. l 'a b b é  B ernod in  D ay , c u r é 1 
d e  G a sp é , fit la  lev ée  du  co rp s  
à  la  d e m e u re  du  défunt. A p rès  
la  cé rém o n ie  le  co rtège  se  rend it 
à  l 'é g lise  p a ro is s ia le , où le  frère 
d u  défunt, M. l 'a b b é  A rthur Rioux. 
c u ré  d e  S t-Sim éon, officia a u  s e r ­
v ice  funèb re . M. l 'a b b é  A lp h o n ­
se  Mi ville, p ro cu reu r d e  l 'é v ê c h é  
d e  G a sp é , a g is sa it  com m e d iac re , 
et M. l 'a b b é  T h o m as Fortin, cu ré

- C O U R T I E R  —V a-et-V ient. —  M. et M m e John- 
S t-A m and, d e  Ste-Anne-des-1 n Y G a u d re a u  ont v isité  dem iè-

j rem en t le u rs  en fa n ts  M. e t M m e 
Irén ée  G a u d re a u  à  Q u é b e c , M. 
et M m e E rnest R ioux à  Trois-Ri-

-ei.x, d e  Trois-Pistoles, et Hec- Enr„ B. P. 1404, P la c e  d 'A rm e s 
M ontréal. P. Q.or

■ « O » » '
e ;o n ts .

Nous so m m es a c h e te u r s J .-A d éo d a t D rap eau C h arles-H . D'Anjou
De g ra in e  d 'a n is , b a ie s  d e  g e ­

névrier, g ra in s  b le u s  et noirs.
I v iè res; M. et M m e O rner T h ibau lt 
à  M ontréal.

MM. H erm a s B é lan g er e t F ra n ­
ço is G a g n é , d e  R im ouski é ta ie n t 
e n  v isite  ch ez  leu rs p a re n ts  d e r ­
n iè rem en t.

M lle S im o n e  B é lan g er, d e  St- 
F ab ien , é ta it a u s s i l 'in v ité e  d e  s a  
c o u s in e  M lle A n n a  B é lan g er, M.

M m e T h éo d o re  B é lan g er et 
M. et M m e Jos.-T. B é lan g er.

M. et M m e Jo sa p h a t M orency , 
d e  B eaum ont, son t e n  v is ite  ch ez  
leur m è re  M m e C y ric e  Rioux.

A V O C A T
50, A ve. d e  la  C a th é d ra le  

R I M O U S K I

j g s a î i f i  ' COURTIER D 'A SSU RA N CE 
GENERALES

Vie, Feu, A u tom ob iles , A cc id en t 
e t M a la d ie , etc. 

BUREAU : R ue  L ep a g e , P rè s  du  
G a ra g e  D esro sie rs  <S D ionne. 

T e lep h o n e  75

iV gom m e d e  sa p in . P a y o n s  le s  p lu s  
h au ts  prix d u  m a rc h é .

Ecrivez

.
y :

T é lé p h o n e  80S, c > \ Dr N.-A. S irois, Enr., 
S te-A nne de la  P o ca tiè re .

6
w 1

s

^ ,
flifs

.-A & l . . . .  %

A rthur G endreau , LL. L
A V O C A T

IMMEUBLE BANQUE 
PROVINCIALE 

RIM OUSKI
B u rea u  A m qu i —  H ôtel Lançyts 

Les 1er e t 3 èm e  sa m e d is  
d e  c h a q u e  m ois.

T A nglais ! A ng la is  ! RIMOUSKIw. %
:

A pprenez-vous l 'a n g la is  à  d o ­
m icile ?

A bonnez-vous à  l a  sé rie  d e  
j co n v e rsa tio n s  ( fra n ç a is -a n g la is )
| du  p ro fe sseu r A. L ebel, 1154, Ste- 

C écile, Trois-R ivières. U n n u m éro  
n o u v e a u  p a ra is s a n t  to u s le s  m ois. 
A bonnem en t, $3.00 p o u r  l’a n n é e . 
C es fa sc icu le s  son t trè s  p o p u la i­
res. D ispon ib les d a n s  le s  k ios­
q u e s  et lib ra iries. P ou r é lè v e s  a- 

■ v a n c é s . 14 fasc icu les , 224 p a g e s , 8 $2.00.

ÿ®i \et i-M
v «« •i*

iré n é e  G endreau%
C ourtier e n  fruits e t lé g u m es 
Tel. : R és. 61; E n trepô t 61

La fameuse Eau Riga soulage 

la constipation chez les jeunes 

comme chez les vieux. Elle est 

inoffensive. Des milliers de per­

sonnes l'emploient. Essayez-lai

I
i

RIMOUSKI, P. Q.

Cabane T A - « « O » »

A rthur S t-O nge
AVOCAT 

Edifice L epage 
Rlmousld

i-n A s s u r a n c eA cciden t ia ta l. —  N o u s som -
I Vol, G lac es , In ce n d ie , A u to m o b i­

le, G a ra n tie , R e sp o n sa b ilité  pa- 
] tronale, R e sp o n sa b ilité  p u b liq u e ,

e t J.-C harles L em ay. d e  M. C a m ille  S t-A m and, q u i a v a it  
H o rm isd as Riiiou, ins- sub i u n  a c c id e n t il y  a  en v iro n  3 j 

.L lcu r d e s  P êch e ries , D. K ava- se m a in es , e s t d é c é d é  à  l 'h ô p i ta l1
N otre-D am e-du-D étour le  21 oc to-

C. P. 720
B u reau  on Hn d e  s e m a in e  

à  A m  qui.

D ésirez-vous v e n d re  u n e  p ro ­
priété, u n e  ferm e, u n e  a u to  1 U ne 
petite a n n o n c e  p u b lié e  d a n s  le  A cciden ts e t m a la d ie .

T4L27I

:a ç h , d e  C ap-des-R osiers, etc. C ham bre  à louer jo u rn a l vo u s fe ra  v ite  tro u v er u n  
ac h e teu r.

S.-Z. COTE. Enr.

Lucien MORIN, prop.-gérant
RIM OUSKI, P. Q .

B. P. 459
85, A v e  d e  l'E v êch é

bre. 11 la is s e  p o u r d é p lo re r  s a  | 
p erte  u n e  je u n e  é p o u s e  e t 8 en- i 

fan ts en  b a s  â g e , d o n t l 'a în é  n 'a  a u  P ro g rès  d u  Golfe.

■ «o»»u ih u m atio n  eu t lieu  a u  cim e- 
iv  d e  h iv iè re-au -R en ard . Les Pour in fo rm atio n s ad re ssez -v o u s

—  N O T A I R E S  —  
Eudore C outure

P R O V IN C E  o r  Q U E B E C
p o rteu rs  é ta ie n t M M . A lbert Mor-

do R iv ière-au-R enard ; Pu e  14 a n s  se u lem en t. S on  se r­
v ice  e t s a  sé p u ltu re  ont eu  lieu  I 
m erc red i le  24.

n s ,  m a i r e Si vous désirez doub ler votre 
revenu  en  co n sacran t vos heures 
de loisir à  la  ven te  de nécessités 
quotidiennes, nous av o n s  une 
proposition in téressan te  à  faire à

D E P A R T M E N T  O F  P U BLIC  W O R K So. rt P reston, p ré s id e n t d e  la
o m m iss ic n  

; e d y ,

N ous p rionsScolaire; J.-C. Ken-
W aite r Preston. Jean-Bap- M m e C a m ille  S t-A m and  (Elisa- 

is le  D u iresnc , G eorge Preston, ^ e th  H é b e r t) , a in s i q u e  M. Jos.
. .q u i la  tr e m b la y  et Elzéar Dunn. St-A m and, p è re  d u  défun t, , . . , ,  . .

m a d a m e  Rioux et à  tous le s  ^ è re s , G eo rg es , A lbert, J o s e p h , ' " ^  9 " '  d é s ire ra it ex p lo ite r u n  
m e m b re s  d e  la  fam ille  e n  d eu ü . M lle E va S t-A m and, ce lle  dem ie- circuit ru raL  La P1" 5 a n c ie n n e  et

d u  d isp a ru , M. e t M m e la  Plus p u issan te  C om pagnie du

Licencié en  droit 
NOTAIRE

B u reau x  : Im m euble GILBERT 
T éléphone 168 

D om icile : ru e  St-Germcdn 
T éléphone 367 

RIMOUSKI

M aurice  de  C ham plainN a v i g a b l e  w a t o r s  p r o t e c t i o n  a c t

RIMOUSKI
BUREAU : Edifice d e  la  B anque 

P rov inc ia le , 142, A v en u e  d e  
l 'E v êch é , Rimounki. 

SPECIALITES : A ssu ran ce  Auto­
m obile, à  d es  prix défian t tou­

te com pétition . AUSSI : A s­
su ra n c e  F eu , Vie, A ccident 

e t M aladie.

s e s C hapter 140. R . s . c .  1927
d e  C ap-des-R osicrs, com m e sous- 
d ia c re . A u c h o e u r on re m a rq u a it 
M. l 'a b b é  N a rc is se  Rioux. cu ré
d e  R iv ière-au-R enard , cousin  du  j " c i t e r o n s  n o s  s in c è re s  con-

d o lé an c es .

JiiC i'i : vmci.il ; v.-inm ont hereby 
acco rd an ce  w ith  

deposited  w ith 
a t  O ttaw a  an d  
r of Deeds lor

re, so eu r
D en ise  M ich au d , M. et M m e M au- genre. Profits substan tie ls d ès  vos 
rice  Lebel, b ea u x -frè res  e t soeu rs, débuts. A dressez votre d em an d e  
a in s i q u e  to u te  la  n o m b re u se  fa- à  la  C om pagn ie  J. R. W alking, 
m ille, d e  b ie n  vou lo ir a g ré e r  nos 2177 M asson, M ontréal, No Q-R- 
s in c è re s  c o n d o lé a n c e s .

gives notice that,
Section 7 of sa id  act, it lu .  
the M inister of Publics Work 
in the office of the Rogistr 
the dlctr.ct i Ma lane, a t  M atane, a  des­
cription of tho site  and  
sod b ridge  to bo constrv 
C apucins in  tho munici] 
sh ip  of Roiniou, 
tar.e, site :
This bridge 
a  stra ight lino hav ing  a  W est-East d irec ­
tion. Tho W est ap p ro ach  w ill p a ss  on lot 
A and  the East ap p ro ach  on lot 31a.

défun t; M. l 'a b b é  A lexis Bujold, 
V.F., d e  G ra n d e-V allée ; M. l 'a b ­
b é  Ja m es LeB lanc, cu ré d e  Clori- 
do rm e. et le  R. P. F erd in an d  B a­
co n , a u m ô n ie r  d e  l'Hôtcl-D icu d e  
G a sp é . M. Louis Leclerc, du  b u ­
r e a u  d e s  P êch e ries , touchait l'or-

I
■ «O»»'

L e s  coopératives 

en Chine
GLEASON BELZILEi l.ins ut  a  p:

:lod ovei nvor 
a lity  o i the town* 

W est i .%%(, county of Ma* 
b ay  des C apucins, h ig h w ay  G.

d e s  C apucins in

2a.
&A rsèn e  M ichaudi des an n ées  de  guerre, nous a p ­

prend  le Service d 'inform ation de 
ce p ay s.

A près avo ir ressen ti les  effets 
* désastreux  de l'inflation, le p eu ­

ple a  eu  recours au x  coopératives 
d an s  le bu t de  stab iliser le prix 
des produits, com m odités et 
denrées. Salles, dortoirs, salons 
de coiffure, b a in s  publics ont été 
organisés en  partie  com m e socié­
tés coopératives et serven t à  a- 
mélioror les conditions de vie du 
citoyen m oyen. C es accom m oda­
tions sont sim ples, s a n s  luxe, 
m ais propres et le prix d 'ad m is­
sion est re la tivem ent p e u  élevé.

Fidèles a u  motto du  peu p le  chi­
nois de s 'a id e r  m utuellem ent, ces 
coopératives v iennent souvent en 
aide  au x  réfugiés, gratuitem ent.
Los fem m es cousen t à  la  m aison . FAITES VOS EXPEDITIONS A : 

j tricotent, cu isen t les alim ents,
(ont du pain , etc. Tous c e s  pro­
duits sont ensuite ven d u s d a n s  232, rue du Roi 
les m ag asin s  d es  coopératives.
L 'am eublem ent et le  m atérie l n é ­
cessa ires sont souvent fournis p ar 
des m anufactu res é tab lies p a r les • lus ! Annoncez-Iea 'd a n s  les  pe- 
coopératives. tiles annonces et vous trouverez

De cette façon, les fam illes mo- un  ach e teu r qui en  a  beso in .

RONALDO RABOINENTREPRENEUR DE 
FUNERAILLES 

EMBAUMEUR DIPLOM E 
SERVICE AMBULANCE 

No 1, R ue  S ain t-P au l, 
C ôté Est d e  la  C a th é d ra le  

fél. 71

M aison et deux  terrains, ruo 
Notre-Dame. S 'ad resse r à  Mme 
Joseph Deroy, St-Moïse, Co. Ma- 
tapéd ia .

Un m o u v em en t coopéra tif s'est 
C o n d u isa ie n t le  deu il MM. For- à  ;s s iiié  e n  C h ine m êm e a u  cours

NOTAIRES
C e ss io n n a ire s  du  greffe de  

L. d e  G. BELZILE (1895-1933) 
Ediiice B anque C an ad ien n e  

N ationale 
RIMOUSKI, P. O.

q u e .

»
And tako notice that  a fte r tho expira tion  

of ono month from tho d a to  of the first pu* 
blicot. mi oi tins notice, tho G vornm ont will, 
undor Section 7 of sa id  act. ap p ly  to tho 

in  the  city of 
Tito an d  p lans.

T R A P P E U R S C a s e  p o s ta le  403
*

ET A vendre  ou a  é c h a n g e rw ks- 1 PuLMini:AMATEURS DE CHASSE - A R P E N f E O Ti :oval ofi, forOH A chats, ventes, é c h a n g e s  de 
tous genres de propriétés, par tou­
te la  province. Pour p lu s am ples 
détails, adressez-vous : ALBAN1 
SAMSON, a g e n t d'immeubles. C. 
P. 627, S h e iiro o k e . Bureau. 8 rue 
Klna-Est. ap t. 1, téL 1657-M.

I
Sur votre dem an d e , il mo fera 

p laisir de vous faire p a rv en ir m a 
liste de prix pour les fourrures 
brutes.

Com m e p a r le p a ssé  je sera i 
intéressé d an s  l 'a ch a t des four­
ru res telles que  : visons, belettes, 
rats-m usqués. e!c„ pour lesquels 
je p a ie ra i les p lus hau ts prix du 
m arché.

v» Dated a t Q uebec this 2*1 th day  

of Septem ber 19*15.
Tel. 324;

Louis-Léo Doyon.
"v O. DESJARDINS, 

Chief Engineer. ARPENTEUR-GEOMETRE 

Ingénieur-Forestier Conseil 

Edifice Banque C an . N ationals 

RIMOUSKI

5 %re * *

P R O V I N C E  DE Q U E B E C
■ lii  ; iTit . tM IN ISTERE DES T R A V A U X  PUBLICS V

y .

; g s  '
4 b

Loi do la  protection dus oaux  navigable*
P ourquo i n e  p a s  p re n d re  a v a n ­

ta g e  d e  n o tre  lo n g u e  ex p é r ie n c e  
d a n s  l 'o rg a n isa tio n  d e  v o y a g e s  
p a r  terre o u  p a r  m er ? N o u s som ­
m es à  v o tre  en tiè re  d isposition .

A dressez-vous à  F. F ortier, A- 
g en t d u  T ra fic -V oyageu r, Pacifi­
q u e  C a n a d ie n , G a re  d u  P a la is , 
Q u éb ec , re p ré s e n ta n t  to u te s  les 
c o m p a g n ie s  d e  n a v ig a tio n  o c é a ­
n iq u e  a in s i  q u e  to u te s  le s  A gen­
ces d e  V o y a g e s , o u  à  P.-E. Gin- 
g ras , A g en t d u  D istrict, G are  
W indsor, M ontréa l.

;
: :41 i C hapitre 140. S.R.C. 1927CLEO MARTEL —  M E D E C I N S  —  

Dr J.-O . D rapeau
A\

J Ê

&
m m : QUEBECy TE G ouvernem ent de la  p rov ince  do Q ué­

bec donne av is, p a r  les  p résen tes , q u 'il 
a, en vertu  le l’article 7 do lad ite  Loi, d é ­
posé a u  b u reau  du m in istre  d e s  T ravaux 
Publics, à  O ttaw a, ot a u  b u re a u  du  régis-

V ous avez  peut-être des a rti­
cles dont vous ne vous servez MEDECIN-CHIRURGIEN

Dos h ô p ita u x  d e  Parla  
124, ru e  St-G erm cdn

RIMOUSKI

J

f t
tratcur du  d istrict pour l’en reg istrem ent des 
terres d a n s  le district de M atano, à  M atano, 
une description de  rem p lacem en t ot les 
p lans d 'u n  pont q u 'il so  p ropose  do  cons­
truire su r la  riv ière dos C apucins, d an s  la  
m unicipalité du Canton Romiou, p a rtie  Ouest, 
comté do M atano, site : Baie des Capucine, 
sur la  route G. Ce pont tra v e rs e ra  la  rivière 
des C apucins su ivan t u n e  lig n e  droite a y ­
an t une d irection Ouest-Est.

:

i
: ■

r ,m
.

i Dr Orner L ec le rc , M. D.
MEDECINE GENERALE ET 

OBSTETRIQUE
S pécia lité  : M alad ies  des enfants 

A vant-m idi, consultations à  
l'H ôpital. Heures d e Bureau : 2 

à  4, l'après-mldL Soirée:
7 à  9 heures.

156, St-Germcdn.

prfannnmmw  jhuflxumnnimnni ag n n r^ j
*

L'approche
Ouest s e ra  sur le lot A ot l 'app roche  Est 
sera  sur le lot 31a.

•<>
MESDAMES. MESDEMOISELLES

Vous trouverez a u  Salon de  c h ap eau x
V lîr.h:

53! Et sachez q u 'a p rè s  un  mois, à  com pter 
do la  d a te  do  la  p rem ière insertion  de cet 
av is, le G ouvernem ent de  la  Province do 
Québec, en  vertu  do l 'a r tic le  7 do  lad ite  
Loi, fera  oa dem ande  a u  m inistre  dos T ra ­
vaux Publics, à  son b u re a u  d a n s  la  ville 
d 'O ttaw a, pour l'ap p ro b atio n  d e  re m p la c e ­
ment e t des p an s  ci-haut m entionnés.

Le ChicU 99-

L'Imprimerie Gilbert, Liée.le

Tel. 631 RIMOUSKIPour laUn choix v arié  des dern ières n ouveau tés. 
Mlle CECILE COTE, propriétaire 

113 ouest, ru e  Notre-Dame

e O» fr­i l l

Dr Benoit D um as.
MEDECIN-VETERINAIRE 

3. Rue Lepage —  TéL W  
RIMOUSKI

Vente, location et répara­
tion d e  m achines à  écrire, 
m achines à  additionner.

R I MOU S K I

TROIS-PISTOLESm ? Daté à  Q uébec, ce 24lème 
four de  septem bre 1945.

k

Le roi G eorge VI e t  s a  fam ille O. DESJARDINS, 
Ingénieur en chef.

v.



LE PROGRES DU GOLFE -

Le Canada prêtera

iRlmouskl, Vendredi, 26 octobre 1945P a p  B
NOTES LOCALES Mariage Sefsik-Roy Problème de

chauffage

l io n  p ro fe s s io n n e lle  d e s  h ô te l ie r s  
d e  la  p ro v in c e  q u i  s 'e s t te n u  r é ­
c e m m e n t  à  M o n t ré a l,  d e s  d i r e c ­
te u rs  o n t  é té  é lu s  p o u r  re p ré s e n ­
te r  n o tre  r é g io n  d a n s  l 'o r d r e  s u i ­
v a n t  : p o u r  t i im o u s l r i ,  M . W . - H .  
B e a u lie u ,  p ro p r ié ta ir e  d e  l 'h ô te l  
S t-L a u re n t:  à  M a ta n c ,  M .  A r t h u r  
F ra d e t tc .  p ro p r ié ta ir e  d e  l 'h ô te l  
B e lle -P la g e :  à  B o n a v o n tu re ,  M .  
P.-E. R o y , d e  l 'h ô te l  L a  M a is o n  
B la n c h e  d e  N e w -C a r l is le ,  e t à  
R iv iè r e  d u -L o u p , M . L e o n id a s  G a ­
g n o n ,  p ro p r ié ta ir e  d e  l 'h ô te l  V ic -  

“ to r ia  d e  R iv iè re -d u -L o u p .  A u
c o u rs  d e  ce s  a s s is e s  i l  a  é té  q u e s ­
t io n  d e  g ro u p e r  e n  a s s o c ia t io n  
d is t in c te  to u s  le s  h ô te l ie rs  d u  B a s  
S t-L a u re n t.  U n e  d é c is io n  d é f in i t i -  

s c ra  p r is e  p lu s  ta rd .

à la cathédrale O c t.  25, (B .U .P .)O t ta w a ,
L e  m in is t re  d u  c o m m e rc e  M . M a c -

—  M . Ja m e s  M u rd o c k ,  d e  C h i­
c o u t im i,  a p a s s é  la  f in  d e  s e m a i­
n e  à  R im o u s k i.

—  S a m e d i s o ir , u n  g ro u p e  d 'a ­
m is  d e  M . e t M m e  W i l f r id  Q u e l­
le ! s 'e s t re n d u  à  B ic  p o u r  u n e

B O N S  S O U L I E R SL e  m a r ia g e  d e  M l le  M a r c e l le  
R o y , f i l le  d e  M . l 'é c h e v in  G c d é o n  
R o y , i .  f „  e t d e  M m e  R o y , a v e c  g e  à  R im o u s k i m e n a c e  d 'ê t re  e n -  
M . J o h n n ie  S e fs ik , in g é n ie u r  ( s e r ­
g e n t)  d 'a v ia t io n ,  f i ls  d e  M . et 
M m e  Jo h n  S e fs ik , d e  B e lle v u e  
( A l t a ) ,  a  é té  b é n i à  la  c a th é d r a ­
le  d e  R im o u s k i,  s a m e d i m a t in ,

M .  le  c u ré  C a m il le  M ic h a u d .

K in n o n  a n n o n c e  q u e  le  C a n a d a  
p rê te ra  S 25.000.000 à  la  B e lg iq u e  
p o u r  lu i  p e rm e t t re  d 'a c h e te r  d e s  
p ro d u its  c a n a d ie n s .  L e  g o u v e r ­
n e m e n t v e u t  é g a le m e n t  p rê te r  

3250.000 .000  à  la  F ra n c e  p o u r  
q u 'e l le  a c h è te  d e s  p ro d u its  c a n a ­
d ie n s .  L e  C a n a d a  a u g m e n te ra

L a  ra re té  d u  b o is  d e  c h a u ffa -

P O U R  L ’ A U T O M N E
p lu s  g ra v e  e t p lu s  a ig u ë  

B e a u -
c o re
q u 'à  l 'a u to m n e  d e  1944. 
c o u p  d e  g e n s  v o ie n t  v e n ir  l ' h i ­
v e r  a v e c  la  p lu s  v iv e  a p ré h e n -  
s io n . N 'y  a - t - i l d o n c  c h e z  n o u s  
p e rs o n n e  p o u r  s 'in té re s s e r  à  c e t­
te s i tu a t io n  ? C e  n 'e s t  p o u r ta n t  
p a s  l 'a r g e n t  q u i  fa i t  d é fa u t .  Le  

f ic ie l ,  s e rv a it  d e  té m o in  a u  m a -  b o is  n o n  p lu s , . .  .a i l le u rs ,  
r ié .  U n  p ro g ra m m e  d e  m u s iq u e  fa u d r a i t  q u e  le  c o m m e rc e  o u , 
r e l ig ie u s e  et d e  c h a n t fu t e x é c u -  à s o n  d é fa u t ,  la  V i l le  e l le -m ê m e  
té  p a r  M . le  c h a n o in e  A lp h o n s e  
F o r t in  e t M . l 'a b b é  A n to in e  P er- r is q u e  n 'e s t  p a s  
r e a u lt .  L a  c é ré m o n ie  re l ig ie u s e  to u t le  m o n d e  

fu t s u iv ie  d 'u n e  ré c e p t io n  à  1 h ô -  d 'a rg e n t ,  
te l G e o rg e s  V I .  M .  et M m e  S ef-1  
s ik  p a r t ir e n t  e n s u ite  e n  v o y a g e  à  
B a n ff  e t B e lle v u e , A lb e r ta .

d es u rp r is e -p a r ty  à  l 'o c c a s io n  
le u rs  n o c e s  d 'a rg e n t .

—  M . N a p o lé o n  C a te ll ie r ,  M l le  
G é ra ld in e  C a te l l ie r  e t M m e  G a s ­
to n  C a te ll ie r .  d e  C a p  S t- Ig n a c e . 
M lle  F ra n ç o is e  R o y , d e  M o n t ­
ré a l,  M . et M m e  H e rv é  L iz o tte , 
d e  N  -D . d u  L a c , et M .  P h il.  
S a m s o n  é ta ie n t  e n  v i l le  s a m e d i 
p o u r  a s s is te r  a u  m a r ia g e  S e fs ik - 

R o y . ^ 5 !

S T  R I D  E R 
S o u lie r  b ru na u s s i le s  p rê ts  à  p lu s ie u rs  p a y s .p a r

M . R o y  a c c o m p a g n a it  sa  f i l le  et 
M . Y v e s  D io n n e , s té n o g ra p h e  of- *

ïrecteurs v is
U n  b e a u  s o u l ie r  n o ir ,  c u ir  
q i , l in  s e m e lle  é p a is s e , ta ­

lo n  e n  c u ir .

m a is mm\« s a ® ( 1

w ®
«te

L o rs  d u  c o n g rè s  d e  V A s s o c ia -  v ese c h a rg e â t  d e  le  fa ire  v e n ir .  L e  
g ra n d  q u a n d  

a  s u f f is a m m e n t

$ 8.00
—  D im a n c h e  d e rn ie r ,  S o e u r  S te - 

T h é rè s e  d e  L is ie u x  (T h é rè s e  G a ­
g n é )  p ro n o n ç a it  ses v o e u x  p e r ­
p é tu e ls  d e  re l ig ie u s e , a u  M o n a s ­
tè re  d e s  U rs u lin e s  d e  R im o u s k i.

Je u d i, le  18 o c to b re , d ix  je u ­
n e s  f i l le s  s o n t e n tré e s  c o m m e  
p o s tu la n te s  a u  m ê m e  m o n a s tè -

1

C L A Q U E S

C la q u e  o r d in a ir eG rave accident 83| • :iv

B p s

Mmm*
>Ç: S 1 .0 0

C la q u e  b a s s e  p o u r  g u ê tre : -.TRAVAUX CONSIDERABLES M . S y lv ie  S t-P ie rre , f i ls  F ra n ­
ço is , a  é té  v ic t im e ,  m a r d i  s o ir , e n  

in c e s s a m - re v e n a n t  d e  s o n  t r a v a i l ,  d 'u n

te. SUS—  M m e  E lu d e  P e lle t ie r  es t re - I
v>v C la q u e  p o u r  b a s  d e  fe u trev e n u e  d e  Q u é b e c , où  e lle  a  a s - j  O n  c o m m e n c e ra ,  

s is té  a u  c o n g rè s  d e  la  L ig u e  C a - m e n t, de s  t r a v a u x  c o n s id e ra b le s  g ra v e  a c c id e n t,  à  l ’a n g le  d e s  ru e s  
th o liq u e  F é m in in e .  j à  M e t is  p o u r  la  c o n s tru c t io n  d 'u n  S t -G e rm a in  e t d e  la  c a th é d ra le .

—  M e s d a m e s  A lb e r t  G a u th ie r  j a u t re  b a r ra g e ,  e tc ., a f in  d  a c c ro i-  ; JJ é ta it  s u r  s a  b ic y c le t te  q u a n d  i l
tre  le  p o u v o i r  é le c t r iq u e  e t d e  la -  , fu t h e u r té  v io le m m e n t  p a r  u n  c a  
v o r is e r  la  c ré a t io n  d e  n o u v e l le s  m io n  e t p ro je té  à  u n e  d is ta n c e  
in d u s t r ie s  d a n s  la  ré g io n .  C e s  â e  10 p ie d s .  M . S t-P ie rre  a  e u  
c o n s tru c t io n s  c o û te ro n t u n  m i l l io n  l 'a b d o m e n  e n fo n c é  e t i l  s o u ffre

f.n : $ 1 .7 5
m

' mmc l G é ra rd  Jo n ca s , d e  L a c -a u -S a u -  
m o n , é ta ie n t  e n  v i l le ,  la  s e m a in e M T Plie

I V  id e rn iè re .
—  M . le  D r  et M m e  M a r c e l 

B o u d re a u  s o n t p a r t is  p o u r  M o n t ­
ré a l.  o ù  le  d o c te u r  p o u rs u iv r a  d e s  
é tu d e s  m é d ic a le s  s p é c ia lis é e s .

—  M lle  Z é lie  Q u e l le !  e s t p a r t ie  
p o u r  K e d g w ic k ,  o ù  e lle  p a s s e ra  

l 'h iv e r .

Achetons des O b liga tions  

de la V ic to ire

d e  d o l la rs . d 'u n e  f r a c tu r e  a u x  r e in s  e t a u x  
-  -■ h a n c h e s . 11 fu t  t r a n s p o r té  à  l 'h ô ­

p i t a l  St .Jo se p h  im m é d ia te m e n l 
m a is  s o n  é ta t s 'é ta n t  a g g r a v é  

U n  é n o rm e  c a rn a s s ie r ,  s u rp r is  je u d i i l  fu t  e n v o y é  d a n s  u n  h ô p i-  
p a r  la  m a re e , s ’e s t é c h o u é  s u r  la  ta l  d e  Q u é b e c , 
g rè v e  e n tre  B a ie -d e s -S a b le s  et 
M a ta n e .  I l  es t d u  g e n re  d e  c e u x  
q u e  l 'o n  a  t ro u v é s  s u r  la  g rè v e  
d e  T ro is -P is to le s ,  i l  y  a  q u e lq u e s

"  ....
.SUB LA GREVE '.

Q U E E N  E L IZ A B E T HLe  n a v i r e  d e  g u e r re  a n g la is »t

AU SEMINAIRE—  M . M a x im e  B e a u lie u  a  p a s ­
sé q u e lq u e s  jo u rs  à  Q u é b e c , ré ­
c e m m e n t.

—  M . G e o rg e s -H e n r i G a u d r e a u  
est p a r t i  p o u r  Q u é b e c  o ù  i l  v ie n t  
d 'ê tre  n o m m é  in s p e c te u r  d e  la

—  M . Je a n  T h ib a u lt  es t p a r t i  
p o u r  F o re s tv i l le .

—  M . A lb e r tu s  T re m b la y ,  d e  
S te -T h é rè s e  d u  C o u lo m b ie n  
ta it  e n  v i l le ,  ce tte  s e m a in e .

—  M l le  B. B e n n e tt, d e  C h ic o u ­
t im i.  est e n  v is ite  ch e z  s o n  frè re  
M  J. P B e n n e tt.

ro u te s  d e  s o n  c o m té , 
e n  a s p h a lte  la  ro u te  n u m é ro  6 
e t d e s  é q u ip e s  n o m b re u s e s  s o n t 
' l 'o e u v r e .  L e s  t r a v a u x  se fo n t  à

O n  p a v e I

1*1 fj) mPavages p e rm a ­

nents dans la

L e  C e rc le  L a c o rd a ir e  d u  S é m i-

<sJ
\i'

n a ir e  d e  R im o u s k i ic o m p te  a c -
ic i r . o n  d e  u n  m i l le  p a r  jo u r  et ce s  ‘.u e l le in e n t  200 m e m b re s .  L e  c o n -  
p a v a g e s  p e rm a n e n ts  s o n t a p p ré ­
c ie r, p a r  la  p o p u la t io n .

a n n é e s .

s e ll d 'a d m in is t r a t io n  se c o m p o s e  
d e  M M .  J e a n -M a rc  D a m o u rs ,  R o ­
b e r t  L e b e l.  G e rv a is  S o u c y , G e o r ­
g e s -H e n r i D u b é . J a c q u e s  M o r is -  
s e lte , Lé o  B é la n d .  S im o n  S o u c y . 
J e a n -Y v e s  G e n d re a u  e t A lb e r t  
H a r r is o n .  A  la  d e rn iè re  a s s e m ­
b lé e .  25 n o u v e a u x  m e m b re s  fu ­
r e n t  in it ié s .

R IM O U S K I.  P Q .
Naissance

m a n n e .

î e n o ta ire  C a s s e tte  e s t d 'a v is  
a  ‘Y. ; s u ite  d e  ce s  t r a v a u x  la
G a s p é s ie  s e ra  trè s  p o p u la i r e  l 'a n  
p ro c h a in  d a n s  le  m o n d e  d u  to u ­
r is m e .  11 a  a jo u té  q u e  d e s  c o o ­
p é ra t iv e s  se  fo rm e n t  d a n s  la  G a s -

V ailée
I

M . e t M m e  N o ë l F o u rn ie r  ( G r a ­
t ia  R io u x ) ,  d e  R im o u s k i,  fo n t  
p a r t  à  le u rs  p a re n ts  et a m is  d e  
la  n a is s a n c e  d ’u n e  f i l le ,  n é e  le  
14 o c to b re  e t b a p t is é e  le  16 so u s  
le s  n o m s  d e  L o u is e  M a r ie -R e in e . 
P a r ra in  e t m a r r a in e ,  M . e t M m e  
A d é la r d  F o u rn ie r ,  d e  S t-F a b ie n ,  
o n c le  e t ta n te  d e  l 'e n fa n t .  P o r­
te u s e , sa  ta n te ,  M m e  T h é o p h ile  

, F o u rn ie r ,  a u s s i d e  S t-F a b le n .

e-

L 'électrificalion  en Gaspésie % y,y
II----------  p é s ie  p o u r  p ro c é d e r  à  l 'é le c t r i f i -

Le  n o ta ire  P h i l ip p e  c a t io n  d e  la  p é n in s u le  e t q u ' i l  est 
C a s s e tte , M .A .L . ,  d é p u té  d u  c o m -  q u e s t io n  d e  h a r n a c h e r  la  r iv iè r e  
té  d e  M a ta p é d ia ,  a  a n n o n c é  a u x  M a d e le in e  q u i  f o u rn ir a it  a m p le -  
jo u rn a l is te s  q u e  d e s  t r a v a u x  im -  m e n t  d e  c o u ra n t  é le c t r iq u e  p o u r  
p o r ta n ts  se  p o u rs u iv e n t

■
Q u é b e c .

:P I A N O S  -  P I A N O SPropriété à vendre
Neige P L A C E Z  D ES M A IN T E N A N T  V O T R E  

C O M M A N D E  P O U R  U N
T ro is  lo g e m e n ts ,  p a s  d e  re n te  

d e  te r r a in .
C a u s e  d e  v e n te ,  d é p a r t .  B o n  p o s ­
te  d e  c o m m e rc e . S 'a d re s s e r  à  C . 
P. 190, R im o u s k i.

s u r  le s  le s  b e s o in s  d e  la  r é g io n . S itu é e  à  S t-R o b e rt.
:PIANO WILLIS

Pressier demandéD u ra n t  u n e  g ra n d e  p a r t ie  d e  i 
la  jo u rn é e  d 'h ie r ,  24 o c to b re ,  i l  ; 
a  n e ig é  s u f f is a m m e n t  p o u r  b la n -  i 
c h ir  le  s o l.  N a tu re lle m e n t ,  c e t-  ( 
te  n e ig e  fo n d a n te  a  v ite  d is p a ru .

V o u s  p o u v e z  a u s s i a c h e te r  a u jo u r d 'h u i  m ê m e  u n  
p ia n o  re c o n d it io n n é  d e  m a rq u e  ré p u té e .G ain de cause

O n  d e m a n d e  u n  p re s s ie r  a y a n t  d e  l 'e x p é r ie n c e  s u r  le s  p re s s e s
------------  à  c y l in d r e s .  P o s it io n  p e rm a n e n te .  S 'a d re s s e r  a u  B u re a u  d u  S e rv ic e

M . le  ju g e  R. L a n g lo is  v ie n t  S é le c t if  à  R iv iè r e -d u -L o u p . D o s s ie r  N o  464-189. 

d e  d o n n e r  g a in  d e  c a u s e  à  
A l f r e d  H o tt, c o n tre  M . O s c a r  B ou- 

i c h e r ,  d e  C a u s a p s c a l,  à  la  s u ite  
j d u  p ro c è s  q u i  s 'e s t in s t ru it  à  R i­

m o u s k i le  24 s e p te m b re .

J. - A. COUTUREBonne demandée
T e le p h o n e  894 - M  - 8 35, r u e  S t-F ra n c o isP o u r  fa m i l le  o r iv é e  —  O u v r a ­

g e  g é n é ra l.  P e tite  fa m i l le .  L a v a ­
g e  e n  d e h o rs , 
g é e s . M m e  T . A .  B e rn ie r ,  315. St- 
G e rm a in ,  té l.  : 339.

M . N A Z A R E T H  R IM O U S K I
R é fé re n c e s  c x i-
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U n e  n o u v e l le  s c ie r ie  s e ra  c o n s ­
tru ite  in c e s s a m m e n t à  p ro x im ité  
d e  n o tre  v i l le .  M . A n d r é  B r is s o n , 
in d u s t r ie l ,  q u i e n  s e ra  le  p ro p r ié ­
ta ire ,  a  a c q u is  à  c e tte  f in  d e  v a s ­
te s  te r ra in s  s itu é s  a u  s u d  d u  c h e ­
m in  d e  fe r  à  l 'e s t  d e  la  v i l le .

S iÆ:
?M a r ia g e s .  —  Je u d i, a  é té  b é n i | 

le  m a r ia g e  d e  M l le  T h é rè s e  R o y , j 
f i l le  d e  M . e t M m e  E m ile  R o y . a - 
v e c  M . L o u is  D u b é , d e  S te -F la - 
v ie ,  f i ls  d e  M . e t  M m e  F ra n ç o is  
D u b é .

M e rc re d i ,  le  17 o c to b re , à  Ste- 
F la v ie ,  e u t l ie u  le  m a r ia g e  d e  
M l le  E u g é n ie  R o y , in s t itu t r ic e ,  a- 
v e c  M . A n to n io  Q u e l le ! , f i ls  d e  
M . e t M m e  M ^ e p h  Q u e lle ! .  L e s  
m a r ié s  s o n t p a r t is  p o u r  la  S a s ­
k a tc h e w a n .

N a is s a n c e s . —  M . e t M m
fre d  B e a u lie u  fo n t  p a r t  à  le u rs  
p a re n ts  e t a m is  d e  la  n a is s a n c e  
d ’u n e  f i l le  b a p t is é e  so u s  le  p ré ­
n o m  d e  L u c ile .  P a r ra in ,  M . A - 
d r ie n  B e a u lie u ;  m a r ra in e ,
I r è n e  B e a u lie u ,  f rè re  e t s o e u r  d e  I 
l 'e n fa n t .  P o rte u s e , M m e  E m ile  
L é v e s q u e .

V a -e t-v ie n t .  —  M m e  A n d r é  R o y  
e s t r e v e n u e  d 'u n e  c o u r te  p ro ­
m e n a d e  à  Q u é b e c .

M  e t M m e  P .-E m ile  B o u c h a rd ,  
d e  R iv iè re -d u -L o u p , o n t p a s s é  le  
d im a n c h e  c h e z  M . e t M m e  P a u l-
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Le  m a n q u e  d 'e s p a c e  n o u s  o -

2H30b  l ig e  d e  re m e ttre  a u  p ro c h a in  n u ­
m é ro  le  c o m p te  r e n d u  d e s  fu n é ­
r a i l le s  d e  M m e  F .-X . H u d o n ,  d e  

d é c é d é e  la  s e m a in e

I
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M . R o b e rt L é v e s q u e , d e  S a in t-  

R o b e r t-B e ll a rm  in , e s t d é c é d é  a c ­
c id e n te l le m e n t ,  d e s  s u ite s  d 'u n e  
in to x ic a t io n ,  a u  c a m p  N o  3 d e  la  
C ie  P r ic e  B ro th e rs  à  R im o u s k i le  
24 o c to b re .  Le  d é fu n t,  â g é  d e  35 
a n s , é ta it  le  f i ls  d e  M . Josué  L é -

h')\
C:

w. >
*éMÊÊèmm.

■iVv
i

E. D u fo u r .
M m e  O l iv a  L e b e l,  d e  S a y a b e c , 

a  v is i t é  s o n  f rè re  M . T h o m a s  R o y . 
M l le s  R ita  D e s c h ê n e s  e t S im o -  

D a s s y lv a s ,  d e  B a ie -C o m e a u , 
a c tu e l le m e n t  le u rs  p a -

m-AvS>7v e s q u e .
—  A  S a y a b e c  le  24 o c to b re , est 

d é c é d é , à  l 'â g e  de  68 a n s  et 10 
m o is , M . E p ip h a n e  S a n te rre . 
é ta it  le  f rè re  d e  M . l ’a b b é  E u s - 
ta c h e  S a n te rre , d e  R im o u s k i.  O u ­
tre  s o n  é p o u s e  ( D é l im a  L a ­
v o ie ) ,  l u i  s u rv iv e n t  t ro is  t i ls  e t 
c in q  f i l le s .

—  M . E u g è n e  T re m b la y ,  de  
S te  L u c e , es t d é c é d é  je u d i .  I l  é-

BM—  B I E N V E N U E m,n n e
■ iXv is i te n t  

re n ts .
M .  e t M m e  A u g u s te  V o y e r  s o n t 

re v e n u s  d 'u n  v o y a g e  à  Q u é b e c .

= 0 3 2 #a u x

. m .
M a r c h a n d s  D é ta i l la n ts •i<•

SOIREE DE CARTES a

L 'o c c a s io n  d o  le u r  C o n g rè s

#
yta it  â g é  d e  74 a n s . Q u a t re  f i ls  e t 

q u a tre  f i l le s  lu i  s u r v iv e n t  : M M . 
G e o rg e s , d e  S te -L u c e , E u g è n e , 
d o  K é n o g a m i,  A n to n io  e t E d ­
m o n d . d e  S c h re ib e r ,  O n t.,  M m e  

E u g è n e  B é g in , 
re a u lt ,  d e  S te -L u c e , M l le  R o s e -A n - 

, d e  S t-H o n o ré ,  e t M l le  B e rn a ­

d e tte , d e  R im o u s k i

X
U n e  p a r t ie  d e  c a r te s  o rg a n is é e  

le  C e rc le  d e s  F e rm iè re s  dep a r
R im o u s k i a u ra  l ie u  le  15 n o v e m ­
b re  à  l 'h ô te l d o  v i l le  à  8 h .  d u

V'

Le

Magasin St-Georges,s o ir .  D e  n o m b r e u x  c a d e a u x  se ­
ro n t  d is t r ib u é s .  V e n e z  e n  fo u le  àM m e  E lle  P er-

E n r.
c e tte  s o iré e  a g ré a b le .

( C o m m u n iq u é ) G E O R G E S  M A S S O N , p ro p .n u
C e t t e  A n n o n c e  e s t  o f f e r t e  p a r

174, ru e  S t-G e rm a inS te -O d ile -s u r -R im o u s k i,  

a u ro n t  l ie u  s a m e d i le s  f u n é r a i l ­
le s  d e  M m e  V e  C h a r le s  L e p a g e , 
d é c é d é e  à  l 'â g e  d e  78 a n s  e t 4 
m o is .  C in q  f i ls  e t d e u x  t i l le s  lu i  
s u r v iv e n t  ; M M .  C h a r le s ,  A r th u r ,  
E d g a r ,  E m ile  e t M a r c - A u r è le  L e ­

p a g e ,  d e  S te -O d ile ;
P h i l ip p e  L e p a g e  e t  W e l l ie  B o u -

—  A
M ont-Joli Q U E B E C  N O R T H  S H O R E  P A P E C O M P A N Yn«v

R I M O U S K I .  P.  Q. S i è g e M o n t r e a l ,

c l  sa l i l i a l e

S o c i a l : P . O .
N o c e s  d 'a r g e n t .  —  M . e t M m e

J .-A d é la rd  L a ro c h e , d e  M o n t-J o li,  
o n t  é té  l 'o b je t  d 'u n e  b e l le  fê te  à  
l 'o c c a s io n  d e  le u r  25 e  a n n iv e r ­
s a ir e  d e  m a r ia g e ,  
p e rs o n n e s  a s s is ta ie n t  à  c e lte  m a ­

n ife s ta t io n .

T H E  O N T A R I O  P A P E R  C o . ,  L i m i t e d
S i c  g o  S o c i a l :  T h o r o l d ,  O n t a r i o

P lu s  d e  200m e s d a m e s

c h e r . . .
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d a s  im p o r ta n te s  a r r iv e n t  d 'A u s ­
t r a l ie ,  d u  C a n a d a ,  d e  N o u v e llo -  
^ c la n d e .  d e s  E ta ts -U n is , d e  S u è ­
d e , d e  N o rv e q e  e t d e  H o l la n d e  

i i.e s  fa b r ic a n ts  d e  co s  v ê te m e n ts  
ré c h a u f fé s  o u v r ir o n t  u n e  n o u v e l­
le  fa b r iq u e  d a n s  le  n o rd  d e  l 'A n ­
g le te r re  a f in  d 'e n  h â te r  la  p r o ­
d u c t io n  q u i  se fe ra  s u r  u n "  v a s te  
é c h e lle .  O n  e s t im e  q u e  1400 t r a ­
v a i l le u r s  p e u v e n t  s o r t ir  ) ,0 " 0  h a ­
b its  p a r  jo u r ,  m a is  o n  c ro i t  q u ' i l  
fa u d r a  q u e lq u e s  te m p s  e n c o re  a - 
v a n t  d e  p o u v o i r  e n v is a g e r  le s  d e ­
m a n d e s ..

VEcoïe des Hautes Etudes Commerciales de Montréal 

qui vient de fêter sen 35e anniversaire

pu  r i io r p ro g re s s iv e  d u  c a n c e r  (u se  à  la  c o m m e r c ia l is a t io n  de m ie  d e  M é d e c in e .  L e s  c o n s ta ta -  
p r o v o q u a n i u n e  re p r is e  d e  p o id s  sa  d é c o u v e r te  e t n 'e n v is a g e  la  l io n s  e ffe c tu é e s  p a r  le  p ro fe s s e u r  
d u  i.  lu d o  e t non  r to u  . v u lg a r is a t io n  d e  s o n
v i-  n o rm a le .  T e l , s o n t 1 • m e r-  q u 'a u  p ro f i t  d 'u n e  c o m m u n a u té  A n g la is
v c iü o u : :  r é s u lta ts  o b te n u s  p a r  le  s ie n t i i iq u e  e t p h i la n th r o p iq u e ,  v /a y  o n t p ro u v é  q u 'u n  p ro d u it

: ,c ^ 1" ' i 0 u l  E s t f ip .a u t  d e  L  e x p é r ie n c e  e n  la b o ra to ir e  s u r  n a tu re l d u  m é ta b o lis m e  a n im a l
l 'é c o le  d 'a n th ro p o lo c n  d e  P ari-; j d e s  r a is  v ie n t  d e  c o n f irm e r  m a g is -  o u  v é g é ta l p e u t ê tre  t ra n s fo rm é

a n :  d e  re c h e rc h e s , t r a le m e n t  le s  c o n c lu s io n s  d u  p ro -  en u n e  m o lé c u le  c a n c é r ig è n e  p a r
C e  s a v o r.:  i -ne . i q u i  c d . j à  e n  ie s s e u r  E s tr ip e a u t d é p o s é e s  le  12 d e s  ré a c t io n s  c h im iq u e s  s im p le s  

1 «7 d o  n o m b re u -  d é c e m b re  1943 d e v a n t  la  co rn - et s o n t à  l 'o r ig in e  d e  la  d é c o u -  
?t in r ! "‘ u ta b le s  p ro u v e s  d o  m is s io n  p e rm a n e n te  d 'é tu d e s  m é  v e r te  d u  p ro fe s s e u r  E s tr ip e a u t.

816 >• m ô m e  d a n s  d ic .a le s  p ré s id é e  p a r  le  p ro fe s s e u r  g  ] p
p é r is ,  sa  re - O k in e z y c .  m e m b re  d e  l'A c a d é -1  (

t ra ite m e n t  A .-H . R o ffe  d e  B u e n o s -A y re s ,  d e s  
C o o k , H ie g e r  et K o n a -

m
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j& W !r, F \ V .

•;:' s .S'
;

gv * . ,<
<

# # #
4 : ^ Le défi

y >•
" N• v  m m ii

/fi a \i K

I I *  

«

- 'i-y'*.a ,  n.il A v e c  le  ré ta b lis s e m e n t  d e  la  
p a ix ,  le  m o n d e  v a  re c e v o ir  d e  
n o u v e a u  u n  d é f i,  c a r  le s  m o y e n s  
d e  la  g u e r re  s o n t d e s tru c t ifs  m a is  
c e u x  d e  la  p a ix  s o n t c o n s  ru c t ifs .  
N o u s  d e v o n s  ê tre  p rê ts  à  r e s s e m ­
b le r  to u te s  n o s  fo rc e s  p o u r  r é p o n ­
d re  à  ce  d é f i.  L 'A m é r iq u e  d u  
N o rd  d o it  ê tre  re c o n n u e  c o m m e  
l 'a r s e n a l  s p ir i tu e l d u  m o n d e , s ' i l  

i s 'a g i t  d e  r e m p l i r  c e  q u e  n o u s  
! c ro y o n s  ê re  s o n  rô le  d e v a n t  D ie u .  
' L a  g u e r re  a y a n t  la is s é  d e  g ra n d s  

'id e s  d a n s  n o s  m is s io n s  e t p a r ­
m i n o s  m is s io n n a ire s ,  i l  fa u d r a  
- e m p lir  ce s  v id e s  d e  l 'a rm é e  d u  
C h r is t .  C e  s e ra  l 'o c c a s io n  p o u r  
l 'A m é r iq u e  d u  N o rd  d 'e n v o y e r  
d e s  a m b a s s a d e u rs  d e  p a ix  a u x  
q u a tre  c o in s  d u  m o n d e  : p rê tre s , 
frè re s , r e l ig ie u s e s .  P r ie r  m a in te ­
n a n t  e t p ré p a r e r  la  je u n e s s e  d a n s  
le  s e n s  d u  b ie n  e t d u  c u lte  d e  
l 'h é ro ïs m e  v é r i ta b le  p ré p a r e ra  la  
v o ie  p o u r  le  re c ru te m e n t  d e s  é- 
m is s a ire s  s p ir i tu e ls  d o  l 'a rm é e  d u  
C h r is t .  (R é v . A lo y s iu s  F. C o o g a n  
o n  M u tu a l 's  R a d io  C h a p e l,  le  12 
a o û t  1 9 4 5 ).
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Pour un bon départ 
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d e  c e tte  in s t i tu t io n ;  i l  r a p p e la  
a u s s i la  p é n u r ie  d e  l iv r e s  t r a i ta n t  
d e s  q u e s t io n s  é c o n o m iq u e s  m a is ,  
d i t - i l ,  c e la  a  b ie n  c h a n g é , p u is -  
q u 'a u jo u r d 'h u i  o n  re c h e rc h e  le s  
l ic e n c ié s  e t la  B ib l io th è q u e  de  
l 'E c o le ,  q u i  s 'e s t e n r ic h ie  d e  n o m ­
b re u x  v o lu m e s ,  e s t l 'u n e  d e s  p lu s

/V" "  ’  r s  F tu d e s  C o m m e rc ia le s  é- 
a b l i r  u n e  s e c t io n  s p é c ia lis é e  

r o u r  l 'e n s e ig n e m e n t  d e  l 'a s s u ­
ra n c e .

L 'E c o le  c o m p te  p lu s  de  
’ ic e n c ié s  q u i o c c u p e n t d e  h a u te s  
o n c t io n s  d a n s  to u te s  le s  b ra n -

A  l 'o c c a s io n  d u  35e a n n iv e r ­
s a ire  d e  la  fo n d a t io n  d e  l 'E c o le  
d •>= H -m ie s  F tu d e s  C o m m e rc ia le s  
d e  M o n t ré a l,  l 'A s s o c ia t io n  d e s  
L ic e n c ié s  d e  l 'E c o le  a  te n u  u n  
C o n g rè s  d u  4 a u  6 o c to b re .  P lu s  
d e  450 c o n g re s s is te s  p r i re n t  p a r t  
a u x  s é a n c e s  d 'é tu d e s .

P lu s ie u rs  ré s o lu t io n s  fu re n t  a- 
d o p té e s , d o n t l 'u n e  re c o m m a n ­
d a n t  d e  fa ire  d e  la  p ro fe s s io n  d e  
c o m p ta b le  u n e  p ro fe s s io n  fe r ­
m é e , u n e  a u tre  p r ia n t  le  g o u v e r ­
n e m e n t d u  C a n a d a  d 'e x a m in e r  la  
p o s s ib i l i té  d 'é l im in e r  l ' im p ô t  s u r  
le  R e v e n u  d e s  c o m p a g n ie s  à 
fo n d s  s o c ia l.  L e  C o n g rè s  m a n ife s ­
ta  s o n  d é s ir  d e  v o i r  l 'E c o le  d e s

/<œm,m r-l;
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y Quand vous achetez des Obligations de 
la V icto ire, vous posez trois actes im-m -’v m

ir,
I

portants. Vous facilitez a nos démobilisés 
un bon départ dans la vie civile. Vous 
faites votre devoir de Canadien, 
ré[x>ndez a I appel de votre pays vous 
conviant a des taches urgentes. lit  vous 
faites aussi le placement le plus sûr au 
monde.

•>
d ie s  d u  c o m m e rc e , d e  l ' in d u s t r ie  
d e  la  f in a n c e ,  e t o n  n e  s a u ra it  ; c o m p lè te s  q u 'o n  p u is s e  t ro u v e r .

Le  s u c c è s  d u  C o n g rè s  e s t d û

Ty;
vous

9ed o u te r  q u 'e l le  a  c o n t r ib u é  d 'u n e  
f a . o n  im p o r ta n te  à  u n  c o m m o n -  en- g ra n d e  p a r t ie  à  M . P ie r re  S te- 

r .m ent d e  re lè v e m e n t  d e s  n ô tre s  | M a r ie ,  le  d é v o u é  s e c ré ta ire  d e
l 'E c o le ,  e t l 'o n  p e u t d ir e  q u 'u n  

A u  d în e r  d e  c lô tu re ,  le  c o n té -  t r a v a i l  c o n s id é ra b le  a  é té  a c c o m - 
E d o u a rd  M o n tp e t i t  p l i  p o u r  l 'a v a n c e m e n t  d e s  s e lo n -

d u  c o m m e rc e  e t p o u r  l 'a m é -

/Z■ '/ i EMPRUNT
DE LA

; > ;

d i v s  le  d o m a in e  d e s  a f fa ire s .
I.e s  O b l ig a t io n s  d e  la  V i c t o i r e  s o n t  g a g é e s  

s u r  to u te s  le s  re s s o u rc e s  d uV IC T O IR E
, . , . . Pa ) 's . E l le s  p r o

( lu is e n t  u n  b o n  in te r e t ,  e t  e l le s  s o n t  d e  t o u t  
re p o s  c o m m e  le  C a n a d a  lu i- m ê m e .  A lo r s ,  
q u a n d  le  v e n d e u r  se p r é s e n te r a ,  " r a t t a t l i e z  
v o t r e  n o m  a la  V i c t o i r e "  e n  a c h e ta n t  d e u x  fo is  
p lu s  q u e  p a r  le  passe .

M .ro n c ie r
r a p p e la  le s  d é b u ts  d if f ic i le s  d e  
1 E co le , a lo rs  q u e  le s  g e n s  d 'a i-  î io ra t io n  d e  l 'e n s e ig n e m e n t  da.es 
{a ire s  a v a ie n t  p e u r  d e s  lic e n c ié s  n o ire  p ro v in c e .

Contre le cancer mce s

«
K A .

L 'in te r v e n t io n  c h ir u r g ic a le  q u i 
se  r é v è le  s o u v e n t in e f f ic a c e  « t 
e n tra în e  s o u v e n t e n  c a s  d e  c a n ­
c e r  l 'a b la t io n  d 'u n  o rg a n e  -' o it ê- 
tre  d é s o rm a is  é v ité e .  U n e  o - i p lu ­
s ie u rs  s é r ie s  d 'in je c t io n s  c a t a ly ­
s a n te s  d e  « 816 » a m è n e n t la  d is -

I .A  C O M P A G N IE  D E  T R A N S P O R T  D U  B A S  ST L A U R E N T .

S. .V .O R iS S n T E , G é ra n t .

L T H C

m"TT)'

Le Royaume-Uni 

exportera des ha­

bits chauffés à 

l ’électricité

/i c o m p lic a t io n s .  L e s  d e m a n d e s  d e  
| u iv o rc e  se  m u l t ip l ie n t .

P lu s ie u rs  p r is o n n ie r s  n 'a im e n t  | 
p a s  la  l ib e r té  q u 'o n t  a c q u is e  j 
le u rs  é p o u s e s  a lo r s  q u 'i ls  é ta ie n t  
c a p t i is .  E n  l 'a b s e n c e  d e  le u rs  m a ­
r is ,  le s  F ra n ç a is e s  o n t d û  a p p re n ­
d re  à  c o m m a n d e r  e t à  a d m in is t r e r  
le s  te rm e s . E lle s  o n t g a rd é  ce tte  
h a b itu d e  a u  re to u r  d e  le u rs  m a ­
is . O n  n e  ra p p o r te  c e p e n d a n t 

p a s  u n  n o m b re  e x t ra o r d in a ire  
d  in l id é l i t é s  p e n d a n t  le s  c in q  a n s  
d o  g u e r re .

LETTRE DE 

FRANCE
£ *'•***& r^z?«v/flCHETEZ DU 9e EMPRUNT

p a r  D . H A R M O N

P a r is  (B .U .P .)  —  L e  m in is t re  
f r a n ç a is  d e s  p r is o n n ie r s  et d e s  
d é p o r té s  d e  g u e r re ,  M . H e n r i  F re - 
n a y ,  a  la is s é  e n te n d re  q u e  la  
te n d a n c e  d e s  d e u x  m i l l io n s  d e  
p r is o n n ie r s  d e  g u e r re  r a p a t r ié s  
a u  p a y s  d e  q u it te r  le s  t r a v a u x  
d e  fe rm e , p o u r  c h e rc h e r  d e s  e m ­
p lo is  s ta b le s  d a n s  le  fo n c t io n n a ­
r is m e . in q u iè te  fo r t  le  g o u v e rn e ­
m e n t  f ra n ç a is .

M .  F re n a y  a  s o u l ig n é  c e tte  te n ­
d a n c e  a la rm a n te  q u i  se  m a n ife s ­
te d e p u is  q u e lq u e s  m o is  c h e z  n o s  
m e i l le u r s  je u n e s  g e n s  ra p a t r ié s .
D e p u is  lo n g te m p s  o n  se  d e m a n ­
d a i t  c o m m e n t c o s  r a p a t r ié s  se ré ­
in s ta l le ra ie n t  a u  p a y s .  O n  se  d e ­
m a n d a it  é g a le m e n t  a v e c  p a s s io n  
s ' i ls  a p p o r te ra ie n t  u n  n o u v e a u  
r e g a in  d e  v ie  n a t io n a le .

C in q  a n s  d e  c a p t iv i té ,  d i t  M .
F re n a y ,  o n t d é v e lo p p é  c h e z  ce s  
a n c ie n s  p r is o n n ie r s  u n  c o m p le x e  
d ' in q u ié tu d e  q u i  le s  p o r te  à  c h e r ­
c h e r  la  s é c u r ité  a v a n t  to u t .  D e- s ib le .  c a r  le s  é p o u s e s  n e  
p u is  le u r  r e to u r  n o u s  re m a rq u o n s  v e n t  p a s  se r e m a r ie r  e t le s  h é r i-  
u n e  d é s e r t io n  m a s s iv e  d e s  c a m - to g e s  n e  p e u v e n t  p a s  ê tre  a c c o r ­

d é s  s a n s  c e r t i f ic a ts  d e  d é c è s  ».
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?: fL O N D R E S . —  L e s  c o n d u c te u rs b
-

«d e  c a m io n s  e t d 'a u to b u s ,  le s  e m ­
p lo y é s  d 'e n tre p ô ts  f r ig o r i f iq u e s  et 
le s  a u to m o b il is te s  p o u r ro n t  b ie n ­
tô t a c h e te r  d e s  h a b its  c h a u ffé s  
à  l 'é le c t r ic i té .  C e s  v ê te m e n ts  é- 
•a ie n t  fa b r iq u é s  a u  R o y a u m e -U ­
n i  p e n d a n t  la  g u e r re  p o u r  le s  
a v ia te u r s  e t le s  é q u ip a g e s  d e  
c h a rs  b r i ta n n iq u e s  e t a m é r ic a in s .  
L e s  m a n u fa c tu re s  v o n t  m a in te -  

s 'a d o n n e r  à  la  p ro d u c t io n

i®?.S

D o s  q u e lq u e  230 .000  d é p o r té s  
; o i i  iq u e s ,  h o m m e s  e t fe m m e s , 
c o n d u its  e n  A l le m a g n e  à  c a u s e  
d e  le u rs  a c t iv i té s  d a n s  la  r é s is ­
ta n c e , s e u le m e n t  44 .000 n o u s  s o n t 
r e v e n u s .  T re n te  p o u r  c e n t d 'e n tre  
e u x  s o u t ire n t  d e  tu b e rc u lo s e  e t 
p lu s ie u rs  a u tre s  n e  jo u ir o n t  ja ­
m a is  p lu s  d 'u n e  b o n n e  s a n té .

Le  g o u v e rn e m e n t  f r a n ç a is  c h e r ­
c h e  a c tu e l le m e n t  à  t r o u v e r  d e s
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d 'e f fe ts  d e s t in é s  a u  p a y s  e t à  l 'e x ­
p o r ta t io n .  L e  L o n d o n  D a i ly  E x ­
p re s s  a n n o n c e  q u e  d e s  c o m m o n -

m Ff

N #
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t ra c e s  d e  300.000 F ra n ç a is  q u i  
n e  s o n t p a s  e n c o re  re v e n u s  d 'A l -  

C e tte  tâ c h e  p re n d r a

.
a

8I

m
: X : ï -;

m
le m a g n e .  
d e s  a n n é e s , d it  M .  F re n a y ,  m a is  
n o u s  d e v o n s  t r o u v e r  d e s  p re u v e s  
s u r  le u r  s o rt. L e u rs  fa m i l le s  s o n t

# 0 .

* 6 #m i •j&m\ 8»

m / -NJü iPour plus de 
protection 

pour démarrer 
plus vite

i#‘xi •••

N *d a n s  u n e  s itu a t io n  lé g a le  im p o s -
p e u -

•:-X'• ffl %
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m -
■ V f . . . i ■p a g n e s  et d e s  d e m a n d e s  d 'e m ­

p lo is  a u s s i n o m b re u s e s  a u  g o u ­
v e rn e m e n t.
i l  s 'a g i t  d e  je u n e s  g e n s  
d o  la  v ie  a g r ic o le .  A  le u r  re to u r ,  
i ls  o n t  c o n s ta té  q u e  le s  A l le m a n d s  
a v a ie n t  r a v i  le u rs  a n im a u x  et 
le u rs  in s tru m e n ts  a ra to ire s  e t q u e  
le u r  te rm e  é ta it  d a n s  u n  d é s o r ­
d re  g é n é ra l

L e  m in is t re  ta i t  r e m a r q u e r  q u e  
la  s a n té  d e s  p r is o n n ie r s  d o  a u  e r ­
re , c o n t ra ir e m e n t  a u x  d é p o r té s  
p o l i t iq u e s  in te rn é s  d a n s  d e s  
c a m p s  n a z is  d e  c o n c e n tra t io n ,  e s t 
a u s s i b o n n e  q u e  c e lle  d e s  c iv i ls  
d e m e u ré s  e n  F ra n c e .  C 'e s t  la  r e ­
p r is e  d e  la  v ie  fa m i l ia le  q u i  s e m ­
b le  e n tra în e r  le s  p lu s  g ra n d e s

J* V.

11D e s  300 .000  F ra n ç a is  d is p a ru s .  
D a n s  p lu s ie u rs  ca s . 2000 s o n t d e s  d é p o r té s  p o l i t iq u e s  

d é ç u s  : q u e  l 'o n  p ré s u m e  m o r ts .  O n  c ro i t  
q u e  20 ,000  p r is o n n ie r s  d e  g u e r-

M ,
«À \ ' • %: v ' : ";

M lmt
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B
: w're  s o n t m o r ts  d a n s  d e s  c a m p s  d e  

c o n c e n tra t io n .  U n  n o m b re  in c o n ­
n u  d 'o u v r ie r s  d é p o r té s  e t d 'A ls a ­
c ie n s  c o n s c r its  d a n s  l 'a rm é e  a l ­
le m a n d e  o n t p é r i.  E n v iro n  20.000 
F ra n ç a is  n e  v e u le n t  p lu s  q u it te r  
l 'A l le m a g n e  p o u r  r e v e n ir  e n  
F ra n c e .
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1O ff ic ie l le m e n t ,  le  r e to u r  d e s  
p r is o n n ie rs  d e  g u e r re  f r a n ç a is  es t 
te rm in é .  Le  m in is tè re  d e s  p r is o n ­
n ie rs  d e  g u e r re  e t d e s  d é p o r té s  
p o l i t iq u e s  e s t à  la  v e i l le  d 'ê t r e  a- 
b o li.
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TABAC À CIGARETTES ■
■w yL ’H u ile  à M oteur Peerless con­

serve la consistance appropriée 
pour assu rer des dém arre,.es 
faciles les matins fro ids et pour 
con tinue r à protéger le m oteur 
quand il s ’est échauffé. Chimgez 
M A IN T E N A N T  pour la Pcer!t::s. 
en vente i  la grande enseigne H-A.
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LE PROGRES DU GOLFE ■FHmouskl, Vendredi,26  octobre 1945P a g e  8

PENSIONS DE VIEILLESSE
Extraits du débat sur la m otion M aclnnis à  la Chambre des Com m unes. -  En fa ­

veur de rabaissem ent de l'âge, de l'augm entation de la pension et de la sup­

pression des recherches sur les m oyens d'existence.

XmZ '/
z

L’ETIQUETTE I ï EKMANS ASSUREi . - /  ESs

W ,
fa' <

’V.y
!faisi

1'V
M ous c o n tin u o n s  a u jo u r d ’h u i  l a  p u b lic a t io n  d 'e x tr a i t s  d e s  d is- 

q u i lu r e n t  p r o n o n c e s  à  l a  C h a m b re  d e s  C o m m u n e s  le  3 o c to ­
b re  lo rs  d u  d é b a t  p ro v o q u e  p a r  la  m o tio n  M a c ln n is  s u r  le s  p e n -  T o u s  le s  h o n o r a b le s  d é p u té s ,  q u e l le s  q u e  so ie n t le u r s  a t t a c h e s  p o ­
s io n s  d e  v ie i l le s s e . L es  h u it  m e m b r e s  d e  l a  C h a m b re  q u i  p a r t ic ip é -  -itiq u es , so n t d 'a v is ,  je  c ro is , q u e  la  lo i a c tu e l le  s u r  le s  p e n s io n s  d e  

c e  d é b a t  lu r e n t  d 'a c c o rd ,  e n  p r in c ip e , s u r  la  n é c e s s i té  a  a- v ie i lle s se  n 'e s t  p a s  s a t is f a is a n te .  V o ilà  u n e  v é r i té  fo n d a m e n ta le .  En 
o u is s e r  1 a g e  d o n n a n t  d ro it a  la  p e n s io n , d  a u g m e n te r  la  p e n s io n  v u e  d ’a m é l io re r  la  m e s u re ,  le  G o u v e rn e m e n t  a  e u  re c o u r s  à  la  s o u ­
ci d e  s u p p r im e r  la  c o n d itio n , p o u r  le s  p e n s io n n a ir e s ,  d e  p ro u v e r  in- j le  m é th o d e  p o s s ib le :  il a  s o u m is  a u x  p r o v in c e s  d e s  p ro p o s it io n s  vi- 
d ig e n c e , n ie n  q u e  s u r  le s  d e ta i ls  il y  e u t d iv e r g e n c e  d o p in io n s , 1 s a n t  à  m o d if ie r  la  loi a c tu e l le .  C e lle s -c i s e  tro u v e n t a u x  p a g e s  40 
p a r  e x e m p le  s u r  l 'à g o  (65  ou  60 a n s )  e t s u r  le  m o n ta n t  d e  la  p rè s -  et s u iv a n te s ;  o n  y  tro u v e  u n  r é s u m é  d e  la  m e s u re  a c tu e l le ,  d e  
ta lion , q u i e s t a c tu e l le m e n t  d e  $2é p a r  m o is  et q u e  la  r é s o lu tio n  d e  s a ig n e m e n ts  s u r  le s  m e s u r e s  q u i e x is te n t d a n s  d 'a u t r e s  p a y s ,  p u is  
M. A n g u s  M a c ln n is ,  d é p u té  d e  V a n c o u v e r-b s t . p ro p o s a i t  d 'a u g m e n -  le s  p ro p o s itio n s  d u  g o u v e rn e m e n t  fé d é r a l  te n d a n t ,  e n  p re m ie r  lieu ,

à  a c c o rd e r  à  l 'â g e  d e  s o ix a n te -d ix  a n s ,  s a n s  e x ig e r  la  p re u v e  d e s  j 
m o y e n s  d 'e x is te n c e , u n e  p e n s io n  n a t io n a le  d e  v ie i l le s s e  s 'é l e v a n t  
à  S30 p a r  m o is  et, d e u x iè m e m e n t ,  à  v e r s e r  u n e  s u b v e n t io n  d e  v ie i l­
le s s e  a t te ig n a n t  $30 p a r  m o is  a u x  p e r s o n n e s  â g é e s  d e  s o ix a n te -c in q  
à  so ix a n te -n e u f  a n s  q u i o n t fo u rn i la  p r e u v e  d e  m o y e n s  d 'e x is te n ­
c e  q u 'e x ig e n t  le s  a u to r i té s  p ro v in c ia le s .  Le c o û t d e  c e tte  
: a it r e p a r t i  é g a le m e n t  e n tr e  le  g o u v e rn e m e n t  f é d é r a l  e t le s  g o u v e r ­
n e m e n ts  p ro v in c ia u x . C e s  d e u x  p ro p o s it io n s  so n t e x p l iq u é e s  e n  d é ­
ta il, e t l 'h o n o r a b le  d é p u té  d e  S p a d in a  a  c ité  le s  m o tifs  e t o b je ts  q u i 
o n t p o u s s é  le  g o u v e rn e m e n t  f é d é r a l  à  le s  p r é s e n te r .

%L'hon. Brooke Claxîon -COUTS s a-«
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• r r  a  $50.00. --

L 'u n  d e s  o r a te u r s ,  M . D.-A. C rolL  d é p u té  d e  S p a d in a ,  a v o n s -  
n o u s  d it l a  s e m a in e  d e rn iè re ,  lu t p a r t ic u l iè r e m e n t  é c o u té , c a r ,  a n ­
c ien  m in is tre  p r o v i n c i a l  il e s t b ie n  a u  c o u ra n t  d e  la  q u e s t io n , p o u r  
a v o ir  c te  c h a r g e  d e  1 a p p l ic a t io n  d e  la  lo i d e s  P e n s io n s  d e  v ie il­
le s se  d a n s  s a  p r o v in c e  lo r s q u 'i l  é ta i t  m e m b re  d u  g o u v e rn e m e n t  
d  O n ta rio .

( 1 |;i l i t r o n  « lo t,;
c o m p t e .
P e n m a n s .

e 1 o s  f 'O iis -H M H jiH iis  x o u s  v o n  I :i |i r c s  |il ii< iv iirs  l i m i t s  <|iii 
-M ji-l. v o u s  p o in t- / ,  to o --  fit-r - v \  S o - i s - \ i l  i i u o l -  M o lli- to iiu v s  

• , I i H i 'o t  p lu s  f f r i . i t .  p  - 'i - i r -  : l i . o u  u lu s  s o ig n e e
i “ r 7 "  “  l io u lo iin ii '- r i-  e l  !:< ,1,-m it  r e ...... l u r e :  e m , rs  m o i l ,- ...... . p lu s
■ I .* 1 11 ' * m ix . I o u i  v e la  s ig n  i t- u n e  in e i l le i i r i-  v a le u r .

< u r a n i e  n -  q u i  e s t  a s s u r é  p a t  l e i  1 1 ,- I V u m a n s .  !!-- s ’., u „  n u t  u 
p u -e e s  ( g i l d  d  i-nU -yon), 

p o p u la i r e  N u l a i l .

A <‘ V

m e s u re  so* u n  a j i i s l f i n r n t  
<laiih led

a u s s i  s o u s  lo i u n  tit* ro in lM iiiiiso iis  v t
u k m IvIvs do  
c la n s  le  m o d è le

. ! \

M . U .- A .  W e l l  ( . S p a d i n a ) C elle s-c i o n t é té  s o u m is e s  a u x  p r o v in c e s  lo rs  d e  la  c o n fe re n c e  
. , q u i d é b u ta  le  6 a o û t e t f a i s a ie n t  p a r t ie  d 'u n  p ro g r a m m e  c o m p le t

L a  p r e n a n t  l a  p a r o l e  s u r  c e tte  q u e s t io n  je  m e  r e n d s  c o m p te  q u  on  c o n c e rn a n t  la  r e c o n s tru c t io n  d ’a p r è s - g u e r r e  e t l a  s é c u r ité  s o c ia le  
d  :le re  ü  o p in io n  a  la  C h a m b re  q u a n t  a  s a v o i r  s i l a  g u e r r e  e s i icr- a u  C a n a d a .  C e  n e  so n t p a s  d e s  m e s u r e s  is o lé e s  m a is ,  fru its  d 'a n -  
a iin e e  o u  n o n . M ous s o m m e s  to u s  d  a v is , c e p e n d a n t ,  q u e  n o u s  ira - !Uj e s  d e  re c h e r c h e s ,  e l le s  fo n t p a r t ie  d 'u n  v a s te  p la n  d ’e n s e m b le .

v iso n s  p ré s e n te m e n t  u n e  p é r io d e  d e  tra n s it io n , d u  m o in s  a a n s  s a  p ]USj c e la  fa it p a r t ie  d 'u n  p ro je t  q u i r é u s s i r a  b ie n , n o u s  e n  so in - 
,,lu m iè re  p h a s e ,  e t p o u r  c e  q u i e s t  d e  i o rg a n is m e  ü e  p ro d u c t io n  e t :n e s  p e r s u a d é s ,  et q u i e s t  le  s e u l  ju s q u 'ic i  so u m is  a u  p e u p le  
au  i o rg a n is m e  a d m in is tra tif  a u  p a y s  le s  p e r s p e c t iv e s  e t l a  te n d a n c e  ncid ;e n  q u i e m b r a s s e  to u s  le s  d o m a in e s  d e  l 'e m b a u c h a g e ,  d e  la  r e ­
fo n t d e r in it iv e m e n t o r ie n té e s  v e r s  la  p a ix . i c o n v e rs io n  et d e  la  s é c u r i té  s o c ia le ,  a u s s i  b ie n  q u e  c e lu i  d e s  ( in an -

je  p a r t a g e  l  a v is  d e s  a u tr e s  m e m b re s  d e  la  C h a m b r e  q u i so u - c e s .  
t ie n n e n t q u e  l a  l in  u lt im e  v is c e  p a r  le s  C a n a d ie n s  e s t  l a  s é c u r ité
u u c ia le  e t e c o n o m iq u e . C e p e n d a n t  l a  ro u te  q u i y  c o n d u it , m o n s ie u r  p a r t  d e s  p ro v in c e s .  T o u s  c e u x  q u i é ta ie n t  p r é s e n ts  à  la  c o n fé re n c e  
. U ra .e u r ,  n  e s t  p a s  p a r s e m e e  d e  r o s e s  p a r c e  q u  e n  c e  m o m e n t n o u s  on t p u  v o ir q u e  le s  p ro v in c e s  é ta ie n t  p r ê te s  à  le s  é tu d ie r  s é r ie u s e -  
.le v o n s  m ire  l a c e  n o n  s e u le m e n t  a  u n e  m u lti tu d e  ü e  n o u v e a u x  p ro - m e n t  e t n o u s  n 'a v o n s  q u 'à  c o n s ta te r ,  e n  e ile t. q u 'e l l e s  so n t s é r ie u -  
b ru m es  m a is  a u s s i  a  d  a n c ie n s , e t c  e s t  d e  c e s  d e rn ie r s  q u e  je  p a r -  s e m e n t  é tu d ié e s  d a n s  le  m o m e n t.  V u  la  s i tu a t io n  d a n s  la q u e l le  n o u s  
.c ia i  p ré s e n te m e n t .  Je  s u is  a u  c o u r a n t  d e  l a  q u e s t io n  a  1 e tu d e  p a r -  n o u s  tro u v o n s  e n  c e  m o m e n t, le  G o u v e rn e m e n t  p o s e r a i t ,  il m e  sem - 

.. q u e  j 'a i  a p p l iq u e  l a  lo i d e s  p e n s io n s  d e  v ie i l le s s e  d a n s  la  p ro - ' b le , u n  g e s te  to rt in te m p e s tif  e n  fo rm u la n t ic i d e s  p ro p o s it io n s  to u t 
v u ice  d  O n ta r io  a  titre  d e  m e m b re  d u  g o u v e rn e m e n t  d e  c e tte  p ro - a  fa it d if fé re n te s  r e la t iv e m e n t  à  d e s  q u e s t io n s  d e  c e tte  n a tu r e .  C ’e s t 
v in ce . e t  s i  n o u s  te n o n s  c o m p te  d e s  c h a n g e m e n ts  d a n s  l a  s i tu a t io n , à  la  c o n fé re n c e  q u e  n o u s  p o u v o n s  le  fa ire , 
n o n  s e u le m e n t  il  m u t  e tu d ie r  c e  p ro b lè m e  m a is  il  l a u t  a u s s i  s o n g e r  
a  re v is e r  l a  lo i d e s  p e n s io n s  d e  v ie i l le s s e .

il n  e s t  q u e  ju s te  d e  d ire  q u e  le  G o u v e rn e m e n t  e s t  a u  la i t  d e  
vos p ro b lè m e s .  L n  1943, p a r  d e c re t  d u  c o n s e i l ,  n o te z - le  b ie n ,  le  
m o n ta n t lu t  p o r te  d e  S24Ü a  $3Uü e t  e n  1944, il lu t p o r te  d e  bubo u  

M . IliNÜvVLLS : C  e s t le  to ta l d u  m o n ta n t  a c c o rd e .
$425 p o u r  le s  v ie i l l a r d s  p e n s io n n e s .

M . C riU L L  : O u i.  C e p e n d a n t ,  il la u t  a c c o r d e r  p lu s  d  im p o r ta n c e  
a c tu e l le m e n t  a  l a  q u e s t io n  d e s  p e n s io n s  d e  v ie i l le s s e  p a r c e  q u e  ce  
p ro b lè m e  d e v ie n t  d e  p lu s  e n  p lu s  c r i t iq u e . U n  s  o p p o s e  a u  re g im e  
a - tu e l  d e s  p e n s io n s  p o u r  d iv e r s  m o th s  e t le  p r e m ie r  p o r te  s u r  la  
p re u v e  d e s  m o y e n s  a  e x is te n c e ; e t je  n e  s a u r a i s  d ire  r e  q u e  je 
p e n s e  d e  c e tte  p r e u v e  p a r c e  q u e  m o n  l a n g a g e  n e  s e r a i t  p u s  p a r l e ­
m e n ta ire . C e p e n d a n t ,  l a  C h a m b r e  p e u t  m e  c ro ire  lo r s q u e  
m e  q u e  q u a n t i té  d e  g e n s  m e n ta n ts  d e  i 'U n ta n o  n  o n t ja m a is  
m a n d e  c e tte  p e n s io n  p a r c e  q u e  c e la  a u r a i t  e n t r a în e  u n e  e n q u e ie  
a or la  s i tu a t io n  d u  tils , d e  la  fille  e t d u  g e n d re .  C e la  c o m p o s a i t  
u n e  e n q u e te  s u r  la  v ie  d e  1 in té re s s é , e t s a  n e n e  n e  p o u v a i t  s  y  r é s o u ­
d re , e t b  n e  v o u la i t  p a s  a d m e t tr e  p u b l iq u e m e n t  q u  il é ta i t  u n  v a in ­
cu  d e  l a  lu tte  e c o n o m iq u e  p o u r  l a  v ie . Et p u is , q u a n d  il lu i fa l la i t  
s o n g e r  a  l 'n u m ii iu l io n  d  a v o ir  a  t r a n s p o r te r  a u  g o u v e rn e m e n t  s a  p e ­
tite m a is o n  a  titre  d e  n a n t i s s e m e n t  d e  l 'a r g e n t  q u e  l 'b ia t  lu i fo u rn it, 

q u i e f fe c tiv e m e n t r a p p o r ta i t  b ie n  p e u  d e  c h o s e s  a u  g o u v e m e -  
e n  l in  d e  c o m p te , p a r c e  q u  a p r e s  le  d e c e s  d 'u n  in d iv id u , il y  

a  to u jo u rs  u n  r e g l e m e n t  a v e c  le s  n e r i t ie r s  e t  e x é c u te u r s  e t  o n  a  c- u s in e  s e c r è te  s i tu é e  d a n s  le  s u d  
c e p te  c e  q u 'i l s  o tire n t, e t  s o u v e n t  m e m e  o n  o u b lie  le  to u t. C e p c n -  e s t  d e  l 'A n g le te r re .  D e s  m illie r  -

d 'u n  i d e  tr o u p e s  a l l ié e s  o n t é té  iriocu  
lé o s  e t T on  e s tim e  q u 'u n  g r a n d  
n o m b re  d e  v ie s  lu re n t s a u v é e - :
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d u  R o y a u m e -U n i o n t tr o u v é  u n  
re m c d c  c o n tre  le  ty p h u s .  D 'a p r è s  
le  « M a n c h e s te r  G u a r d ia n  ». c e l­
le  m a la d ie  fais le  p lu s  d  ; r a v a ­
g e s  d a n s  l’E x trê m e -O rie n t. U ne 
i q a ip e  do  m é d e c in s  e t <:c e p é  i a - ; 
l is te s  on t e ffe c tu é  d e s  e x p é r io n  
c e s  d a n s  le s  la b o r a to i r e s  d u  » Bri­
tish  M e d ic a l  R e s e a rc h  C o u r, il * 
à  L o n d re s . Ils on t e n f in  p ro d u it,  
e n  m a r s  d e rn ie r , u n  v a c c i  ; trè s  
r ' f 'c a r e .  Le M in is tè re  d e  la  G u o r 
re  d u  R o y a u m e -U n i a  im m é d ia ts  
m e n t o rd o n n é  la  p ro d u c t io n  e r  
m a s s e  d e  c e  v a c c in  d a n s  u n e
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d o n t, il  i a l l a i t  y  p a s s e r .  V o ila  u n e  m a n ié r é  d  a g i r  in d ig n e  
p a y s  c o m m e  le  C a n a d a  e t in d ig n e  d e  c e  g o u v e rn e m e n t .

p o u r  c e  q u i  e s t  d e  l a g e ,  j 'a u r a i  q u e lq u e  c h o s e  a  d ir e  a  c e  
su je t d a n s  q u e lq u e s  in s ta n ts .  Q u a n t  a u  m o n ta n t ,  n o u s  n e  d e v o n s  
p a s  o u b lie r  q u 'i l  a  e te  p o r te  d e  $20 a  $23, e t c e s t  u n e  a m e l io r a t io n ,  
i  viols l a  n  e s t  p a s  le  p o in t  e s s e n u e l .  C e r ta in e s  p ro v in c e s  d e  n o tre  
p a y s  v e r s e n t  u n e  p e n s io n  d e  v ie i l le s s e  d e  $ lt i .b J , ta n d is  q u e  d  a u tr e s  
e n  v e r s e n t  u n e  q u i  a t te in t  ju s q u  a  $23.41; m a is  c  e s t d  o rd in a ir e  la  
p ro v in c e  q u i  p o u r r a i t  p a y e r  323 q u i e n  v e r s e  o io , e t  l a  p ro v in c e  q u i 
e n  a  le  p lu s  b e s o in  n  a  p a s  le s  m o y e n s  d e  le  l a n e ,  m r c o n s e q u e n ­
ce , c 'e s t  le  g o u v e r n e m e n t  ro d e ra i  q u i  a e v r a i t  s  e n  c h a rg e r .

M ous a v o n s  c e tte  lo i e t n o u s  d e v o n s  s u iv re  l  e s p r i t  a u  s ié e  le . 
N o u s  v iv o n s  a  u n e  a l lu r e  d e  p lu s  e n  p lu s  a c c e ie r e e .

L es s a v a n t s  o n t la i t  u n e  o e u v re  e x c e l le n te  s u r to u t a u  c o u rs  d e
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mmLe " M e d ic a l R e s e a rc h  C o u n c il 's  

F ie ld  T y p h u s  R e s e a rc h  C o m m is  
s io n  » s e  t ro u v e  ac tu e llem en t-  en  
B irm a n ie  o ù  il e iie c tu e  d 'a u t r e s  
re c h e r c h e s  s u r  le  c h a m p .
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chef communiste

w Z  .p a r  la  GILLETÏ Aft.. amy *y
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Plu» le trav a il eut d u r , m ieux I: 
G llle tt e’y p la ît!  E lle  se m et 
l ’oeuvre au ss itô t, écu rc  les p! ie 
cher» sa n s  d u r  fro ttag e , dégage I, 
renvois d 'e a u  o b stru és  e t  désml 
rise les poubelles. S 'em plo ie  
d iluée  d an s les renvois d ’é v ie r  
m ais en so lu tion*  p o u r les ne t cu v a  
ges. L a G llle tt e s t u n  ncttovêm  
efficace q u i allège to u s  vos travaux 
«le m énage . N e vous ére in tez  f n . i, 
f ro t te r ;  em ployez p lu tô t  la Gill
•  Na fa i te s  ja m a is  d ls io u d ra  la le s ilte i la n  • 
l'eau  ch a u d e . L 'a c tio n  de  la Lusi\>v 0II»• 
m in t*  réchau ffe  f e e * .

c e s  s ix  a e r m e r e s  a n n é e s ,  m a is  ils  n 'o n t  p u  ju s q u  ic i t a u e  d u  c o rp s  
i tu m a m  u n e  m a c t im e  m u s a n ie .  e t 1 n o m m e  s u s e .  D e  n o s  jo u rs  un  
u  b e so in  d e  j e u n e s s e ,  je u n e s s e  d e  c o rp s  e t j e u n e s s e  d  e sp r it ,  j e u ­
n e s s e  q u i  d o n n e  n o n  s e u le m e n t  l a  v ita li té  m a is  la  io rc e . A c tu e l­
le m e n t, d a n s  1 in d u s tr i e  la  c in q u a n ta in e  e s t  u n  a g e  ü o u ie a x ,  1 n o m ­
m e  d e  c in q u a n te  a n s  a  d e  la  d iîn c u lte  a  s e  ta i r e  e m o u u c n e r  u a n s

A  s o ix a n te  a n s  c e s t l o g e  c r i tiq u e , e t a  
V o ila  le  p ro b lè m e  q u e  n o u s  a v o n s  a

V
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Zy.
><W a s h in g to n  (B .U .P.)

L ou is  F. B u d en z , a u tr e fo is  c h e f 
c o m m u n is te  e n  v e d e t te  a u x  E- 
ta ts-U n is , v ie n t d e  r e n ie r  le  com -

UM.
X v

%
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1a  p lu p a r t  d e s  u s in e s ,  
so ix a n te -d ix  c 'e s t  l a  lim ite , 
e n v is a g e r .  A c tu e l le m e n t  il y  a  e n v iro n  üuu.UUU p e n s io n n a i r e s  q u i 

p e u v e n t  p a s  s  a d a p te r  a u  ry tn m e  d e  l a  v ie  o u  q u i s o n t in v a l id e s  
e t n e  p e u v e n t  p a s  s e  m a in te n i r  a u  n iv e a u  d  e x is te n c e  d u  p a y s .  A c ­
tu e l le m e n t n o u s  a v o n s  i o c c a s io n  d e  c o n tr ib u e r  a  l a  so lu tio n  u e  ce  
p ro b lè m e , p a r c e  q u e  d e s  c e n ta in e s  a e  m il l ie rs  d e  je u n e s  g e n s  r e v ie n ­
n e n t  a u  p a y s  q u i  e s t  le u r , p o u r  r e p r e n d r e  le  t r a v a i l  e t r é a l i s e r  le  
m o d è le  d u n e  v ie  h e u r e u s e  e t s u re . D u ra n t la  g u e r r e ,  le s  v ie u x  m a ­
rn a ie n t le s  o u ti ls  q u i  a p p a r u e n n e n t  a  la  je u n e s s e .  C o m m e  o n  1 a  
d é jà  d it  ic i, c e s  g e n s  a g e s  o n t c o n tr ib u e  d e  îa ç o n  a p p r e c i a b le  a  
ie l io r t  d e  g u e r r e .  I ls  o n t q u it te  le u r  lo y e r ;  ils  o n t la i t  to u t c e  q u 'o n , 
le u r  a  d e m a n d é ,  e t le  te m p s  e s t a r r iv e  o u  le s  o u tils  d o iv e n t  c h a n g e r  
d o  m a in s  e t o u  le s  j e u n e s  d o iv e n t  c o n tin u e r  le  t r a v a i l .

<0$V

Mieux 
vaut prévenir

que guérir

m u n is m e  et e s t  re to u rn é  à  la  r e ­
lig io n  c a th o l iq u e  e n  p r o c la m a n t  

le  c o m m u n is m e  e s t  u n e  ty-

r ' I . Z 'n e q u e
ra n n ie  p o u r  l 'e s p r i t  h u m a in ,  
conflit c o n s ta n t  c o n tre  la  re lig io n  
et la  v é r i ta b le  lib e rté

■ m .un

s o ig n e ra  d é s o r m a is  à  l 'u n iv e r s i­
té c a th o l iq u e  N o tre -D a m e  d ln  . ia -  
n a . L a foi e t la  r a i s o n ,  dit-il, m 'o n t 
c o n d u it
c a th o l iq u e  q u i  c o n s t i tu e  
o ù  le s  ê t r e s  h u m a in s  tro u v e n t 
fu g e  e t fo rce  e n  te m p ê te .

M g r S h e e n , q u i a  p r é p a r é  la  
c o n v e rs io n  d e  M m e  B u d en z  et 
d e  s e s  filles , a  a u s s i  c o n 'r ib u é  à  
la  c o n v e rs io n  d 'H e n r y  F o rd  II, r é ­
c e m m e n t é lu  p r é s id e n t  do  la  c o m ­
p a g n ie  F o rd  M oto r.

» .

D a n s  s a  c o n v e rs io n , M . B u d en z  
i  re n o n c é  à  s e s  fo n c tio n s  d e  g é ­

ra n t  e t d e  r é d a c te u r  e n  c h e f  d e  
l 'o r g a n e  c o m m u n is te  a m é r ic a in  
le  D a ily  W o rk e r . M g r F u lto n  
S h e e n , so c io lo g u e  d e  r é p u ta t io n  
in te rn a t io n a le ,  a  a id é  M . B u d en z  
à  re to u rn e r  d a n s  l 'E g lis e  c a th o ­
liq u e  e t il a  b a p t i s é  M m e  B u d en z  
a in s i  q u e  s e s  tro is  filles .

L a n c ie n  c h e f  c o m m u n is te

p a s  à  p a s  v e r s  l 'E g lise
u n  ro c

re-

M. Norman-J.-M. Lockhart (Lincoln)
L 'h o n o ro b lo  d é p u té  d e  S p a d in a  (M . C ro ll)  e t p lu s ie u r s  a u tr e s  

o n t p a r l e  d e  l 'e s t im a t io n  d e s  r e s s o u r c e s  p e r s o n n e l le s .  A  m o n  a v is , 
c 'e s t  u n e  p r a t iq u e  a b o m in a b le .  C o m m e  T a  d it l 'h o n o r a b le  d é p u té , 
s 'i l a v a i t  j a m a is  e u  s o n  m o t à  d ir e  à  c e  p ro p o s , il s e  s e r a i t  to u jo u rs  
o p p o s é  é n e r g iq u e m e n t  a  c e tte  m e s u re .  Je s u p p o s e  q u 'o n  n o u s  d ira  
c e  q u 'o n  e n te n d  ia i r e  a u  su je t  d e  c e tte  p r a t iq u e  h u m il ia n te  à  l a ­
q u e lle  s o n t  s o u m is  le s  v ie i l la rd s  d e  n o tre  p a y s .

U n m o i a u  s u je t  d u  r e v e n u  p e rm is  a u x  p e n s io n n é s .  O n  p e rm e t  
a  u n  p e n s io n n é  d e  g a g n e r  $125 p a r  a n n é e  et o n  lu i a c c o r d e  u n e  
in d e m n ité  d e  v ie  c h o re  d e  S3 p a r  m o is . On a jo u te  c e  m in im e  m o n ­
ta n t a  s u  p e n s io n ,  t a n d i s  q u e  d 'a u t r e s  p e r s o n n e s  a u  p a y s  to u c h e n t 
d e u x  fo is e t  m ê m e  tro is  lo is  c e tte  so m m e , e n  r a i s o n  d e  l’a c c r o i s s e ­
m e n t d u  c o û t  d e  l a  v ie . L es m e i l le u r s  d e  n o s  c ito y e n s , c e u x  q u i  o n t 
la i t  o e u v re  d e  p io n n ie r s  e t q u i o n t b â t i  n o tr e  p a y s ,  o n t é té  fo rc é s  
d  a c c e p te r  m o in s  q u e  c e  q u i le u r  r e v e n a i t  e n  to u te  ju s tic e .

C e lu i q u i  to u c h e  u n e  p e n s io n  d e  v ie i l le s s e  n e  p e u t  a c c ro î tr e  
c e tte  m a ig r e  p i t a n c e  q u e  d e  $125 p a r  a n n é e .  Q u e lle  q u e  so it l a  d é ­
c is io n  à  l a q u e l l e  e n  v ie n n e  la  C h a m b re  a p r è s  a v o ir  é tu d ié  c o n v e ­
n a b le m e n t  l a  q u e s t io n  d e s  p e n s io n s  d e  v ie i l le s s e ,  je  d e m a n d e r a i  
a u  G o u v e r n e m e n t  d 'a u g m e n te r  le  m o n ta n t  d e s  r e v e n u s  q u e  p e u t  
to u c h e r  le  p e n s io n n é  e n  p lu s  d e  s a  la ib le  p e n s io n .  N o m b re  d e  titu ­
la i r e s  d 'u n e  p e n s io n  d e  v ie i l le s s e  so n t e n c o re  tr è s  a c ti f s  e t  a im e n t  
to u jo u rs  l e u r  p a y s .  I ls  a im e ra ie n t  c o n tin u e r  à  t r a v a i l le r .  Je  s o u h a i te  
q u 'o n  r e l è v e  d e  f a ç o n  s e n s ib le  le  m o n ta n t  q u 'i l s  p e u v e n t  s e  p ro c u ­
re r  p a r  le u r  t r a v a iL  S i le  G o u v e rn e m e n t  n e  p ro p o s e  p a s  d e  le  fa ire , 
je  v a is  r é c l a m e r  u n e  m e s u r e  e n  c e  s e n s .  Je  s a i s  q u e  l 'h o n o r a b le  
d é p u té  d e  M a c le o d  (M . H a n s e l l )  a  d it l 'a u t r e  s o i r  q u e  le s  s im p le s  
d é p u té s  n 'o b t i e n n e n t  j a m a is  r ie n , c a r  le  p ro g r a m m e  d u  G o u v e rn e ­
m e n t e s t  a r r a n g é  d 'a v a n c e .  M a is  n o u s  p o u v o n s  a u  m o in s  s a i s i r  le  
G o u v e rn e m e n t  d e  n o s  v u e s  e t lu i  la i s s e r  e n te n d r e ,  a in s i  q u 'à  l a  p o ­
pulation. que nous n'ignorons pas la  situation.

Prévenir quoi ? L'inflation et le 

ch ô m a g e  ch ez  n ou s; la fam in e  

dans les pays ravagés par la guerre. 
Il faut maintenant

cn- faciliter le rétablissem ent d ’une
situation favorable au développe­

ment de 1 agriculture, de l’industrie 

et du com m erce. Il a donc besoin  

de l’argent que lui fournira le 9Ë 

Emprunt. Mieux vaut prévenir que 

guérir. P rép a ro n s-n o u s  à tou te  

éventualité par la prati- 

l ’é c o n o m ie .

- V O U S  QUI  
S O U F F R E Z  DE

Voici Un Soulagement Rapide!

gagner la paix. 

Pour prévenir l ’inflation, il faut

pratiquer l ’économ ie. Chacun doit 

se passer des ch oses dont il n’a 

pas absolum ent besoin .

Or, acheter des O bliga­

tion s de laV icto irc, c ’est 

écon om iser  tout en fai­

sant un bon placem ent.

D e plus, le  Canada veut

I

<1 u v cl c

iftte
l e s  O bligations  

en o ffren t I
nous

e m oyen; 
profitons-en. Prêtons le

I. m
fiz ; ' .Ai

plus possib le au Pays.

C’est merveilleux comme le Vn-tro-nol dissipe la congestion 
des voies nasales—donne aux sinus la possibilité de se vider. 
Ces excellents résultats sont dûs A ce que le Va-tro-nol est 
une médication particulière, qui agit au siège mente du mal - 
pour soulager la congestion douloureuse, et *173 (# 8 ,7 O  
faciliter la respiration. Faites-en l ’essai— u S t ib a k »  
Mettez-en quelques gouttes dans 
chaque narine.
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LE PRIX DES 

TERRES

LE PROGRES DU GOLFE P a i e s
d e s  c la s s e s  s u p é r ie u r e s  p a r le n t  j d 2 d o n n e r  c u z  h a b i ta n t  ■'! r  -v Ire, il y  e n  a  a u  M a g a s in  S a in t- 
f r a n ç a is ,  v ra im e n t  trè s  b ie n  e s t iv a n ts  u n e  :d é e  do  ce  q u e  la  h e  o rges , r e g a r d e  so n  a n n o n c e .  
M a is  ils  v o u s  d iro n t q u e  le s  a u -  r e c h e r c h e  m é d ic a l  j h r . . . ;  . ... vt o a u it a n n o n c e  d e s  b e a u x  
tr è s  p a r l e n t  d u  n e z  e t q u e  s i o n  a c c o m p li  c e s  d e n i e r s  te m p s  l a  m a n te a u x  e t ils  n e  so n t p a s  c h e r ;  
n e  c o n n a ît  p a s  
l 'a r g o t  a m é r ic a in , o n
p a r fo is  q u e lq u e  d ifficu lté  à  le s  d é c o u v r i t la  p é n ic ill in e  d o n t 0  b

m o n tre  la  p ro d u c tio n  e . le s  e n -  
U n e  a u tr e  fa it v o ir  corn-

Octrois et crédit ! Au pays des cigales 

pour les colons

, LE REAPPROVISIONNEMENT 
DES NAVIRES

( p a r  P a u l  d e  M A R T IG N Y , 
d a n s  l a  « P a tr ie  » ) • l 'a n g la i s ,  v o ire  p r in c ip a le  s e c t io n  fut o rg a n is é e  t ,u i .d r a  a l le r  le s  v o ir d e m a in , 

p e u t a v o ir  p a r  S ir A le x a n d e r  F le m in g  a 1 i
LONDRES. —  L 'a rt d e  r é a p p r o ­

v is io n n e r  le s  n a v ir e s  a  é n o rm é ­
m e n t p ro a r e s s é  n e n d a n t  la  g u e r ­

re . U n c e r ta in  n o m b re  d e  n a v i ­
re s  a n g la i s  p e u v e n t  m a in te n a n t  
ê<re r é a p p r o v is io n n é s  s im u l ta n é ­
m e n t p e n d a n t  q u 'i l s  so n t e n  m a r ­
che ..

t
7 -  fem m e  q u i n e  p e u t p a s  sor- 

ir s o u v e n t lit le s  a n n o n c e s  p o u r  
se  te n ir  a u  c o u ra n t  d e s  n o u v e a u ­
tés e t e lle  v a  fa ire  s e s  a c h a t s  
ch ez  le  m a r c h a n d  q u i a n n o n c e  
s e s  m a r c h a n d is e s .

G ardons-nous d 'illu so ire s  p ré -Q u é b e c . —  P a rm i le s  p re m ie r s  
g e s te s  q u e  l 'h o n . Jo sep h -D . B é­
g in  a  p o s é s  e n  v u e  d e  l a  co n so - j •• 
l id a tio n  d e s  p a ro is s e s  d e  co lo n i- < 
s a tio n , il c o n v ie n t d e  m e n tio n ­
n e r  la  so lu tio n  d 'u n  p ro b lè m e  q u i « E n p ro v in c e , o n  p a r l e  p a to is ;  
n e  m a n q u a i t  p a s  d a  c a u s e r  d e s  1 à  P a r is ,  o n  p a r le  a r g o t  : a u  C a - 
a p p ré h e n s io n s  s é r ie u s e s  à  d e s  n a d a ,  o n  p a r l e  f r a n ç a is  ». 
c o lo n s  é ta b l is  e n  v e r tu  d u  p la n  i C e tte  s e n te n c e ,  s o u s  s a  fo rm e  
-é d é ra l-p ro v in c ia l. O r la  so lu tio n  ! p a r a d o x a le ,  e x p r im e  a s s e z  b ie n  
a p p o r .é e  à  c e  p ro b lè m e  p a r  le  j l a  p e n s é e  d e  b e a u c o u p  d e  C a - 
g o u v e rn e m e n t  p ro v in c ia l  s u r  re- ! n a d ie n s .  

o m m a n d a tio n  d e  l 'h o n . B ég in  ti- P re n o n s  g a r d e  d e  m a n ife s te r ,  ! 
r e r a  u n e  é p in e  d u  p ie d  à  p lu ­
s ie u rs  c e n ta in e s  d e  c o lo n s , p ro ­
b a n t  o n  d é fin itiv e  à  to u te  l a  

p ro v in c e .

Ls p rix  d e s  te r re s  a u g m e n te  u n  
p e u  p a r to u t ,  v o i l à  c e  q u e  n o u s  
a p p r e n n e n t  le s  s ta t i s t iq u e s  p r o ­
v in c ia le s .  D e p u is  1935, la  h a u s ­
s e  e s t c o n tin u e , a l la n t ,  s e lo n  le s  
r é g io n s , d e  20%  à  4 0 % . C e r ta i­
n e s  g r a n d e s  f e rm e s  p r è s  d e  M o n t­
r é a l  a u r a i e n t  m ê m e  u n e  v a le u r  
a c c r u e  d e  50% .

A p r im e  a b o rd ,  c e tte  p lu s -v a ­
lu e  s e m b le  u n e  b é n é d ic tio n . T e r­
re  à  p r ix  é le v é , p ro d u i ts  m ie u x  
ré m u n é ré s ,  e x is te n c e  p lu s  fa c ile , 
v o ilà  c e  q u 'o n  e s t p o r té  à  rê v e r .  
C 'e s t  e x a c te m e n t  c e  q u e  Ton 
c ro y a i t  à  la  fin  d e  l 'a u t r e  g u e r r e  
e t  c e p e n d a n t  c in q  a n s  p lu s  ta rd  
le s  p r ix  d e s c e n d i r e n t  d e  fa ç o n  
q u a s i  p e rp e n d ic u la i r e .  O n  se  
r a p p e l le  le s  c a ta s t r o p h e s  
m o t n 'e s t  p a s  e x a g é r é  —  q u 'e n ­
t r a în a  c e tte  d é f la tio n . Il e n  s u b s is ­
te  e n c o re  d e s  t r a c e s  e n  m a in ts  
lo y e rs .

O u v ro n s  ic i u n e  p a r e n th è s e  
p o u r  n o te r  q u 'u n e  h a u s s e  a n a lo ­
g u e  s 'a c c u s e  a u x  E ta ts-U n is . 
L 'a u g m e n ta t io n  e s t  m ê m e  p lu s  
a c c e n tu é e .  E lle  s e r a i t  d 'e n v iro n  
50% . L e s  é c o n o m is te s  a g r ic o le s  
e n  so n t e f f ra y é s , e t to u te s  le s  
r e v u e s  a g ro n o m iq u e s  m e tte n t le s  
in té r e s s é s  e n  g a r d e  c o n tre  c e  
•* b o o m  » s i ty p iq u e m e n t  s e m ­
b la b le  à  c e lu i d e s  a n n é e s  1915- 
1925.

c o m p re n d re .
C h a q u e  p ro v in c e  d e  F ra n c e , p lo is . 

c 'e s t  e n te n d u , a  s o n  a c c e n t .  Il e n
ten tio n s au  s u je t de 

n o tre  parle r ! m e n t le s  p o r  e u rs  d e  g e rm e s , te ls  
q u ?  le s  p o u x  et le s  m o u s tiq u  s.I e s t  d e  c h a n ta n t  a u x  to u rn u re s  

d e  p h r a s e s  a m u s a n te s ,  a u x  e x ­
p re s s io n s  p it to r e s q u e s . G a r  o ns- 

. n o u s  d 'e n  m é d ire  : r é c la m o n s  
I p lu tô t l a  p la c e  d u  n ô tre  p a rm i 

e u x .

vont c o m b a  tu s  a v e c  l 'a id e  d e  la  
p o u d re  D .D .T . L es r é s u l ta t s  ob .e- 
n u s  a v e c  le s  s é ru m s  et la  p ro d u c ­
tion  d e s  v i ta m in e s  so n t d é m o n tré s  
d 'u n e  m a n iè r e  a c c e s s ib le  a u x  
p ro fa n e s  a u s s i  b ie n  q u 'a u x  ex-

L 'a n n o n c e  s u r  le  P ro g rè s  e s t 
n e c e s s a i r e  p o u r  le s  m a r c h a n d s ,  
c o m m e  le  c a ta lo g u e  p o u r le s  m a i ­
s o n s  é t r a n g è re s .  Le m a r c h a n d

D a n s  u n  c im e tiè re  d e  M o n t­
m a rtre , il y  a  u n e  to m b e  s u r  la -  

I p ro g re s s if  fa c ilite  la  tâ c h e  d e  m a - q u e lle  se  lit l 'in sc r ip tio n  su iv a n -  
g a s in e r  e n  te n a n t  s a  c lie n tè le  a u  te : » O  m o n  c h e r  H en ri, v ie n s  m e  
c o u ra n t  d e s  p rix  e t d e s  m a rc h a n -  re jo in d re  a u s s itô t  q u e  tu  p o u r-

! r a s  s a n s  tro p  te  d é r a n g e r  ».

Si j 'a v a i s  à  e x p r im e r  u n e  o p i­
n io n , je  d ira is  q u e  c e lu i  q u e  je 
p ré f è re  e s t c e lu i d u  C o m 'a  , q u i 
s e  c h a n te  e n  A v ig n o n , e n  P ro ­
v e n c e , le  p a y s  d e  la  tr a m o n ta n e  
e t d u  m is tra l, d e  la  v ig n e  et d e  
l 'o l iv ie r , d u  so le il  q u i r e s p le n d it  
e t d e s  c ig a le s  q u i c h a n te n t .

p o n s .

Je ne sais bien pas 

s'il y en a au 

Magasin Central

d is e s  qu 'U  a  e n  m a g a s in .a u  su je t  d e  n o tre  p a r l e r ,  u n e  p r é ­
te n t io n  e x a s p é r a n te .  N o u s  a v o n s  
h é r i té  q u e lq u e s  q u a l i té s  e t p lu -  

• s ie u r s  d é fa u ts  d e  n o s  c o u s in s  : 
le s  a n c ê t r e s  le s  a p p o r tè r e n t  d e  
f r o n c e .  N o u s  a v o n s  c u lt iv é  le s udwtealed Œuqatimtô 

de /a^îcùntte
D a n s  u n e  e n tr e v u e  q u 'i l  n o u s  

a  a c c o rd é e , le  m in is tre  d e  la  C o ­
lo n isa tio n  n o u s  a  e x p o s é  la  d é ­
c is io n  p r is e  p a r  le s  a u to r i té s  p ro - i»1gs a u tre s .  
,-inc ia les .

Des services de ra-j

L es c h e fs  d e  fa m ille  é ta b l is  s u r  i. G a rd o n s -n o u s  d e  c ro ire  q u e  daTS j J U Ü l  1 <X î T î a *  M i t?  
d e s  lo ts e n  v e r tu  d u  p l a n  fé d é ra l-  j n o u s  s o m m e s  le s  s e u ls  ê tr e s  sp i-
p ro v in c ia l  b é n é f ic ie n t, r é p a r t is  L r i tu e ls  d e  l a  te r re , q u e  n o tre  in - | Y ' , 0 | * f * n 0 | i n p  j - i v i f  a  t i _  
su r  u n e  p é r io d e  d e  c in q  a n s ,  d 'o c - , te l l ig e n c e  d o m in e  1 h u m a n i té ,  é- k 
ro is  p o u v a n t  a l le r  j u s q u 'à  do u - I c la i r e  Je m o n d e .  Le p a y s  d e  n o s  ,
:e  c e n ts  d o lla rs .  Il e s t c e p e n d a n t  < °n is e t v o is in s  n 'e s t  n i  p lu s  r ic h e , M1Q11C
a r r iv e  d a n s  d e  n o m b re u x  c a s ,  . n i  p lu s  b e a u  q u e  le  n ô tr e  : il e s t  *
p a r  su ite  d e s  re s tr ic tio n s  im p o - ; c e r ta in e m e n t  m o in s  g r a n d .  C om - 
s é c s  s u r  le s  m a té r ia u x  d e  co n s- p a r e z  c e  q u 'i l s  o n t fa it d u  le u r  à

le u n e s  ; e ffo rç o n s -n o u s  d 'e x t i rp e r
■

» L 'a c h e te u r  a  c o n tin u e lle m e n t 
b e s o in  d 'a r t ic le s  le s  p lu s  d iv e rs , 
m a is  q u e l le  tâ c h e  p o u r  lu i d e  fa i­
r e  le  to u r  d e  to u s  le s  m a g a s in s  
p o u r  tr o u v e r  c e  q u 'i l  d é s ire . N e 
se ra it-c e  p a s  p lu s  fa c ile  d e  p r e n ­
d re  le  c a ta lo g u e  d e s  m a is o n s  d e  
T o ro n to  o u  d e  M o n tré a l et d 'a -  

1 c h e tc r  to u t c e  d o n t o n  a  b e so in  I 
s a n s  so r tir  d e  c h e z  so i ? Le ch o ix  
e s t v a r i é  e i le s  i l lu s tra tio n s  a t - 1 
t r a y a n te s .
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LO N D R ES. —  U n e  sé r ie  d e  ra -  
tru c tio n , d e  la  r a r e té  d u  m a té r ie l  - c e  q u e  n o u s  a v o n s  fa it d u  n ô tre , d a r s  s p é c ia u x  s e r a  p ro d u ite  o o u r  
d e  fe rm e , o u  p o u r  d 'a u t r e s  ra i-  R e g a rd e z  s u r  la  c a r te  le s  î le s  b ri- ieg n a v ir e s  d e  l a  M a r in e  M ar- 
so n s , q u e  d e s  c o lo n s  n 'o n t  p a s  p u  l a n n iq u e s .  V o y e z  le s  p a y s  q u  el- c h a n d e  d u  R o y a u m e -U n i. L es p ro ­
s e  p ré v a lo ir  à  te m p s  d e  la  to ta - le s  d o m in e n t, c 'e s t  fa c i le  le  to u t p r ié ta i r e s  d e  n a v i r e s  s e  s e rv e n t 
li é  d e  le u r  c réd it, le s  u n s  o n t e s t  e n  ro u g e . S i v o u s  v o u le z  sa -  d e s  s e r v ic e s  d e  r a d a r s  q u i on t é- 

la  c o n s tru c tio n  d 'u n e  v o ir  c e  q u e  c 'e s t  q u 'u n  ja r d in ,  u n  té  u ti l i s é s  p a r  l 'A m ira u té  b r i ta n -  
. r a n g e - é ta b le .  le s  a u t r e s  o n t d û  p a r c ,  u n e  p e lo u s e  s u r to u t : a l le z  n iq u e  p e n d a n t  la  g u e r r e  e t p e u -  
rc m e ttre  à  d e s  te m p s  p lu s  p ro p i-  j f a i r e  u n  to u r  e n  A n g le te r re .  R ie n  c h a u d s .  D 'a u tre s  
c e s  l 'a c h a t  d 'o u t i l la g e , e tc . C e s  d e  te l q u e  le s  c o m p a r a is o n s  p o u r  T .S .F . q u i  re n d ro n t l a  n a v ig a t io n  
volons é ta ie n t  m a in te n a n t  e n  v o ie  d o n n e r  le  s e n s  d e s  r é a l i té s .  E lles  d e  l a  M a r in e  M a r c h a n d e  b rita n -  
d e  p e rd re  d e s  a v a n ta g e s  p ré - p e u v e n t  d e  s u rc ro ît n o u s  fa ire  n iq u e  la  p lu s  c e r ta in e  du  m o n d e  
c icu x . En effet, l 'e n te n te  fé d é ra le -  j c o m p r e n d re  q u e  n o u s  n e  so m - so n t a c tu e l le m e n t  à  l 'é p r e u v e ,  
p ro v in c ia le  p ré v o it q u e  le s  c ré - ■ m e s  p e u t-ê tre  p a s  le s  p h o e n ix  d e  
d  ts a l lo u é s  a u x  c o lo n s  c e s s e n t  ‘

M a is  n o n , l 'a c h e te u r  c a n a d ie n -  
i r a n ç a is  p ré f è re  a c h e te r  d e s  m a r ­
c h a n d s  d e  s a  lo c a lité ; il a im e  
m ie u x  e n c o u r a g e r  s e s  c o m p a tr io ­
te s  e t s u r to u t c e u x  q u i a n n o n ­
c e n t d a n s  le  jo u rn a l lo c a l. V oyez- 
v o u s , le  P ro g rè s  d u  G o lfe  e s t le 
jo u rn a l  d e  la  fam ille , o n  le lit 
d 'u n  b o u t à  l 'a u t r e  p o u r  a p p r e n ­
d re  q u e  . . .  M m e G a g n o n , u n e  
a n c ie n n e  v o is in e , e s t d é c é d é e , 
q u e  le  p e ti t  A lfred  a  la i t  b a p t i ­
s e r  so n  d e u x iè m e  e n fa n t. T iens,

ri
d ifféré I :l e  « N ew -Y ork  T im e s  » p u b la i t  

d e rn iè re m e n t  s u r  c e  su je t  u n  é- 
d ito r ia l  p lu tô t p e s s im is te .  Il c ita it 
le  té m o ig n a g e  s u iv a n t  d u  g o u v e r ­
n e u r  d o  la  F a rm  C ré d it A d m in is ­
tr a tio n  : <» A  m o in s  q u 'o n  n 'e n ­
r a y e  p a r  d e s  m o y e n s  r a d ic a u x  c e t­
te  h a u s s e  e x a g é r é e ,  n o u s  c o u ­
ro n s  à  u n  d é s a s t r e  n a t io n a l  

I /A s s o c ia l io n  a m é r ic a in e  d e s  
b a n q u ie r s  e lle  a u s s i  je t te  le  c ri 
d 'a l a r m e .  E lle r a p p e l le  q u e  d e  
1915 à  1920 la  v a le u r  im m o b iliè -

■ï :ïa p p a r e i l s  d e t V»

» A
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R e n d o n s -n o u s  c o m p tela  te r .e .
q u e  le s  F ra n ç a is ,  le s  A n g la is  
s o n t  a s s e z  in te ll ig e n ts  p o u r  a v o ir  
c r é é  c h a c u n  le u r  la n g u e  e t q u 'e l ­
l e s  so n t le s  le u r s  p lu tô t  q u e  le s  

. n ô tr e s .

a u to m a tiq u e m e n t  a u  b o u t d e  la  
h iq u ic m e  a n n é e ,  m ê m e  s 'i l  res- 

.e  u n  so ld e  n o n  d é p e n s é .
M . B ég in  s 'e s t  é m u  d e  c e tte  s i­

tu a tio n  e t il a  v o u lu  y  r e m é d ie r  j 
ro  a g r ic o le  a  p a s s é  d e  S40 à  SGG s a n s  r e ta rd .  D e v a n t l'im p o ss ib ili-1
m ill ia rd s  p o u r to m b e r  à  S30 a u x  té  d  a m e n e r  le  g o u v e rn e m e n t  lé-1 é v o lu e . Q n  u , a d m e t tr e
e n v iro n s  d e  1930. Q u i a  p e rd u  la  d o ra i  a  e te n d r e  le  d e la i  a  u n e  es{ m o in g  beQU .y  d  é ta i l  M a ry , d e  L o n d re s ,
d if fé re n c e . so it S36 m ill ia rd s  ! s ix iè m e  a n n é e  p o u r  la  liq u id a -  Q ,ro is  gi^ c leg  M aig  , e l q u e l  m e n t  u n e  to u rn é e  d a n s  le s  q ra n -  J 'a u r a i s  ja m a is  c ru  q u e  ç a  fe ra it
C 'e s t  le  fe rm ie r. Il n e  m a n q u e  lion  d e s  o c tro is  p ré v u s , le  m in is - \ t a n ç a i s  m o d e r n e  q u i s é  d e s  v iU es e '  v il le s  d ’e a u  d 'A n g le -  u n  m a r ia g e .  A ie  ! L u c ie n n e , toi
p a s  d e  b o n s  o b s e r v a te u r s  p o u r  ; tro d e  la  C o lo n isa tio n  a  so u m is  i . ., ' , ' - , te r re  e t d u  P a y s  d e  G a lle s ,  a f in  q u i c h e r c h e s  d e s  b o tt in e s  d e  fou-
cro .-o  q u e l  h is to ire  v a  s e  r e p e le r ,  a u  C o n se il d e s  m in is tre s  u n e  so- ■ ^  Q u e  d e s  v o c a b le s  a n -  _____________________ ______
' C ' e s l l ,n e  b o m b e  q u i e x p lo s e ra  u tio n  a v a n ta g e u s e  p o u r  le s  co- deg  e x p re s s io n s  d 'a n g la i s  --------------------~
d a n s  q u e lq u e s  a n n é e s  ». a ff irm e  io n s . Le C a b in e t  a  a d o p te  s o n  d é (o r m é _ d é n a tu r é  d 'A m é r iq u e . s e  Z -----------------------------

i o in . e v u e .  so ie n t in tro d u its  d a n s  s o n  do- f

» .

il y  a  u n e  b e lle  so iré e  d 'a n n o n -  
L O N D R E S. —  U n  tr a in  s p é c ia l  céo  p o u r  m e rc re d i a u  S é m in a ire ,

il f a u d r a  y  a lle r .  A h  b ie n  ça , p a r

«
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1
C o m m e  to u t c e  g u i v it. le  Iran - Qui a  é té  t r a n s fo rm é  e n  u n e  ex-

p o s itio n  m e d ic a le  p a r  1 H ô p ita l St- e x e m p le  i Ju lie tte  s e  m em e  a v e c  
fa i ' a c tu e lle -  J a c q u e s , le  fils d u  G ra n d  Jos. [ÎR Irl

mPicmoH
CÀNtDIlHNl Co n t a i n s i

N . Y. T im e s  ».le
En v e r tu  d 'u n  a r r ê té  m in is té - 

C ’’ez  n o u s  le  d a n g e r  p a r a î t  r ;e i a d o p té  to u t ré c e m m e n t, le  
b e a u c o u p  m o in s  g r a n d .  A u  s u r ­
p lu s ,  il e s t  in d é n ia b le  q u e  
s i tu a t io n  f in a n c iè r e  d u  c u lt iv a -

1945 e s t

I m a in e  : h é l a s  ! c e  n 'e s t  p a s  à  
n ie r . M a is  il v it, il é v o lu e  : c e

g o u v e rn e m e n t  p ro v in c ia l  p r e n d  a  , n>eg, p a g  à  n ie r  n o n  p lu s . Le n é - 
s a  c h a rg e  l a  c o n s o lid a t io n  d e s  e- 
ta b l is s e m e n ts  ( p l a n  fé d é ra l-p ro -

:•>ICI
tr e ,  je  v e u x  b ie n , c 'e s t  le  f r a n ç a is  
d e  la  b e lle  é p o q u e ,  le  f r a n ç a is  
d 'h ie r ,  v o ire  d 'a v a n t- h ie r  : figé , 
im m o b ile . C 'e s t  p e u t-ê tr e  l 'im m o ­
b ilité  d e s  la n g u e s  m o r te s  q u i  n  é -1 

v o lu e n t  p a s .  m a i s  s e  d é c o m p o -  ' 
s e n t .

a
0 H Œmm Ile u r  e n  fin d e  g u e r r e  

p lu s  s a in e  q u e  c e lle  d u  m ê m e  
h o m m e  e n  fin d e  g u e r r e  1918. Il 
e s t m o in s  e n d e tté ,  m ie u x  o r g a n i­
s é  e t p u is  il  a  a m a s s é  d e  p lu s  
s u b s ta n t ie l le s  é c o n o m ie s . C e rta i-

v in c ia l)  d e  1940-41 e t 1941-42 q u i 
on t e n c o re  b e s o in  d e  l 'a id e  d e  
l 'E ia t m a i s  à  q u i c e tte  a id e  d o it 
. tre  re l iré e  à  la  fin d e  la  c in q u iè ­
m e a n n é e  p o u r  la  r a i s o n  in d iq u é e  
- - c e c d e m m e n t .  L 'a d m in is tra tio n  
p ro v in c ia le  e s t d o n c  a u to r is é e  à  
d é p e n s e r  e n  t r a v a u x  a g r ic o le s , 
c o n s tru c tio n  d e  b â t im e n ts  e t a -

i»>r-8
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—  Il e s t to u c h a n t ,  m e  d is a i t  u n  
P a r is ie n , d 'e n te n d r e  le s  C a n a ­
d ie n s  a  {firm er q u 'i l s  p a r l e n t  no - 
' r e  la n g u e  m ie u x  q u e  n o u s  n e  
l a  p a r lo n s  n o u s -m ê m e s . L ais- 
so n s - le s  d ire , b o rn o n s -n o u s  à  
s o u r ir e  : c e  n 'e s t  p a s  g r a v e .  Le 
jo u r , où  ils  n e  v o u d ro n t p lu s  la  
p a r l e r  d u  tou t, c e  le  s e r a  d a v a n ­
ta g e .

L es F ra n ç a is ,  le s  B e lg e s , le s  
S u is s e s  v o u s  d iro n t q u e  le s  C a ­
n a d ie n s  in s tru its , le s  C a n a d ie n s

re s tr ic tio n s , a v o u o n s - le , n en o s
lu i o n t p a s  fa it d e  m a l .  P a r  a i l ­
le u r s Ale s  p ro n o s tic s  q u a n t  a u x  
p rix  d e s  d e n r é e s  a g r ic o le s  d 'ic i  
le s  p ro c h a in s  d o u z e  m o is  n e  so n t 
p a s  m a u v a i s .  L 'a g r ic u l te u r ,  a p r è s  

-, e n n u i ’, q u 'i l  a  e n d u ré s ,  n 'e s t  
d o n c  p a s  e n  m a u v a i s e  p o s tu re .

#  /
c h a ts  d 'in s tru m e n ts  a r a to i r e s  ou  
d e  c h e p te ls ,  la  b a la n c e  d e s  s o m ­
m e s  a t t r ib u é e s  a u x  fa m il le s  in té- 

c e s . m a i s  n o n  e n c o re  d é p e n -  
; s  à  ’ t lin  d e  l a  c in q u iè m e  a n ­

n é e  d 'é ta b l is s e m e n t  d e  ce lle s-c i.
En d 'a u t r e s  te rm e s , le  m in is tè re  

’e la  C o lo n isa tio n  s 'e n g a g e  à  
- a v e r  lu i-m ê m e , p e n d a n t  la  six iè- 

a n n é e  d 'é ta b l is s e m e n t ,  l e

Si v o u s  ê te s  u n  fe rv e n t d e s  p e t i te s  q u il le s , e ss a y e z  d 'im ite r  
la  te c h n iq u e  d e  P rim o  Z enob i, u n  d e s  p lu s  b r i lla n ts  jo u e u rs  
d e  M o n tré a l, q u i  a  ré u s s i à  a t te in d r e  u n e  m o y e n n e  d e  16 7  
p o u r  8 0  p a r t ie s  a u  c o u rs  d e s q u e l le s  il a  e n re g is t r é  6 8 7 , 
6 4 8  e t  a u tr e s  im p re s s io n n a n ts  to ta u x  p o u r  tr ip le s . C 'e s t  u n  
q u il le u r  d ro i t ie r . S u r  u n e  a llé e  r a p id e , il la n c e  u n e  b o u le  
le n te , ta n d is  q u e  s u r  u n e  a llé e  m o in s  ra p id e , so n  la n c e r  e s t 
p lu s  v ig o u re u x , a f in  d e  r é d u i r e  le s  " s p li ts "  a u  m in im u m .

Z e n o b i c o n s e i l le  a u x  q u il le u r s  d ro i tie rs  q u i  la n c e n t  à  
g a u c h e ,  d e  to u jo u rs  se  p o r te r  u n  p e u  p lu s  v e rs  la  d ro i te  
a p r è s  le  p r e m ie r  la n c e r  a f in  d 'a t t e in d r e  le s  q u il le s  d e  la  
g a u c h e .  Il e s t im p o ss ib le  d e  fa ire  u n  " s p a re "  lo r s q u e  le  
jo u e u r  se  tie n t c o m p lè te m e n t s u r  la  g a u c h e . U n  " s p a re "  
d e  h u i t  q u il le s  d o it to u jo u rs  s e  jo u e r  v e rs  l 'in té r ie u r .  V ous 
a b a tte z  a lo rs  u n  to ta l d e  n e u f  q u il le s  o u  o b te n e z  u n  " s p a r e " .  
E n  jo u a n t  v e rs  l 'e x té r ie u r ,  v o u s  risq u e z  d e  p a s s e r  d a n s  
le  " t r o u " .

L e s  p e ti te s  q u il le s  c o n s t itu e n t u n  e x e rc ic e  a g r é a b le  e t 
r e p o s a n t;  e l le s  v o u s  o ffren t u n  e x c e l le n t m o y e n  d e  v o u s  
g a r d e r  e n  fo rm e  p o u r  le s  jo u rs  c r i t iq u e s  q u i  s 'e n  v ie n n e n t .

/
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! IM a is  il e s t b o n , il e s t n é c e s ­
s a i re ,  q u 'o n  lu i r a p p e l le  le  d a n -  

d o  c e tte  fo rm e  s o u rn o is e  
" • l 'e s t  l 'in f la tio n  p o s s ib le  d u  p rix  
d e s  te r re s .

A u c u n  d é s ir  n 'e s t  p lu s  lé g i tim e  d u  p ia n  fé d é ra l-p ro v in c ia l  é ta ie n t 
q u e  c e lu i  d e  s 'a g r a n d i r .  E n c o re  s u s c e p tib le s  d e  b é n é f ic ie r  m a is  
lau -il le  fa ire  d e  fa ç o n  à  c e  q u e  q ly  so n t d e v e n u s  p é r im é s  a u x  
l 'a g r a n d is s e m e n t  n e  so it p a s  su i- te  m e s  d e  l 'e n te n te ,  
v i d 'u n e  c u lb u te .

C o n v e r tis s o n s  n o s  é c o n o m ie s  
e n  O b lig a t io n s  d e  la  V ic to ire  e t 
q u a n d  le  m a r c h é  s e r a  s ta b i l is é ,  
q u e  Ici v ie  a u r a  r e p r is  so n  c o u rs  
n o rm a l,  n o u s  s e r o n s  h e u re u x  d e  
re t ro u v e r  c e tte  é p a r g n e  e t d e  l 'e m ­
p lo y e r  s e lo n  n o s  b e s o in s .

A rm a n d  LETO U R N EA U .
M o n tré a l, le  18 o c to b re  1945.

X
c e  r

t-m e

i m -

so ld ?  d e s  c ré d i ts  d o n t le s  c o lo n s
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fl v a  d e  so i q u e  c e tte  a id e  
p ro v in c ia le  s e r a  a p p o r té e  a u x  
c o lo n s  q u i  a u ro n t  s a t is fa it  a u x  
c o n d itio n s  p r é v u e s  lo r s  d e  l 'é t a ­
b lis s e m e n t.

r-r> te  d é c is io n  m in is té r ie lle  s i­
g n if ie  q u e  d e s  s o m m e s  c o n s id é -  
-rr’- le s  s e ro n t v e r s é e s  à  d e s  c o ­
lo n s  q u i a u tr e m e n t  a u r a i e n t  p e r-  
-*•’ co tte  c o n tr ib u tio n  ju g é e  n é c e s -  

- i r e .  E lle  e s t  v a la b l e  ju s q u 'a u  31 
d é c e m b re  1946 p o u r  le s  c o lo n s  é- 
ta b l is  e n  1940-41 e t ju s q u 'a u  31 

1947 p o u r  c e u x  q u i  on t 
é té  in s ta l lé s  e n  1941-42.

O n  c a lc u le ,  a u  m in is tè re  d e  l a  
C o lo n is a tio n , q u e  h u it  c e n ts  c o ­
lo n s  b é n é f ic ie ro n t d e  l 'a v a n t a g e  
q u e  le u r  offre le  g o u v e rn e m e n t  
p ro v in c ia l  s u r  r e c o m m a n d a t io n  
d u  m in is tre  l 'h o n . Jo seph -D . Bé-
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L O N D R E S. —  U n e  fa b r iq u e  d e  

a n g la i s e  b ie n  
é té  l 'o b je t  d 'u n  é lo g e  ex-

- <con -c h a u s s u r e s  
n u e  a
(•o p tio n n e l e n  té m o ig n a g e  d e  la  
d u ré e  d e  s e s  c h a u s s u r e s .  C e  té ­
m o ig n a g e  v ie n t d e  la  p a r t  d  u n  
B e lg e  q u i a  a c h e té  u n e  p a i r e  do  
s o u l ie r s  d e  g o il d e  c e tte  m a n u -  j .

f a c tu re  e n  1941. B ien tô t a p re s ,  il | [ |H | | | | §  TRANSPORTENT
fut a r r ê té  p a r  le s  A lle m a n d s .  P en - n nC T C  nC  T C C
d o n t d o u z e  m o is  il lit d u  t r a v a i l  LI N iU u  11 U t  I i v i i i
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c t d a r d  d e  L o n d re s  a n n o n c e
PRIMO ZENOBI donne une 
démonstration do son lancer

L O N D R E S. —  L 'E v e n in g  S tan -
q u e

d is c ip l in a i re  :
c h e m in s  e n  c im e n t, c r e u s a g e
c h a rg e m e n t  d u  c h a r b o n .  Il p o r ta  . ;n .T *rn ;n s  s p é c ia u x  o n t tr a n s p o r -  

s o u lio rs  p e n d a n t  to u te  l 'a n -  ,£ u n  p o s te  r a d a r ,  r é c e m m e n t 
n é e .  A  la  lin  d o  1942, il ré u s s i t  conRjr l ,it p a r  u n e  firm e d u  R o y a u - 
à  go s a u v e r  : « G r â c e  à  m e s  so u - m e .U ni, d e  l 'u s in e  a u  p o rt d e  

p e r s o n n e  n e  m  a  m e r , p re m iè re  p a r t ie  d u  v o y a g e  
... D é te rm in é  d e  -I - s.nno m ille s  a u x  In d e s .  L 'éq u i-  

p e m e n t , d o n t le  p o id s  to ta l  s 'é -  j 
<■> -rit à  700 to n n e s , s e  co m p o -

C°mnienf a ,
863 A L’APPUI OU PROGRAMME 

NATIONAL DE CULTURE PHYSIQUE
cerA S S U R E  U N E  

C U I S S O N  F A C I L E  —  

D O N N E  U N  P A I N  

S A V O U R E U X  L E G E R ,  

E X Q U I S  ET A M I E  F I N E

•n

. dit-il.l i e n
e n te n d u  c o u rir
s e  r e n d r e  e n  A n g le te r re ,  il e n t r e ­
p rit u n e  lo n g u e  m a r c h e  à  t r a v e r s  
la  F ra n c e , le s  P y r é n é e s  e t l 'E s p a -  s a i t  d e  g é n é ra te u r s ,  d e  to u rs  d e  
g n o . Il d o it l a  v ie  à  l a  fe rm e té  e t r - rs m is s io n . d e  c a b le s ,  d e  b a -  
à  la  q u a l i té  a n t id é r a p a n te  d o  s e s  
s o u l ie r s  p e n d a n t  c e lle  e s c a p a d e ,  té s  j u s q u 'à  
M ê m e  u n e  fo is r e n d u  e n  A n g lo - b u re a u x .  183 w a g o n s  o n t e ffec tu e  
te r re . Il d é c la r e  q u e  s e s  s o u lie rs  r in g  v o y a g e s  a f in  d e  fa c ili te r  le  
p e u v e n t  s e rv ir  u n e  a u tr e  a n n é e ,  c h a rg e m e n t  a u x  e m b a r c a d è r e s .

LA BRASSERIE
* 1Î  A.

PO'

DBSro q u e s  e t  d e  to u te s  le s  c o m p o s o n -  
V a m e u b le m e n t d e

I ' : "

OéPfi*L'ENVELOPPE HERMETIQUE 

EN PROTÈGE L'ACTIVITE— 

TOUJOURS FIABLE! .

LIMITÉE
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Armistice 1914-18 
Armistice 1939-45

N

let " B ritish  T ra n s p o r t  C o m m a n d  ».

L es f a b r ic a n ts  d u  M o sq u ito  offoc- fp  

I e n l  m a in te n a n t  d u  t r a v a i l  d e  

| i a  x: l 'a p p a r e i l  s 'a d a p t e  s p c c ia -  

"'m ont a u  s e r v ic e  m o n  î.-*l e t a u x  
(•rep o rts  d e  d im e n s io n s  o rd in a l-  

r s . Il p o u r r a  t r a n s p o r t  r r’o ' c  p  — B m mpgmm

liTrztr ,Gn CASSE LA TOU”

I Inauguration de la station expérimentale de G rande  Rivière, en Gaspésie**## I>
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L es a rm is t ic e s  d e s  d e u x  g r a n ­
d e s  g u e r r e s  s e ro n t c é lé b r é s  à  Ri- 
m o u sk i. c o m m e  p a r  le s  a n n é e s  
p a s s é e s ,  le  11 n o v e m b re .

C e tte  a n n é e ,  le  11 n o v e m b re  
e s t u n  d im a n c h e , p a r  c o n s é q u e n t  
la  c é ré m o n ie  a u  m o n u m e n t,  e n  
h o m m a g e  à  c e u x  q u i so n t m o rts  
p o u r  le u r  p a tr ie ,  a u r a  lie u  à  3 
h e u re s  d e  l 'a p rè s -m id i .

L a G a rd e  d 'H o n n e u r  s e r a  for- j 
m é e  e t c o m m a n d é e  e n tiè re m e n t 
p a r  d e s  v é té r a n s  d e  la  g u e r re  
1939-45 q u i n o u s  so n t r e v e n u s  
d 'o u tre -m e r  d e rn iè re m e n t .  C e s  
d e rn ie r s  s e  fe ro n t u n  d e v o ir  d e  
v e n ir  re n d r e  h o m m a g e  à  le u r s  
f rè re s  d 'a r m e s  q u i so n t d is p a r u s  
a u  c o m b a t .

Il y  a u r a ,  d e  p lu s , u n  d é ta c h e ­
m e n t d e  v é té r a n s  d e  la  g u e r r e  
1914-18.

A p rè s  l a  c é ré m o n ie , il y  a u r a  
le  d é p ô t d e s  c o u ro n n e s  a u  p ie d  
d u  m o n u m e n t

L a s u c c u r s a le  d e  la  L é g io n  C a ­
n a d ie n n e  d e  R im o u sk i a  c o m m a n ­
d é  u n e  q u a n ti té  d e  c o u ro n n e s  
e n tiè re m e n t fa i te s  p a r  d e s  v é té ­
r a n s  in v a l id e s  e t  q u  e lle  v o u s  of­
frira , d o n t le  p ro fit s e r v ira  à  v e n ir  
e n  a id e  a u x  s o ld a ts  d e  R im o u s­
k i q u i s e ro n t d a n s  le  b e s o in  d u ­
ra n t  l 'h iv e r  1946.

Il y  a u r a  a u s s i ,  d u r a n t  la  s e ­
m a in e  d u  10 n o v e m b re , la  jo u r­
n é e  d u  c o q u e lic o t. P e n s o n s  à  c e  
q u e  n o s  s o ld a ts  o n t v u , fa it e t e n ­
d u ré .  s o n g e o n s  à  c e u x  q u i  so n t 
to m b é s , a in s i  q u 'à  le u r s  fa m ille s .
N o u b lio n s  p a s  n o n  p lu s  n o s  
b le s s é s  q u i so u ffre n t s u r  u n  lit 
d h ô p i ta L

Q u e  to u s  et c h a c u n  d e  n o u s  
s e  f a s s e n t  u n  d e v o ir  d e  p ro fite r  
d e  l 'o c c a s io n  p o u r  p o r te r  le  c o ­
q u e lic o t.

S u rv e i llo n s  n o s  jo u r n a u x  lo ­
c a u x  p o u r  y  v o ir  le  p ro g r a m m e  
d u  11 n o v e m b r e  q u i s e r a  a n n o n ­
c é  d a n s  l a  s e m a in e  d u  10 n o ­
v e m b re  1945.

LA L E G IO N  C A N A D IE N N E .
S u c e . N o 36, Jo s . K e a b le .  V .C .,

R im o u sk i. P . Q „
C .-A . D E SR O SIE R S, p ré s id e n t ,  ‘ s c . a  th e  d e  s e l

1 o e u f

1■ i

it :

3 %m- ? i';>> r« ! ;.
I; ■;■> 1 1

#  .
6

65 ■ ? / .mm 1
TFF:

(
y. n / nm i

■ ' ■ r
f ü i

■

V ;:■ N'

r- ‘ i:M . > r -> 3 / 1'

A

\ U
* a' i

/ v .tel!
a

.

M
H ' K , ÿ r>•El : '

A l !m TOUS% >■\
,v il 7%:<s J led0 %t; • XSBx> > iÿi MERCREDISs :UM y>■-

U J j1  ■> SOIR;»m; ■iP■HI * .vJ
1

au-
I. A # 5K*i.

7U5 I%L e  m i n i s t r e  f é d é r a l  d e s  P ê c h e r ie s ,  l ’h o n o r a b le  H . F r a n c i s  
G . B r id g e s ,  c o u p e  le  r u b a n  e t  o u v re  a in s i  o f f ic ie l le m e n t  la 
p o r t e  d u  n o u v e l é d if ic e .

L 'h o n o r a b le  C. F,. P o u lio t ,  m i n i s t r e  d e s  P ê c h e r i e s  d e  1. 
p ro v in c e  d e  Q u é b e c  ( à  g a u c h e ) ,  e u  c o m p a g n ie  d u  m in is !  ;• 
f é d é r a l ,  l ’h o n o ra b le  11. F r a n c i s  G . B r id g e s .
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U n e S c è n e  deLE R A I S I N  G O M M E  D E S S E R T  
D ' A U T O M N E

N O U V E A U  S E R V I C E  A E R I E N  B R I -  * » *  
T A N N i Q U E  L O N D R E S - V I E N N E

LF 27la  n a v e t te  quo ti- BBC à  V ie n n e . Il a jo u te  q u e  le s  
d ie n n e  e n tre  L o n d re s  et V ie n n e  jo u r n a u x  d u  m a t in  a r r iv e n t d a n s  
e n  d e u x  h e u r e s  e t d e m ie , n o u s  la  c a p i t a le  d e  l 'A u s tra l ie  à  11 M é m e i h £ A  A u S h  J}. M a

iLO N D R ES. —  L es M o s q u ito s  d e  r a p p o r te  le  c o r r e s p o n d a n t  d e  la  h e u re s .  Le s e rv ic e  e s t a s s u r é  p a r

: e s t  1 u n  d e  c e s  fru its  
gou t,

c e  ra i;
q u e  l 'o n  a v a l e  
a o n t  le s  p o s s ib i l i t é s  s 
a e  l a  p lu p  
SOIlIieS trll ^ vi
a u tr e m e n t  q u a  i é ta t  n a tu re l ,  p a i  
c e l l e s  g r a p p e s  j a u n e s  e u  oleu«--s. 
U n  p e u t  p o u r ta n t  1 u tilise : p o u t 
ia o r iq u e r  a  e x c e l le n ts  p o u d in g s , 
e s s a y e z  le s  r e c e t te s  q u i  s u iv e n t, 
lo u rm e s  p a r  l a  s e c t io n  ü c ^ c o n ­
s o m m a te u rs ,  a u  ;

3r ic u itu re
:uu p a r  v o u s -m e m e s .

P o u d in g  d ip lo m a te  
2 ta s s e s  d e  la i t  
2 c . a  tb . d e  s u c r e

r1S
îq n o rc e s  

t. C o m b ie n  a e  p e r- Si  S ê ra p h i v i v a i t  . .ni l  Ü t Str

c  »
■■

mi #
• :

M
w v ' vm

rz ;r
lr iv  led e rc ii 

s c o n s ta te - 1 . - ' x
‘ Y -■u e Ci V

. I'

-
. .,to."

tils..
i' Wr . é

" X

X  -

m *
!&

a "
%

S t y
■ ■

■
1 c. a  tb . d e  g e la t in e  
le  q u a r t  d 'u n e  ta s s e  d 'e a u  

; Z t a s s e s  a e  r a i s in s  m e u s  ( e n le ­
v e r  le s  g r a in s )

le  q u a r t  d  u n e  ta s s e  d e  su c re  
L u n d i le  22 o c to b re , a v a i t  lie u  j 13 ta s s e  d e  c h a p e lu r e  

a  i h o te l  G e o rg e s  VI la  r e u n io n  I m ie tte s  d e  g a te a u ,  
h e b d o m a d a i r e  d u  c lu b  R o ta ry  
s o u s  l a  p r e s id e n c y  d o  M e  M a u ­
r ic e  T e ss ie r .

U n  y  s a l u a  l a  p r e s e n c e  
q u a tr e  v is ite u rs , M M . C h a r le s  
u r e e m ie ld .  a n c ie n  m e m b re  d u  
c lu b , A n d y  M u r ra y ,  A x tn u r b u m - 
b r a y  e t  P a u l  b  u s s ie r  e s .  O n  s o u ­
h a i t a  a u s s i  u n e  c o rd ia le  b ie n v e ­
n u e  a  1VL J o s . D r o le t  r e a d m is  
m e m b re  d u  c lu b  a p r e s  u n e  a b - 1 
s e n c e  d e  q u e lq u e s  m o is .

A  1 o c c a s io n  d e s  n o c e s  d 'o r-
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ia m is  u n  rn o u .e  g r a i s s e  e t  la is s e !  

te i io i a u .  R in c e r  le s  r a i s in s ,  e n ­
le v e r  le s  g ta in s .  R e c o u v r it a v e c  
le  r e s te  d e  l a  s a u c e .

/. uiaanMHses.-»**- • ** 1f.-
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L a is s e r

g eu t d e  M . e t M m e  W U lrid  Q u e l-  p r e n d r e .  D é m o u le r  e t  s e rv i t .  P o u r  
te l. le  p r e s id e n t  s e  lit i in te rp ré té  ( six  p e r s o n n e s .
d e s  ro tu r ie n s  p o u r  o u rir  l e s  com -
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3 ta s s e s  d e  r a i s in s  b le u s  ou  
j a u n e s

!s  ta s s e  d e  c a s s o n a d e  
2 c .  a  tb . d e  g r a s  d o u x  
2 c . à  tb . d e  c a s s o n a d e  
2 ta s s e s  d e  c h a p e lu r e  
u n e  p in c é e  d e  s e l  

R in c e r  le s  r a i s in s  e t  p r e s s e :  
p o u r  e n  lu i re  so r tir  l a  p u lp e ,  l u i ­
r e  b o u illir  p e n d a n t  c in q  m in u - | 
les. P re s s e r  a  t r a v e r s  u n e  p u e  1 
s o r te  e t  r e je te r  le s  g r a in s .  M é la n ­
g e r  l a  p u lp e ,  l a  p e lu r e  e t  lu  d e ­
m ie  ta s s e  d e  c a s s o n n u d e .  P a ir e  
io n u re  le  g r a s ,  y  a jo u te r  le  r e s te  
a e  l a  c a s s o i .u u e ,  le  s e i  e t  lu  c h a ­
p e lu r e .  R e p o s e r  p a r  c o u c h e s  a l ­
te r n a t iv e s  a  a n s  u n  p l a t  g r a i s s é ,  
u n is s a n t  a v e c  l a  c h a p e lu r e .  C u i­
re  a  lo u r  m o d é r é m e n t  c h a u d  
(3 7 5 o F ; p e n d a n t  e n v ir o n  4Ü m i­
n u te s .  S e rv ir  c h a u d ,  
p e r s o n n e s .

7 V'  .p u m e n ts  d  u s a g e ,  e t  p r é s e n ta  a  
M . U u e ile t  u n e  b o ite  a  c ig a re t-  
te s  e n  a r g e n t  p o r ta n t  u n e  ins-

f 9
i/J V

Jc n p tio n  a p p r o p r ie s .
A p re s  q u e  M . L u s ta c h o  S o u c y  

e u t r a n  le s  c o m m e n ta i r e s  s u r  le s  
d e  l a  s e m a in e  eco u -n o u v e lle s  

le s .  le  p re s id e n t  c é d a  l a  p a r o le  
a u  R ot a r ie n  A lb e r t  D io n n e , con-

/ /

CTEUR CYPR R

lo re n c ie r  d u  jo u r , d o n t l a  c a u s e -  
n o  é ta i t  In titu lé e  : « P re v is io n s  su r  
1 a u to m o b ile  d e  d e m a in  ». 
D io n n e  e s tim e  q u  e n  1946 la  p r o ­
d u c tio n  tie s  a u to m o b ile s  n e  s e r a  
q u e  la  m o itié  d e  l a  n o rm a le  d ’a ­
v a n t-g u e r re ;  c e  n  e s t s e u le m e n t  
q u 'e n  1947 q u e  c e lte  p ro d u c tio n  
p o u r r a  a t te in d r e  le  n iv e a u  d e  
1939 e t  e n c o re  c e  n 'e s t  p e u t  ê tre  
q u 'e n  1948 q u e  n o u s  p o u r r o n s  
v o ir  a p p a r a î t r e  le s  m o d è le s  r é ­
e l le m e n t n o u v e a u x  c o n s tru i ts  e n  
p la s t iq u e ,  a v e c  le  m o te u r  p la c e  
a u -d e s s u s  d e  l 'e s s ie u  a r r iè r e ,  l a

4  Êt ü

M . CAROLINE MALTERRE: Si j ’v o u la is  p a r le r ,  d o c te u r ,  
j 'v o u s  e n  d ir a is  lo n g !  l 'e n  a  q u i t r ic h e n t  le  r a t io n n e ­
m e n t. M a is , i ’a p a s  d ’s .iin t g r a n d  d a n g e r  q u e  j ’a i l le  
p o r t e r  d e s  p a q u e ts .

s ta b il is e r . En q u e lq u e s  m o is , n o u s  s e r io n s  les vic­
tim es  d 'u n e  d é s a s tre u s e  in f la tio n . P o u r  la p lu p a r t , 
ce  s e r a it  la  ru in e .

CAROLINE MALTERRE: Le b e a u  S é ra p h in , e n tr e  a u tre s . 
D u c o u p , il e n  r e m o u r ra i t !

DOCTEUR CYPRIEN: Le ra t io n n e m e n t  et le  p la fo n n e ­
m e n t d e s  p r ix  s o n t  n o t r e  s a u v e g a rd e , to n n e r r e  d e  
to n n e r re !  I ls  n ’o n t  a u c u n e m e n t p o u r  b u t d e  c r é e r  ties  
e n n u is  au  p u b l i c  e n  d im in u a n t  la  c o n s o m m a tio n  d e  
c e r ta in e s  d e n ré e s  e t m a r c h a n d is e s ,  m a is  to u t  s im p le ­
m e n t d ’en  a s s u r e r  le  p a r ta g e  é q u ita b le  à d e s  p r ix  
r a i s o n n a b le s .

CAROLINE MALTERRE: C ’e s t  a b s o lu m e n t  l i a s ,  ( lo u e u r .  
P e rs o n n e  d e v ra i t  o u b l ie r  q u e  le ra t io n n e m e n t a é té  
é tab li d a n s  n o tr e  in té rê t .

DOCTEUR CYPRIEN: V o u s  avez ra is o n , C a ro lin e . N o u s  
d e v r io n s  c o o p é r e r  p le in e m e n t  e t d e  b o n  g ré  
p o u r  le  m a in te n i r  a u ss i lo n g te m p s  q u ’il n o u s  
p ro té g e ra  c o n tr e  u n e  c a ta s tro p h e  é c o n o ­
m iq u e .

DOCTEUR CYPRIEN: J ’v o u s e s tim e  t r o p ,  m a b ra v e  
C a ro l in e , p o u r  v o u s  q u a lif ie r  d e  g r a n d e  la n g u e ! I

CAROLINE MALTERRE: L a  g ro s s e  Im e lila , p a r  e x e m p le  
, . . N o n ,  i 'f a u t  p a s  q u e  je  p a rle !

DOCTEUR CYPRIEN: M a is , 
v o u le z -v o u s  en  v e n ir?

to n n e r r e  d e  to n n e r r e !  O ù rP o u r six

CAROLINE MALTERRE: C ’e s t qu  i ’ e n  a  q u i p r é te n d e n t  
q u e  le  r a t io n n e m e n t  d e v ra i t  ê tr e  a b o li .  Q u ’e s t-c e  
q u e  v o u s  e n  p e n se z , d o c te u r?

P o u d in g  r e n v e r s é  a u x  ra i s in s  
3 ta s s e s  d e  r a i s in s  b le u s  

le  tie rs  d 'u n e  t a s s e  d e  su c re  
1 !» c . à  tb . d e  fé c u le  d e  m a rs  
u n e  p in c é e  d e  s e l  
p â te  a  g â t e a u  fa i te  a v e c  u n  o eu f 

R in c e r  le s  r a i s in s .  P re s s e r  p o u r  
f a i re  so r tir  l a  p u lp e .  F a ir e  b o u i l ­
lir p e n d a n t  c in q  m in u te s .  P r e s ­
se r  a  t r a v e r s  u n e  p a s s o i r e  e t  r e ­
je te r  le s  g r a in s .  M é la n g e r  la  p u l ­
p e  e t  l a  p e lu r e  e t  c u ir e  e n c o re ' 
c in q  m in u te s .  M é la n g e r  l a  fé c u ­
le  d e  m a ïs ,  l e  s u c r e  e t  le  s e l ;  d é ­
l a y e r  a v e c  u n  p e u  d e  ju s  d e  ru i- 

le  s in . A jo u te r  a u  p r e m ie r  m é la n g e

p a r t ie  a v a n t  é ta n t  r é s e r v é e  p o u r  
le  c o m p a r tim e n t a u x  b a g a g e s .  Il 
p ré v o it  u n  to it e n  v e r r e  f le x ib le  
e t  in é c la ta b le ,  u n  m o te u r  p lu s  
p e ti t  m a i s  p lu s  p u is s a n t ,  d e s  fe ­
n ê tr e s  p lu s  g r a n d e s ,  u n  in je c te u i  
a  s a b l e  p o u r  p e rm e tt r e  à  l a  m a ­
c h in e  d e  ro u le r  p lu s  s û r e m e n t  su r  
u n e  s u r la c e  g l i s s a n te ,  u n  c r ic  a u ­
to m a tiq u e  e t p e u t  ê tre  a u s s i  u n  
a p p a r e i l  d e  ré f r ig é ra tio n . D p o u r ­
r a  a r r iv e r  q u e  c e s  m a c h in e s  n o u ­
v e l le s  s e  v e n d e n t  15 à  2 0 %  p lu s  
c h e r  q u e  c e l le s  d 'a v a n t  l a  g u e r ­
r e .  C o m m e  c o n c lu s io n , le  c o n ­
fé r e n c ie r  r e c o m m a n d e  p o u r  
m o m e n t d e  p la c e r  to u t l 'a r g e n t  e t l a i s s e r  é p a i s s i r  o n  b r a s s a n t  
q u 'o n  p o u t  a v o ir  d e  d is p o n ib le  ; c o n s ta m m e n t.  V e rs e r  d a n s  un  
d a n s  le s  o b l ig a t io n s  d e  l a  v ie- ' p la t  g r a i s s é  e t  l a i s s e r  re fro id ir , 
fo ire , " f i , ,  q u e  lo r s q u e  le  te m p s  P ré p a r e r  u n e  p â t e  à  g â t e a u  et 
s e r a  v e i'.u  d e  s e  p ro c u r e r  u n e  a u -  v e rs e r  s u r  le  m é la n g e  re fro id i, 
to m o b ile  n e u v e  u n e  p ro v is io n  C u ire  à  fo u r m o d é r é m e n t  c h a u d  
so it fa i te  p o u r  p o u v o ir  p a y e r  (375oF ) p e n d a n t  30 m in u te s .  Di­

m in u e r  la  c h a le u r  à  350o  e t cu i-

DOCTEUR CYPRIEN: Ç a s e r a i t  du  b eau . T o u t  d e  s u i te ,  u n  
p e t i t  n o m b r e  d e  p r iv i lé g ié s  r e m p o r te r a ie n t  s u r  la  

m a jo r i té .  C e lle -c i s e r a it  fo rc é e  d e  se  p a s s e r  d 'u n e  
m u lti tu d e  d e  p ro d u i ts  q u e  la  g u e r r e  a  r e n d u s  

ra re s .
in

f i
. «iCAROLINE MALTERRE: Le b e u r re , p a r

e x e m p le , h e in , d o c te u r?

DOCTEUR CYPRIEN: lin effet. S an s  
c o m p te r  q u e  le s  p r ix  s e r a ie n t  

h a u s s é s  to u s  le s  jo u r s  s 'i l  n ’y 
a v a it p a s  d e  f r e in  p o u r  le s

i

y S q »CAROLINE MALTERRE: J 'v o u s  d is ,  d o c te u r ,  ^
q u 'y  a it p e r s o n n e  q u i e ssay e  d 'a v o ir  / p ---- r
p lu s  d e  b e u r r e  d a n s  m o n  h ô te l  q u e  AV'- i
la  lo i m 'p e r m e t  d 'e n  d o n n e r .  1 /  J &d v  , ,
p a s s e ra ie n t u n  m au v a is  
(jtia rt d ’h eu re !
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c o m p ta n t .

L es  r e m e r c ie m e n ts  d e  l 'a s s i s ­
t a n c e  fu re n t e x p r im é s  p a r  W il­
fr id  O u e lle L

6
r e  e n c o r e  15 m in u te s .  R e n v e r ­
s e r  s u r  u n  p la t  c re u x  e t s e rv ir  
c h a u d .
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